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LA VIE DE .ELAVE 10r
sans DESÇRITE par,
. tvv-ni-zsmt-

. y F I N donc que le commence à parler de
si. moy,ie fuis d’vne race allez poblc,cxtraite
’- , Y; par lon ue fuytc des Sacrificateurs. Or

. il; v romain que les autresmettronten auant
a 4’ " à d’autres tallons deleur noblell’e : aull’i en.

’tre nous Hebrieux la prorogatiued’adminil’tret les cho-
ies fainâes,ell.vn t’el’moignagc de noble li née. De
moy , ièfuis ill’u non feulement dcla lignée es Sacri-
ficateuts ,maisaulli de la remiere famille des vin t-
quatre’,entrc lel’quellcs i yade grans dilÎ’crens. Da-
uantage ,iel’uis extrait du l’ang royal du collé de ma
merezcomme ainli fait que la famille des Al’amonéens, l
de laquelle me mer: cit del’cendue , along temps tenu
le royaume a: la l’acrificatute entre les chrieux.M sin; .
tenant ’ic veux deduirc par ordre la traite de ma gene-
racion depuis mes premiers ancel’tres. Simon futnom.
nié Pfellusiclloit grand etc de mon bifayeul:du temps

’ qu’Hyrcanus premier e ce nom fils de Simon grand
acrifieareur , tenoit la l’ouueraine facrificature. Iceluy

eut neuf fils: 8c entre les autres il en a’uoit ’vn appelé
Matthias l’urnommé Aplilias. Cc Matthias futvmatié a
la fille de lonathas , qui fut grand Sacrificateur , de la;
quelle il eut vn fils nommé Curtus : qui fut la premiere
année de la principauté d’Hytcanus.Curtus eut vn fils
nommé Iol’eph l’an neufiéme d’Alexandta. Iol’eph eut

vn fils aull’i nommé Matthias ou Matathias,l’an dixiéi’

me du regn’e d’Archelaus. Ce Matthias ou Matarhias
engendra moy Iol’ephe l’urnommé Flaue,au premier au
dep Empire de Caius Cel’ar.Quant à moy,i’ay trois fils;
le plus grand ell: nommé Hytcanus ,’ 8c nafquit l’an

l qua-

i..- au--........-.- A .
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LA yin ne FL.1OSEPHE. a;
quatrième de l’Empire de Vel’ afien :le fccond a nom
luftus,lequel i’ay eu l’an fepti me du regne dudit Em-
pereut:le troiliéme fappele Agrip a, nay l’an neufiéme
d’iceluy. Or ay-iebien voulu te igcr icy ar efcrit la
continuation de ma race , comme elle a cil: trouuée ès
regiltres ubliques , ne faifant pas grand conte des ca,-
lomnies es mefehans..Matthias donc mon pere eltoit
renommé non feulement à caufe de l’a noblelfe , mais
beaucoup plus à caufe de fa preud’hommie 8L bonne
et l’ainâe vie,& entiere iullice,parlaquelle il elloit tel
nommé St co neu par toute la cité de Hierufalern tant

raqde full-cl e. Or dés mon ieune aage ie fus mis aux
efeholes anet vn mien frere nommé Matthias, frere
germain de pore 8c de mere,ou ie profitay grandement
l s feiences humaines,montrant auoir vne memoire 8;
intelligence excellenteztellcm Et que lors que ic n’auoye
que qqatorze ans g i’acquis fi grande louange de mon
ellude,que les Sacrifieateurs 8c les plus ans de la vil,
le daignoyent bien m’appeler en confeil lut la plus pro?
fonde intelligence des loir. Qqand le fus paruenu à
l’aa e de feize ans , ie deliberay de culier q’ue’c’eltoit

hâtâtes de noz gens:lefquelles l’ont diuifées en trois,
comme on a bien peu voir cy-defi’us :la premiere cit
des Pharificnsda feconde des Sadducéensda troifiéme
des Elfcniens : car il me fembloit que ic choifiroye plus
facilement des trois la meilleure , quand il: les cognoi-
ttoye toutes. Parque i’ay palI’ é par toutes les trois
auec grande aullerit de vie 8; trauail difficile: 8c ne .
me contentant point encore decclle experience , ayant
ouy dire qu’és defcrts il y auoir vn perfonna e appelé
Banus ,couurant l’on corps feulement de la efpouille
des arbres,8c pourfon viure n’vfaut d’autre nourriture

que des fruits , grains , enracines prouenans par elles
mefmes de la terre l’an: cultiuage’: à en outre fe bai-
gnant fourrent 6s eaux froides , leur &’ nuiCt pour
ollaiudte luxurieufe chaleur à contre ardcr fa chag
l’teré,ic commençay aimiter l’a façon de aire : 8c a res

ne i’eu employé trois ans en l’a campa nie,& l’ati ig

a mon defir , ie retournay en ville. A onc ellant par-
tunnel! l’aage de dixneiif ans , ie commençay d’entrer



                                                                     

«a . I. A V I Een la vie ciuile , m’adonnant aux conflitucions 8: or-
dormances des Pharifiens ,lel’quelles approchât de bien
pros à la l’e&e des Sto’iqucsentre les Grecs l’ais aptes

ayant vingtlix ans pall’cz,ie feyvn voyagea Rome,& la
caul’e fut telle. Du temps que Felix citoit Gouuerneur
de Iudée,il ennoya prifonniers à Rome pour Vue faute
bienlegiere , aucuns Sacrificateurs mes amis 8c faim-
liers ,Iau demeurant gens de bien 8c hormefles i: 8e les
ennoya pour defendre leur caufe dcuant l’Empereur.
l’auoyc intention de les mettre hors du danvier par
quelque moyenzmel’mc ayant ouy dire,quc quelque ca-
lamité qu’ils eulfent,ils auoyét’toufiours banne crain-

te de Dieu , 8c ne viuoyentque de noir 8c de figues: 8:
pour celte eaul’e le m’en allay à Rome , ayat palle beau-
coup de dangiers l’urla mer. Car nollre nauire fut cn-
fon rée dcdâs les eaux au milieu de la mer Adriatique;
en laquelle nous citions cnuiron lix cens hommes , qui
ne feifmes antre chofe tout le long de la nuiét que na-
ger,&y finalement quand le iour fut venu , nous apper-
ceumes par la gtaee de Dieu vne nauite de Cyrené , en
laquelle cnuiron o&antc.de la compagnie, ui auoyent
micuxnagé queles autres,furét receut 8c aunez:& ie
fuz de ce nombre là.Ainfi i’arriuay a Diceatche,que les
Italiens appelent Puteoles (aulourd’huy Pouzol) ou
l’acquis la familiarité d’vn certain Alié’turus,ioueur de

comedies 8c farces,Iuif de nacion,& bien aymé de Ne-
ron , lequel me donna acces à Poppea femme de l’Em-
pereur,& me feit cognoitre à elle: a: bien roll: aptes par
le moyen d’icelle i’impetray de Neron que les Sacrifi-
cateurs , pourlefquels i’cltoye la allé, furent abfouz 8c
mis hors de pril’on: a: outre cela elle me feit de grans
prcl’ens,auee lel’quels ie m’en retournay en mon pays.A

mon retour ic trouuay que les defirs de nouueaute’x
elloyent fort creuz,& que plulieurs tendoyent à le re-
uolter du euple Romain. Et pourrit ic tafchoye de re-
duire les .edicicux à meilleur fens,propofât dcuât leurs
yeux à quelle maniete de gens ils auoyétâ faire la ner-
re,all’auoir auec les Romains , lefquels elloyent l bien
experimentez au fait de la guerre, 8c fi vaillans 8: heu-
reux en toutes leurs entrcptinl’es , qu’ils n’auoy Et leurs

’ . pareils.



                                                                     

DE FL. IOSEPHE. 61,
pareils. Ainli le les admoneftoyc beni nement de ne
mettre point 8c eux-mcfmes 8c leur: amillcs 8l leur
pays en vn dangier cxtreme par vne telle outrecuidan-
ce 8: temerité. En ces dehortacions le vfoye de la plus
grande vehemence que le pouuoye pour les dellourncr

e celte folle entreptil’e,preuoyant bien la trelinal-heu-
renfe fin de celle guerre. Crai nant donc de tomber en
hayne ou nelque mauuail’e oufpeçon, fi continuelle-
ment i’eu e repeté tels adnertill’emens, comme fi i’euf- ’

l’e voulu porter faneur aux ennemis, 8c qu’eltant prins
par eux ont celle occafion , ie ne full’e mis a morr,la
fortere e d’A ntonia chant defia par les fedicieux ocw
cupée,ie me retiray au Sanctuaire 8c l’ecret oratoire du
Temple. Puis quand Manahem 8c les principaux de la
bande des brigans furent occis , le forty du Templé,&
frequentoye auec les Sacrifieateurs 8c les plus apparés
d’entre les Pharifiens,lefquels eltoyent l’urprins de grâ-

de frayeur.Car nous voyons que le peuple auoir prins
les armes:& cependant tous ces grans perfonnages ne
l’çauoyent quel confeil prendre. Et d’autant que nous

ne pouuions reprimer ces mutins (car cela ne fe pou-
uoit nullement faire fans grand dangier) nous faifions
l’emblant de trouuer bon ce qu’ils faifoyent:cependant
toutefois nous leur baillions confeil de le contenir en
paix,& de lailfer aller les ennemis: pource que nous
efperions que Gellius Florus douoit bien roll: venir,
auec vne puill’ante 8: forte armée , 8c qu’il appail’eroit

ce tumulte. Mais quand il fut retourné, il y eut bataille
donnée,en laquelle il fut occis auec plulieuts autres: 8c
celle defconfiturc apporta vne calamité extreme à tou-
te nollre nation. Car tout incôtinent le courage creut
à ceux qui elloyent auteurs de la guerre, efpetans que
les Romains feroyent du tout veineux.

En ce mel’me temps il aduintvnc autre chofe. Les
Iuifs qui habitoycnt és villes voifines de Syrie, furent
prins auec leurs femmes a: enfâs,& tuez par les gés du
pays,l’âs auoir cômis aucun forfait: car ils n’auoyét pas
incline péfé de l’e rcuoltcr de l’obeyll’âce des Romains,

ny attenté aucune chofe contr’eux en particulier. En-
rre les autres les Scythopolitains môtrcrét vne-Cruauté;



                                                                     

.620 LA VI’E
pleine d’impieté.Car côme ainfi fut queles Iuifs ellri’

ges leur feill’ent la gnïerrc,ils contreiguirent leurs cita-
’ ins Iuifs qui habitoycnt dedans leur ville, de prendre
les armes contre leurs frereszce qui ell: defendu par n01.
loix: 8c ainfi par leur ayde del’confirent leurs ennemis.
Apres qu’ils curent ainli obtenu la viâoire, ils meirent
du tout en onbly la fidelité qu’ils deuoyent à leurs Iuifs

» compagnons 8c habitans d’vne meline ville, 8c les tue-
’ rent tous,inl’ ues àbeaucoup de milliers de perfonnes.
Les luifs aull’i qui habitoycnt en Damas, ne furent pas
plus doucemét traitez.Mais il fera parlé plus amplemét
de ces chofcs és liures de la Guerre des Inifs. Mainte-
nant i’ay fait meneion de ces efclandres feulcmét pour
celte raifon,que les lecteurs fçachEt que nollzrc nacion
n’ell: point venue à celle guerre de l’on bon ré,mais au

contraire elle y a ollé contrainte par ncce té. ,
Apres donc que Gcflius fut delconfit,les plus grans

deHierul’alem voyans que les brigans 8; autres pertur-
bateurs de la Paix elle ent bien muniz. d’armes, crai-

nirent fort qu’eux e ans defpourueuz de toute des.
anfcme full’ent tirez fou: laqubieétion de leurs enne-
mis,cornme il aduint depuis. Cognoill’ans aulli que le

’ pays de Galilée ne felloit point queute tout dellourné
de l’obeyl’fance des Romains , mais qu’vne partie d’isc-

luy vinoit encore en repos, ils m’y ennoyerét auec deux
autres Sacrificateurs , bons 8: honnefie’s perfonna es,
àfçauoir loazar 8c Iudas: à celle fin que nous per na.
aillions à ces hommes pemers de mettre bas les armes:
et leur remontrillions qu’il valoit beaucoup mieux que
ces armes full’ent baillées en garde aux gris 8c plus apà
parons de la nacion. C’clloit vne bonne cholc (difions
nous)que pour l’aducnit ronfleurs il eull: des armes
prelles pour le peu le , neantmoins i falloit attendre
iufques à ce qu’on ceul’t pour certain quelle elloit l’af-

feâion des R amains. Auec tels mandemens venant en
Galilée , ie trouuay que les Sephoritains elloyent en
grans dilferens,maintenans leur pays contre la violen-
ce & opprellion des Galiléens , qui.le vouloyent piller,
pour ce e raifort que’les Sephotitains perfilloyent en
l’amitié du peuple Romain, a: gardqyent lidelité à se-

mus

.4... -........-..-. .-.rn. .



                                                                     

DE ri. IOsEPHE. au
nins Gallus,qui elloit Gouuerneur de Syrie pontiers.
Ma venue leur apportavne bonne all’eurance: car i’ap-
paifay Celle multitude,qui leur faifoit la guerre: 8c leur
donnay congé que toutes fois 8: quantes qu’ils voué
droyent ,ils pourroyent bien ennoyer vers leurs eus
en Dora,qui ell: vne bourgade de Phenice,lel’que s ils
auoyent ennoyez en oflage à Gell’rusÆt quant aux ha-
bitans de Tiberiade ,ie trouuay qu’ils anoyent defia -
prins les armes pour telle occafion qui fenfuitÆn celle

’ ville de Tibcriade il y auoir trois faâiions.La reniera
alloit des plushonorables: 8c lulius Capella cl oit chef
de celle bande. Entre ceux qui eltoyent de fa l’equelle,il a
y auoit Herodes fils de Mia: , Herodcs fils de Gamal;
complus fils de Cour fus . Car Crifpus frere de ce
Compl’us auoit elle or onné dcfia long temps au-pa-
rauant Gouuerneur de celte ville la par Agrippa le
grand,& pour lors fail’oit fa refidence outre le Iordain
en quelque manoir qu’il auoir là. Tous les autres hors
mis celluy-cy elloyent caufe qu’on rendoit encore
obeyll’ancc au Roy , 8c gardoit-on la fidelité au peu le
Romain. De toute la noblell’e il n’y auoir que P’ un
qui y contredil’oit,6c non pour autre tail’on linon pour
faire plailit à lullus l’on fils. L’autre faétion elloit de

eus mecanique 8c de commun populaire, qui deman-
do ent obllinément la guerre. De la troifiéme bande
In us fils de Piltus elloit le rincipal auteur. Cclluy-
cy faifoit femblant de douter a guerre: ce endant tou-
tefois il faifoit des menées fecrettcs ,dcliiant de voir
des bruits 8c tumultes nonueaux : &"efp’eroit par celle
mefme occafion de paruenir aquelque pnill’ance. Par- ,,-

noy l’e mettant en auant au milieu du peuple,iltaf- ,,-
e oit de leur remontrer que leur cité auoir el’té touf- ,,
iours mil’e au rang des villes de Galilée, a: que du téps ,, -
du Terrarche Herodes elle auoir me la ville capitale ,,
de toute la région z lequel Herodes (qui auoir cité l’or ,,
dateur d’icelle) luy auoir all’ubietty vne autre ville, a ,,
l’çauoir Sephoris. Celle preéminence luy elloit demeu- ,,
rée mel’me l’ouz le regne d’Agrippa le pere,iufques au ,,

temps de Felix,qui fut Gouuerneur de ludée: a: main- ,,
tenant feulemét depuis que Neron l’a baillée à Agrip- ,,



                                                                     

in. v L A V l Epa le ieune,elle a perdu l’a primauté. Car nuai roll que
Sepharis eut commencé. à obeyr aux Romains , elle a
du: élcuée par dell’us tante la region : 8c l’autre n’auoit

plus les threfors des chartres, ne la banque du Ray.
Par telles paroles iettées contre le Roy,& plulieurs au-
tres tels propos il incita le peuple à l’e reuoltcr, difant
que le temps citait venu qu’ils deuoyent prendre les
armes,& faire facieté auec les autres Galiléens, 8c vfut
pet derechef la primauté: 8c que tous leur fauoril’e- ’
rayent en defpit des Scphoritains , aul’quels ils donne-
rayent volontiers quelque alarme ,pource qu’ils perli-
lloycnt abllinécmcnt en l’amitié des Romains: 8c que

v taures leurs forces deuoyent titre employées pour ay-

der a tels efforts. -Par telles paroles il efmeut tout le peuple,d’autant
qu’il auoir grace de parler attrayante,tellement que par
la douceur de l’es paroles il emportoit la faneur du peu-
ple par deli’ns les autres, qui dônoycnt beaucoup meil-
eur confeil que luy. Et auec ce il auoir bonne cognoif-

l’ance de la langue Grecque ,voire en telle façon qu’il
afa bien compol’er vne biliaire des chofcs qui furent
faites pour lors,pour farder la venté. Mais nous reti-
terons cy aptes en continuant noltre propos quelle a
elle la malice de celluy-cy , fit comment il ne fen ell:
gueres fallu que luy &nfon frere n’ayent du tout ruyné
le pays.0rpour celle heure-là lullus gaigna le coeur
des habitans de la ville , 8c contraignit aull’i aucuns à.
prendre les armes : 8c aptes cela fartant auec les vus de
les aurres,il brulla les .villages des Hippeniens 8: des
Gadarcniens,qui l’ont furies frantieres du territoire de
Tiberiade,& des bornes des Scyto olitains. Cependât

ne cela l’e faifait à l’entour de T i triade , les alfaircs- ’
es liabitans de Gil’chala efioyent en l’cflat qui l”enfuir.’

’ Iean fils de Leui voyant qu’aucuns des citoyens de fa
ville l’e vouloyent efcarmoucher, 8c fecaiier le ion des

- Romains,feit tout ce qu’il peut pour les retenir en a fi-
delité & obey li’anee d’iceux:dequoy toutefois il ne peut

iamais venir à bout. Cependant les peuples voifins,â
fçauoir les Gadarcniens ,les Gabaraganiens 8c les Ty-
riens fcirent grand amas de gens , 8c allerent alfaillir la

ville



                                                                     

DE tr. IOSEPHE. a;
ville de Gifclula,& l’a ans prinfe par force , la meircm
âfen a: àfang,& la r erent du tout: 8c aptes anairfait
cela,fen retourneront chacun chez l’ay.lean fut fort ir-
rité d’vn tel outrage , 8c feit mettre tous fes gens en ar-
mes , 8c marcher contre ces peuples , ou ayant obtenu
viâoire,il rellaura l’on pays,& pour le rendre mieux al’.
l’euré,il feit faire des murailles ou il ollait befoin .

Ceux de Gamala petlilloycnt touliours en la deli-
té des Romains: 8c la raifan elloit tellc:Philippes fils de
lacim, Lieutenant du Roy Agrippa , ellant contre fan
opinion 8c cfperance efchappe du palais Royal de Hic- ’
rufalem,quand on le tenait allieg , tomba en vn autre
grand dangier,alfauoir d’cl’lre tué par Manahem 8c les
autre bri âs fes compagnons. Toutefois aucunsde l’es

V parens Ba ylonicns qui pour lors elloyent en la ville
de Hierul’alem,furuinrent 8c le l’auuerent. Le cinquiéo

nacion: aprcsil changea de perruque,â celle fin u’il
ne full ca eu , a: fenfuyt. Et quand il fur venu a vn
village qui elloit de-fa olfellion , limé auptes du cha-
lleau Gamala,il feit embler allez bon nombre de l’es
fubiets.Cependant il luy aduint vne chofe par vne cer-
taine rouidence de Dieu , l’auslaquelleil elloit perdu.
Il fut faili, d’vne fiente faudaine, 8c aptes cela ilenuoya
des lettres au Roy Agrippa a à Bernicé , lefquelles let- ’
tres il bailla a vn lien affranchy pour les porter à Va-
rus:car le Roy St la Rayne [cg auayent laill’é out lors
leur alais en gardezât eux e oyent allez au euaut de
Gelli’us a Baruth. Mais aptes que Varus eut reccu les
lettres de Philippes, ce cogneu qu’il ellait el’chappéil

en fut fort marry ,craignant que le Roy a: la Roync
.n’eull’ent befoing defarmais de fan ayde,quand Philip-
pes ferait retourné en conualel’cense. Il prel’enta donc
au peuple celuy qui auoir apporté les lettres,8t l’accufa
comme faul’faire,difant qu’il auoir apporté des nouuel-
les faull’cs 8c contiefaites ,â fçauoir que Philippcs lors
faifoit la guerre auec les Inifs en Hicrufalem côtre les
Romains: 8c le feit mettre à mott.Phili pes voyant que
f6 bôme ne retournoit point,& ne fçac a: la caufe d’vn
tel retardement,in ennoya encore vn autre mell’agier
auec d’autres lettres, pour l’çauoir ce qui citoit aduenu



                                                                     

tu. . I. A V I Eau premier , ou pourquoy il tardoit tant à retournera
Mais Varus opprima encore celluy-cy par faufe accu.
l’acion. Caries Syriens habitant en Cefarée l’auoyent
fait deuenir orgueilleux, en forte qu’il afpiroit à chofcs
grandes 8: hautes. Car ces Syriens luy faufiloyent aux
oreilles qu’il .aduiendroit quelquefois qu’Agrippa fe-
roit occy par les Romains à caufe de la rebellion des
luifs , 8: le to aume ni luy citoit deu pour la coulan-
guinité Raya e , luy listoit aillé. Car pour certain Va-
rus el’toit du l’ang Royal , ill’u de Sahesn Terrarche du

Liban.Ell:ant donc enlié d’vne telle cfperance , il retint
les lettres , fc donnant bien garde u elles ne tombal-
fent entre les mains du Roy: 8: fai oit garder feignen-
l’ement tous les affages des entrées 8: l’orties,â ce que
nul n’efchappa l’ecretemcnt pour rapporter au Roy
les chofcs qui fe fail’oyent là: à en outre faifoit mourir
plufieurs .I uifs pour gratifier aux Syriens habitans en
Cefarée. D’auantage il delibera par le moyen des Tra-
clronites d’allaillir les Iuifs ellans en Bathanée , qui

.font appelez BabyIOniens ,,demeurans en Bathyra:ayât
appellé douze des principaux luil’s habitans en Cefa-
rec,il leur commanda d’aller la, a: annoncer de par luy
aux autres de leur nacion,qu’il auoir entendu qu’iceux
entreprenayent de faire la guerre au Rayzmais ponte:
qu’il ne le voulait croire , il leur deuonçoit de pol’er les

armes. Car cela feroit vn tuf-certain tefmoignage,
qu’il auroit cuiulle caufe de n’adiouller foy aux faux
bruits.D’auantagc,leur feit donner à entendre qu’il l’e-

roit bon d’enuoyer feptante hommes des plus apparens
pour refpondre aux crimes 8: blafmesqui leur citoyent
impafcz. Ces douze perfonnages feirent ce qui leur
auoir ellé commandé: 8: quand ils furent arriuez à Ba-
thyra,ils parlerent aux gens de leur nacion, 8: trouue-
rent qu’iceux n’attcntoyent rien de nouneau , mais ce- n
pendant ils leur perfuaderent d’enuoyer feptante hom-
mes.Et ainli qu’ils venoyent en Cefarée auec les douze
Ambsll’adeurs,Varus accompagné des Soldats du Roy
les trouua en chrmin , 8: les tua tous,l’ans efpargner
incline les Amball’adeurs:ayant fait cela , il marcha ou-
tre contre les l uifs habitans en Bathyra. Mais il y eut

vu des
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yl: des l’eptante qui felloit fariné d’auenture,lcquel feit

plus grande diligence ne Varus , 8: adnertit les auæ
ires. Iecux ayans cell a nertill’ement,prinrent leurs ar-
mes,8: fe retirerent au challeau de Gamala auec leurs
femmes 8: enfans , laill’ans les vrillages qui elloyent
pleins de grandes richelfes,8: d’vne multitude infinie
de bellail. Philippes oyant celafc retira aulii en celte
forterefi’e: 8: àl’a venue le peuple crioit qu’il voulill ac-

cepter la charge d’ellreleur conduâeur,& entre ren-
dre de faire la guerre contre Varus 8: les Syriens abi-
tans en Cefarée. Car le bruit couroit qu’ils auoyent
occis le Royamais Philippes tafchoit tant qu’il pouuoit
àreprimerleurimpetuofité,lcur reduifant en menoi-
te les benefices qu’ils auoyent receuz du Roy , 8: leur
pro ofant aulli la grande puill’snce des Romains ,-la-
’ ne le ils ne pouuoyent irriter en l’e rebellant,qu’ils ne

meilleur en grand dangier. Finalement le confeil de
Philippes fat trouue le meilleur. h

Le Ra ayant ougrien que Varus vouloit faire met-
tre à mort es Iuifs dc’Cel’arée auec leurs femmes 8: en-

fans ,lcl’quels elloyent en grand nombregil y ennoya
Equ-us Modius pour luy fueccder,comme on a en voir
ailleurs. Cependant Phllippes retint Gamala à le pais
voifin en la fidelité & obe’lll’ance des Romains.Sur ces
entrefaites aptes que le fus venu en Galilée,on m’ad-
uertit par Certains mefi’agiers de ce qui le faifoit: 8: tout
incontinent i’el’criuy aux confeillers de Hierul’alem,
leur demandant qu’ils vouloyent queie feilfc. Ils me
manderent que ie demeurall’e en Galilée,8: pourueull’e
à la delfenfe d’icclle,8: ne le retinll’e mes coulpagnôs
auec moy , fil lcutfemb’loit bon de demeurer. Eux ayâs
amall’é beaucoup d’argent des decimes deuës à caufe
de leur prellrife,deliberay6t de retourner au pa’i’szmais
ils furent priez de demeurer auec moy iufques a rit que
tous les allaites full’cnt mis en bon ordrezâ quoy ils
l’accordcrent volontiers. Nous partil’mcs doncienfcm-
bic de la ville des Sephoritains,8: veil’mes Bethgiaus,
qui cil: vn bourqdiltant de quatrellades de Tyberiade:
8: ayant enuoy vn mell’agier expres ie fey alfcmbler le
Sénatde Tibcriade,& les plus apparens d’entre le peu-
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fin!!! quand ils futée afl’embleanfius aulli y funins.
Adonc ie declairaydeuanr tous que le peuyle de Riens.
falem m’auoie là ennoyé auec mes compagnons peut
leur propol’er qu’il falloir demolir le palais , lequel He-
rodes ’Tettatchc auoitlà fait fomptueufement ballât,
8c orné de diuerfes peintures d’animaux, ce que n01.
loir 8: ordonnances deffendoyent: 8c les prioye de Per-
mettre de ce faire le lullolï qu’il leur feroit yofiible.
Capella 8c fa bande fêtent long temps à debatre fils
l’ortroyeroyent ou nommais à la fin nous feifines sans
à toute force qu’ils y confenrirent. Cependât que nous
debatiôs de cela,Iefus fils de Saphias nuois deliaaflem-
blé aptes foy allez bon nombre de Galiléens , comme
citant capitaine de quelques bateliers 8: autres canail-
les a: beliltres,8r meir le feu dedans le palais , penfan:
qu’il en tireroit quelque bon butin , pource qu’il auoir
veu aucunes couuertures doréeszoù ils illercn: beau-
coup de chofcs contre nollre gré; Car ien soli aptes

. nous nous retirafines en la plus haute Galilée , antes
auoir deuifé auec Capella 8c les Plus grans de Tiberia-
de au villa e fufdit,qui efl: appelé Berhmaus. Lors la
bide de le us tua tous les Grecs qui habitoyét en celte
ville là,& tous ceux qui auoyé: eu d’ennemis suât celte
guerre la. Apres auoir ouy ces ’chofes,ie fu fort l’arche.
6: del’cendy en Tiberiade,ou ie mis peine de recouurer
tout ce qie peu ou: lors des biens du Roy qu’on auoir
rimai fçauoir es chandeliers fait: à la Corinthicnne,
- es tables a: garnitures de buffet du Roy,& alliez bôme
quantité d’argent non monnoyé. En tout ce que ic te-
couuny,ie deliberay de le garder par le rëdre au Roy.
Ayant donc appelé dix des princi aux duSenat 8c C;-
rella fils d’AnryllusJe mis la vai elle entre leurs mains,
eurdefi’endant de ne la rendre à autre qu’à moy.

Delà moy 8: mes compagnons allafmes en la ville
de Gifchala vers lean,pour cognoilhe ce qu’il auoir au
cœurzoù i’ayperceu tout incontinent u’il affectoit la
tyra ie,comme va bôme conuoiseux e chofcs non.
uclles.Car il me prioit que ie luy permilïe de trâfportet
le bled de l’Empcreur,qui citoit gardé ès villages de la.
1mm Galilée , difant qu’il le vouloit employer âbîaère

. . » tr



                                                                     

DE a: roseras. a;baflir des murs pour le païs.Mais ayant fenty la fumée
de l’es conl’eils a: entreprinfes , ie luy dy que in ne luy
bailleroye congé de ce faite.Car ie penfoye de garder ce
bled ou pour les Romains,ou pour moy-mefme’, d’au-
tant que i’auoye delia la charge de cette region-lâ , que
la ville de Hierufalem m’auoit eommife. Voyant donc
qu’il ne pourroit rien obtenir de moy,il faddrell’a à me:
compagnons pour leur tenir propos de «Il: affaire , lofs
quels ne preuoyoycnt pas bien les chofcs à venir, aï
quant 8c quant ils efloycnt fort couluoyteux de dons..
Ainfi à force de prel’ens il obtint d’eux tout le bled
de celte prouince : car de moy ,ie ne pouuoye refilter
eontredeux. D’auantage , Iean vfa d’vne autre fineKe.
Car il difoit que. les luil’s habitans en Cefarée bafiie
par Philippe: citoyen: retenuz dedans la ville fans
ofer fouit , 8: ce par le mandement du Roy , à qui
ils elloyent fubiett , fe plaignans qu’ils auoyent fau-
te de pur bayle, 8c eux luy en auoyent demandé,d En

u’ils ne fuirent contraints contre la confiante de a:
Peruir de l’huyle des Grecs. Or ne difoir-il point cela
pour quel ne efgard ou affectif) u’il cuit à la religion: 1
mais le de ir d’vn gaing deshône e le fail’oitainli par-
ler.Car f achat bien que les deux l’extiets le vendo en:
vne drac me en Cefarée,& qu’en Gifchala on en on-
noit oâite fextiers pour quatre drachmes,il feit tranf-
potrer vers eux toutel’huyle qui citoit la: 8: vouloir

ieu faire entendre qu’il faifoit cela par mon congé. le
le permetroye voirement::mais c’efioit contre ma vo-
lonté,crai nant que li ie y refilloye , ie ne fufl’e lapidé
parle peup e. uâd i’eu ottroyé cela,lean amalÏa râd
argent par vne telle turc mefchante. De celte ville Ê ie
renuoyay mes com agrions en Hierufalem : a: aptes
cela ie m’adonnay u tout à faire prouifion de harnois
de guerre,& à fortifier les villes. Depuis ie fey appeler
les plus vaillans d’entre les brigans , a: voyant ue les
aimes ne leur pouuoycnr eflre citées , ie erl’u ay au
cômun populaire qu’il feroit bon de leur ôner ages,
remôflrit qu’il vaudroit beaucoup mieux les fou oyer,
que de permettre que leurs terres fuirent pillées par
iceux: à en celte forte les lailfay aller,les faifât obliger
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sa: ’ LA VIE.» V , ppar fermé: de ne venir en nome pais fans y eût: appe;
lez,ou bien qu’ils ne prendroyenr rient que les ages
qui leur auoyent cité promis : a: auant toutes c ofes
leur fey commandement de ne faire aucune violence
ny. outrage aux Romains 8: aux voifins. Mais auant.
que palier outre , ie tafchay de contenir la Galilée en
paix. Et comme ainli fait que ie defirafle auoirenuiron
feptante hommes des principaux du pa’isfous couuct-
ture d’amitié,comme tillages de Edelitéue fey tant ne
i’cu ce que ie demandoyc. Ainfi ayant fait aches ’a.
initié auec eux , les afl’ociay auec moy en o ce de iudi.
cature: 8c iefaii’oye pluficurs decrcts 8c ordonnances
felon leur confeil,me donnant garde fur tout de me de-
(tourner remeraitemét de l’equité,8e de me laill’er cor-
rompre par dans. liftant donc venu iufques à l’aage de

w trente ans , enlaquelle encore qu’vn homme ne lafche
point la bride aux cupiditez illicites,li cit-ce toutefois
qu’a grand’ peine cuite-il l’enuie des calomniateurs,8c

rincipalcment quand il fera en grande autorité , ie ne
ey toutefois iamais oppreflion’ ne violence à femme

r Fuelconque: 8c n’ay point fOHŒCIt qu’on m’ait rien pre-
enté,côme n’ayant befoing d’aucune chofe: a: mefine

ie n’ay point voulu receuoir les decimes qui m’eiloyent
deuës , à caul’e de mon oflice a: eltat de Sacrificateut.
Toutefois aptes la vi&oirc obtenue (in: les SyriEs voi-
fins,i’ay bien prins vne partie du butin & des defponil.
lesconquifes: 8e confelle occy franchement ,tque ie les
ay enuoyéesà mes parens en Hierufalem. Apres auoir
veincu les Sephoritains deux fois, &iceux de Tiberiade
quarre fois , 8: les Gadatiens vne fois,& fouuentefois
reduit Iean fous ma puilïance , lequel m’auoit cheffe
plu lieurs embufches:tant y a neantmoins que ie ne ne.
fuis point voulu venger ne deluy ne d’aucun de. tous
les peuples fufdirs,côme iele feray apparoiltre cy aptes.
Parquoy i’ay celte opinion,que Dieu qui a les yeux içt.
tex. fui: les bonnes œuures,me deliura lors des cmbuf-
ches de mes ennemis , 8: bien fouuenr puis aptes m’a
tiré hors de plufieurs & grans dangiers , comme il fera
dic’t en temps &Ilieu. 7 i u

Or le peuple des Galilécns me portoit vne fi bonne.
affection, i



                                                                     

DE F1. IOSEPHE. 52.,
Æeéîion,& m’efloit tellemEt rfidele,qu’apres que leurs

* villes furent prinfes par force , à leurs pontes familles
traînées en captiuité ,ils ont el’té plus oigneux beau-
coup âme (auner la vie , qu’a lamenter 8: gemir leurs
propres calamitez. Iran voyant cela,fut efmeu d’enuie:
m’enuoya des lettres , par lefquelles il me prioit ,quc ie
luy permille de venir cercher fa fîté aux baings chauds
de Tiberiade : a: moy ne penfant à nul mal,luy accon.
day volontiers ce qu’il me demâdoit.0utreqalus,i’efcri-
uy des lettres a ceuxa’ qui i’auoye baillé le gouuerne-
ment de la ville ,qu’ils luy apprcftall’ent vn logis & a
toute fa compagnie,& luy adminiltrafl’ent viures pour
le traiter honnefiement. Cependant ie faifoye ma refi-
dence en vu village de Gali ée,lequel on appele Cana.
Donc aptes que Iean fut arriué en Tiberiade , il feit
tant enuers les citoy4.ns,que mettans en oubly la foy
qu’ils m’auoyent donnée,ils fuyuirét fan party: 8c lu-

cuirs d’entr’eux prefterentVolontiers les oreilles a l’es

priercszcommc ils font gens prenans grand plaifir aux
nouueautez , conuoiteux de changemens, 8: facilesà
efmouuoir difcords:& principalement Iullus et Piltus
l’on pere empoignerent de grand defir celte occalion de
fe reuolter de moy pour efire du coïté de Iean. Toute-
fois ellant la furuenu , ie mis à neant tonte cefiç belle
entreprinfe. Car Sila,lequel i’auoye au-par’auâtordon-
né Gouuerneur fur ceux de Tiberiade,m’auoit enuoyd
homme expres pour me lignifier la volonté de ce peu,
plc , 8: par ces lettres m’exhortoit de me hafier: autre-
ment il poutroit bien aduenir que la ville tomberoit en
brief fous la puill’ance de quelques autres. Apres donc
que i’eu ioules lettres de Si a,ie cheminay toute la nuit
auec deux cens hommes , 8c ennoyay deuaut vn mefl’aq
gier pour lignifier ma venueâ ceux-de Tiberiade.Sur le
peinât du iour ainli que i’approchoye de la ville,le peu»

pie vintau deum: de moy,& Iean entre les autres.Le-
quel me l’alua auecvne face touretroublée: 8c craignit
que foncntre me ne full! defcouuerre , 8: que par ce
moyen il ne Il: en dangier de perdre la relie , il l’e re-
tira viftement en fou-logis. Quand ie fuz venu iniques

i au lieu , auquel on fiançoit à courir , ie laill’ay toutes
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.630 LA v1:les gens de ma garde , excepté vu , 8e retins feulement
auec mo dix hommes armez: 8e lors citant monté fur
vu lieu uquel on me pouuoit bien voit de tous collez,
ie commençay à faire remonltrahces au peuple de Tic
beriade,â ce qu’ils ne full’ent point li legiers à le reuol-

tcr:autrement il aduiendroit bien roll: qu’ils fe repéti-
rayent d’auoir ainli tourné leurs robbes : 8e n’y auroit
homme deformais qui leur adioufialt foy facilement:

5 côme de fait on pontoit auoir mauuail’e opiniô d’eux,
8L abon dtoit,à caufe de celte defloyauté prel’ente. A
grand peine eu-ie dit cela , que voicy vn de nies gens,
qui m’admonueflza de defcendre. Car, il incitoit point
heure de gaigner la benenolence des habitans de Tibe-
,riade,ains de regarder a me fauuet,& aduifer comment
ie pouuoye efchapper delà main de mes ennemis. Car
Iean fçac ant bien que ikfloyc pulque feul,choilit au.

I cuns des plus feaux des mille Soldats qu’il auoir,& les
ennoya la auec cômandemEt expres de me ruer: 8e defia
il; cûoyét en chemin,& le tas eull: ellé perpetrvé,li ie ne
fume defccndu hâliiuement,& fi ie n’aille fauté habil-
lement auec vn bôme de ma garde nommé Iacob,& fi
yn certain bourgeois de Tiberiade nommé Herodes ne
m’eult’ tendu le bras:lequel me feit compagnie iuf ues
au lac:ou ie montay fur vn bateau que ic trouuay la de
bonne rencontre.Ainli contre toute opinion i’euitay la
fureur de mes ennemis,& vins en Tarichée.annd les
habitans de celte ville deTarichéc eurent ouy parler de
la dcfloyauté de ceux de Tiberiadc,ils furent fort cour-
roucoz,& prinrenr’vl’oudainement les armes , m’exhor.

tans que ie les menafl’e contre tels ennemis , difans que
’ ils vouloyent faitela vengeance d’vn tel outrage fait à
leur Gouuerneur: 8s diuulgoyét ce cas par toute la Ga-
lilée,pour irriter tous les autres contre les habitans de
Tiberiadqprians que gtid nombre r: vinfi: retirer vers

’ CDXfil’tans prclis de faire tout ce qui fembleroit bon le;
lori l’aduis de leur conducteur. Et pourtant il y ’eut vu
grand nombre de Galiléens all’emblez en bien peu de
temps : 8: tous efloyent en armes, me fail’an’t requeltc,
que iîallall’e dôner l’all’aut à Tiberiade, 8c que ie la ruï-

naïf: du tout aptes que ic l’auroyc prinfe par force: de

t a * que
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Que ie vendill’e les’habitans auec leurs familles aux
plus offrans a:derniets’encherill’eurle y en auoir suffi
d’autres demes amis , qui elloyent efcba pez de celle
ville là , qui me confeüloyent de faire e lëmblablc.
Nonobltant le n;yüpouuoye conl’entir,eltimant n’e.
lire point chofe: ’ onnable que ie commençafi’e à ef-

mouuoir vne guerre ciuile. Et man aduis citoit que
ce debat ne deuoit palle: outre les paroles: 8l difo e
qu’eux-mellites n’en rapporterolent grand prou t,
quandâla veue’ des Romaine ils e tueroyent ainliles
vus les autres. Pat ce moyen la cholere des Galiléens
fut finalement appail’ée. ’

Ican voyant que l’es trahirons ne luy auoyent de
gueres proufité , eut crainte de tomber en dangier , 8e
prenant les gens qu’il auoir auec l’oy , laill’aTiberiade,
et li: retira en Gil’cbala: ù de là il m’el’criuit des lettres

pleines d’exeufe,cotnme fil n’eufl: elle nullement cou].

pablc de ce faiâ, me riant de ne vouloir enfer au-
cune mauuail’e chofe e lu , adioullant des l’êrmens 8e
terribles execracions , à n que i’adioultafl’e plus de
foy âl’a lettre. Mais les Galiléens qui de toute la te.-
gion fefioyenr afl’emblez en grand nombre,& enrayée

. e erechefvenuz en armes ,cognoifi’ans que lcan elloit
homme peruers 8: pariure , me prioycnt que ie les

menafl’e contre- luy, a: me promettoyent de le ruïner a
du tout 8l Gifcbaia [on pays. Ieles remetciay de bon
cœur,de la faueur qu’ils. me portoyent : à leur-fey pro-
nielle de leurfaire plailirplus que cela ne valoit;neant-.
moins ie les priay de li: tenir quoys , et de ne trouuer
mauuais li i’aymoyc beaucoup mieux ap aifer les tu-
multes 8c difcords fans occilion,que par e moeiôs mu-
tuelles.Cela me fut ottroyé par les Galiléens: 8c incon- .
tinent aptes nous allafmes à Scphoris.Les habitans qui
auoyent du tout fait refolucion de demeurer fermes en
la fidclité à obeïll’ance du peuple Romain , craignant

, ma venue,tafcherent fort de me dillraire à d’autres af-
faires,â fin qu’ils fuirent en plus grande Entré : et lors
enuoyerent vn homme expres vers lel’us,qui citoit Caq
pitaine des brigâs , fail’anr l’a demeure fur es frontieres
de PthÇml’l’dCJt luy promirent grade Êmme «larges,

7 - . R ’



                                                                     

tu LA VIEfil nous venoit faire la guerre auec huit cens hommes ,
u’il entretenoit. Cc bri and alleché de telles promel’.

il: , me voulut all’aillit ans y penl’er , 8: me prendre à
defpourueuÆt pour venir à bout de l’on entreprinfc,il
m’enuoya vu mellagier , me priant que le luy permifie
de venir vers moy , pour me l’aluer. Ayant obtenu cela

. de moy,comme n’ayant rien cogneu de la trahil’on ma.
chinée,il print l’es gens auec loy , 8e l’e balla fort de ve-

nir. Toutefois fou cnttcprinl’e ne vint point à telle fin
’u’il dcfiroit. Car ainli qu’il citoit defia-pres,il y eut vu
e l’es complices,qui lors abandonna fa baud e,& m’ad-

ucrtit de tout ce qu’iceluy auoir deliberé de fairc.Ayant
un tel aduenificinent , le m’en vins en la place de la vil-
lefaifant femblant de ne rien [canoit de toutes ces. mes
nées occultes:cependant vne grande multitude de Ga-
liléens bien armez me fuyuo eut: 8c encolle compa-
gnie il y auoir aulli aucuns de Tiberia’de. Puis aptes
aucuns furent ordonnez pour arde: les chemins , 8c
quant arquant ie fey comman cment aux gardes des
portes de ne laill’er entrer que Iel’us auec les premiers
de fa côpagnie,& de fermer les portes a tous les autres:
que Fils vouloyent faire force pour entrer , ils fuirent
repoull’ez à grans coups de ballons de à layes.Les gar-
des feirent ce qui leur auoitellé ordonn ,8; Iefus entra
auec peu de l’es gens: 8K tout foudain ie luy commandayr
de mettre bas les armes , fil ne vouloit eltrc ceci fur le
champs; voyant cnuironné de gens armez , il obtem-
pera. Adonc ceux qui le fuyuoyet,cognoill’ans que leur
Capitaine efloitlprinsÆenl’uirent grâd erre. Puis aptes
in tira à part le us , 8t luy dy que ie ’l’çauoye bien les
culbutâtes qu’il m’auoit preparées; , & qui citoyens les

auteurs de celle entreprinl’e: neantmoins ie vouloye
bien luy gardons: celte faute , pourueu qu’il me vou-
lill: dire dele à l’aduenit. C e qu’il me promit de faire:
puis le laill’ay aller,& luy donnay congé de ramalfer les
gens qu’il auoir au-parauant: 8: quant aux Sephori-
tains , le les menaçay de griefue punicion,fils ne r: te-
noyentquoy dorel’nauant.

En ce meline temps deux des principaux d’entre les A
mûmes (site du. R21! vinrent. vos moy, , ame-
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DE Il. IOSEPHE. ennaos leurs gens de chenal, 8c apportans leurs armes et
leur argent. Orles Iuifs les vouloyent contraindrcàfc ’
circoncire 5 fils auoyent deliberé de conuerfcr auec ’

yeuxzmais ie ne vouluz point foufi’rir qu’aucun del’plai-
lit leur fait fait , affermant qu’vn chacun deuoit feruir
St honnorer Dieu felon fa fantalie,8t non point à’l’ap-
petit ou mitigation d’autruy : 8: qu’on ne deuoit faire ’
qu’ils fe rqpentifi’ent d’eltre venuz au refu e vers nous,
8: pour e re en leurré. Ayant perfuadé câa au peuple,
ie donnay âfulfil’ance des viures aces hommes Tra-
chonites. Cependant le Roy Agrippa ennoya vne ara
ruée fous la conduite d’Equus Modius,pour aller pren-
dre par force le chateau de Magdala z toutefois ils n’o-
’ferent y aller mettre le fiege z mais rouans les chemins,
ils faifoyent plullzolt mal a Gamala. Or Ebucius Deca-
darchc qui auoir ollé gouuerneur du grand champ,
oyant ne i’cfioye venu a Simoniade , vu village me
fur les rontieres de Galilée , dillante de foirant: lia-
des du lieu où il citoit , print de nuiét cent hommes de
chenal , qu’il auoir auec foy , 8c prefque deux cens pie-
tons,& le lccouts de Gaba, a; cheminât toute la nuiâ,
feit tant qu’il vint iufques de: village. le luy mis en
barbe vne allez bonne troupe de gens:8r quand il nous
eut veuz,il faifoir tous fcs elforrs pour nous attirer à la s
campagne , l’e fiant en fes gens de cheual. Mais cela ne
luy proufita de beaucoup: car ic ne voulu bouger du
lieu ou nous citions, vo a: bien qu’il feroit le plus fort,
li nous fumons defcen uz en la plaine , veu que nous
citions tous ietons. Apres qu’Ebucius eut vaillam-
ment relilté,» nalcmenr co noilfatit que le lieu n’efloit
propre pour gens de cheua , il feit fonuet la retraite,;&
’en retourna en Gaba fans rien faire , n’ayant perdu

que trois de l’es gens en celte rencontre. Mais de moy,
ie ne me côtentay point de cela,ains le pourfuiuy chats-
dement auec deux mille hommes armez: 8: citant veg
nu iuf ses au villa e de Befara , fitué furies fronrieres
de Pro crua’i’de , (flânai: de Gaba de vingt (fades , où

Ebucius elloit pour lors , ie mis des Soldats pour gar-
de: les chemins par dehors , à celle fin que nous full
lions surtitrez contre les coutl’es de no: ennemis , iul-



                                                                     

sur LA VIEques à ce que nous enliions emporté du bled : car la
Royne Bernice en auoir fait apporter là vne fort gran-

de quantité des villages circonuoifins : et ayant fait
charger plulieurs chameaux 8e Afnes ,quc i’auoye là
fait exprell’ément venir pour celd , i’enuoyay tout ce
bled en Galilée. Et quand ic fuz venu àbout de celte
entreprinfe,ie permis àEbucius d’entrer en bataille fil
vouloit. Ce qu’il reful’a , citant ellonué de nolise har-
diclfe : 8: de moy , le m’en allay contre le Neapolirain,
ayant ouy qu’il auoir pillé le territoire de Tiberiade.
-lceluy auec vne aile de gens de chenal tenoit arnifon
en Scythopolis.L-’ayant’donc engardé de mole cr plus
ceux de Tiberiade , ie m’addonnay du tout à pouruoir
aux affaires de toute la G alilée.

Au telle , Iean fils de Leui ui fail’oit fa demeure en
Gil’chala,commc nous auons dit, cognoill’ant que tou-
tes chofcs me venoyent à fouirait , et que i’elto e bien
aymé des l’ubiets , et redoubté des ennemi: , ut fort
marry de cela. Et pelant que ma rol’perité ne luy feroit
gueres profitable,ilfut cfmeu e grande enuie : efpe-
rant aulli qu’il pourroit rompre le cours à mon bon-
heur,fil irritoit les haines des fubiers contre moy. Par-
quo il folicita ceux de Tibcriade 8c de Sephoris,ayant
au .1 opinion que ceux de Gabar l’e retirero eut de l’on
party : qui font les principales villes de Ga iléc. Car il
difoit que routes chofcs feroyenr plus heureufement

ouuernées fous fa conduite. Quant aux Sephoritains,
’autant ue nous reiettans tous deux , ils auoyent les

yeux dre cz furies Romains, qu’ils tenoyet pour leurs
Seigneurs,ils ne luy accordèrent point ce u il deman-
doit.Ceux de Tibcriade fail’oyent dilficult2 de fe reuol-
ser,tant y a qu’ils luy promirent de luy elire amis. Ceux
de Gabar a la perfualion de’Simon qui citoit des prin-
cipaux bourgeois de la ville,fe donnera à luy:car ce si-
mon eltoit amy 8: côpagnon de Iean. Neantmoins ils
ne fe reuoltercnt point apertement: car ils craignoyent

fort les Galiléens , ayans delia cogneu au-parauant’la
bône alfeé’tion qu’iceux me portoyétunais ils cerchoyétÏ

vne autre occalion par trahil’on. Et de faié’t , ic fuz en
grand dangicr,& voicy comment: Il aduint qu’aucuns

ieunes
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ieunes compagnons de Dabar , gens audacieux a: ou,
trecuidez apperceurent que lafemme de Ptolemée qui
citoit procureur des affaires du Roy,palfoit l’on chev
min par la grande campagne auec grand appareil, par.
tant du pays du Roy pour aller en la prouince des R6.
mains,ell:ant accompagnée de quelque gEs de chenal: ’
Je tout foudain fe ruerent fur ce train là: 8c aptes auoir
mis celle femme en fuyte , ils pillerent tout ce qu’elle
falloit porter auec foy. Ayans fait cela, ils amenerent à
Tarichée, ou i’eltoye pour lors , quatre mulets chargez
d’habillemens a; de beaucoup de meubles: et entre au-
tres ioyaux precieux il y auoir grande quantité de vailï
l’ellc d’argent,& cinq cens pictes d’or.le vouluzigatder

tout ce butin pour le rendre à Ptolemée ,comme ace.
luy qui eltoit de nollre nacion mefme , d’autât que no-
lise Loy ne permet point de frauder aucun de nollre,
nacion , encore qu’i loir ennemy: 8c pourtant ie dizvâ *
ceux qui auoyent apporté ce precieux butin, qu’il fal-
loir arder tout cela , et le vendre,& quand on l’auroit
veu u,l’ar ent feroit employé à la reparacion des murs
de la ville à Hierul’alem. des ieunes gens n’en furent

as contens,v’oyans qu’ils ne participeroyent point au
utin,comme ils fy attendoyent.Parquoy ellans efpars

par les’villages’ de Tiberiade, ils feirent courir vn bruit,
que ic vouloye liure: aux Romains celte region là. Car.
i-’auoye(dil’oyent-ils)fait l’emblant de deltincr ce butin
pour la fortification de Hierulàlem: mais à la verité le. .
e vouloye garder pour le rendre à celuy à ui on l’a-

noit rauy.En cela n’elloyét-ils point deceuz c leur opi-
nion.Car aptes que ces ieunes compagnons fcn furent:
allei,ie fcy appeler deux des plus apparés a: principaux
bourgeois,à fçauoir Dallîô,& Ianneus fils de Leui,qui
elloyent des plus grans amis du Roy,& leur comman-
day de faire porter au Roy ces meubles qui auoyét elté
rauiz,les menaçant de mort fils reueloyent ce l’ecret à
homme du monde. Mais quand le bruit fut venu aux
oreilles des Galiléens,quc le vouloye liurer leur region
aux Romains,to9 furet incitez à faire paniciô de moy’:
à mel’m’c ceux de Tarichée adioutâs oy aux faux rap-

ports que ces ieunes gens auoy ent feulez 5 donnercnt
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confeil aux gens de ma garde et aux antres Soldats,de
me laill’er d0rmant en mon liât , a: l’c venir trouuer au
lieu ou on pic uoit les cheuaux, out confulter auec les
autres de m’o et la fuperinten âce. Bilans perfuadez,
ils vinrent au lieu alli né , ou ils trouuerent plulieurs
autres qui y efioyent âefia venuz: et tous crioyent d’vn
incline confentement , qu’il falloit prendre vengeance
du traitre,qui auoir trahy la Republique. Et principa-

l lement ils elloyent incitez par Iel’us fils de Saphias,qui
pour lors clloit le grand iuge, homme orgueilleux a;
maling,& fort fedicieux , nay pour efmouuoir des dif-
feqfions autant qu’homme qu’on cuit fceu cognoitre.
Or ce lefus portant deuant l’oy les Tables de Moyfe,fe
vint prefenter au milieu de celte troupe , et leur dit à

a) haute voix : Encore que ne l’a en touchez d’aucun des
a) fit de voûte propre l’alut, li cil-ce que vous ne deuen
sa mel’pril’er ces l’ainc’tes ordonnances ,lel’quelles voltre

il gentil Iol’ephe digne d’eltre hay de tous, à. long temps
n onfi’ert ellrc foulées aux pieds, 8c trahies: 8e quel grief
3) tourment,& quelle punicion dure y a-il que cel’t hom-
s, me la ne meriretAyant dit cela,il fut bien receu du peu,

ple, 8c quant 8c quantayant prins quelques hommes
armez auec foy,il feu vint droit en la mailô,ot’1 i’eltoyo
logé,en deliberacion de me tuer: St cepédant-ie ne l’ça-

noye rien de tout ce tumulte , ains me repofoye citant
abbatu de grâdc lall’eté. Tout foudain voicy Simon vis
des gens de ma garde,qui pontiers ellqit demeuré feu!
auec’rnoy,ietta les yeux fur celte troupe, qui accouroit,
& m’efueilla: 8c m’ayant remontré le dangier rochain
ou i’elloye , m’exhorta de faire comme vn vai nt Ca-
pitaine,à l’çauoir que ie me tuall’e moy-incline, plullolt
que de mourir à l’appetit de mes ennemis. Apres celte
exhortation ,ie recoinmnnday ma vie en la garde do ’
Dieu , et ayant prins d’autres habillemens , ie me vins
prel’enter au milieu de celle com agnie,tout vellu de
noir,ayant m6 cl’pée pendue en e charpe,8r m’en allay
par vn chemin par lequel ie l’çauoy-e bien que nul de
mes aduerl’aires ne me rencôtreroit, citant venu en ce-
lÏc place des cheuaux,ic me prefétay pour ellre veu.Ee
me iettay lors litt mafaccgrroul’ant lacera de mes lat-v i

- N°5.
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nies,en forte qu’il. n’y auoir homme qui ne full: efineu à

mifericorde. Et muid i’ayperceu que les courages du
peuple citoyen: c angez , ie deluy de rompre 8: diuia
fer leurs opinions , auant que les autres amie-L retour4
murent de mon logis: 8c aptes auoir confeifé que ienc-
(toy: du tout hors du crime quimiefloit impolë,ie re-
quero e que premieremet ils cognement à que! vfage
ie ar oye ce burin qui manoir eflé up otte, 8: que:
Ce a qulils me ruement à mort il b6 leur embloir. Ainfi
au la multitude demandoit que ie propofaiïe mesurai.

ns,voicy les autres armez furuinrenr,& me regardis,
fe ietterenr fur moy pour me ruer. Mais ils furent arre-

.fl:ez parles voix du peuple. Parquoy reprimcrenr leur
irn ctuofiré , penfans qu’apres que i’auroye confelîé la

rra ifon,& auoir ardé Page: pour le rendre au Roy,
ils auroyenr aulli cafion plus honneflte de erpctrer
le car.Ainfi donc ayant obtenu filence,ie leur y:Home
mes freres , Fil vous (omble que i’aye meriré la mon, ie
ne refufe point aulli de «mourir : un: y a qu’auant m:
mon ie veux bien dire la veriré durât vous tous. Com-
me ainli (oit que feuille cogneu que coite ville efloiq

- fort Propre pour recenoir des citrangiers, 8: que plu.
fleurs abandonnâs leur: propres p: s , prenoyent phi.
tir-â habiter auec vous , fe voulans aireeompz 5s de
voflre bonne au mauuaife fortunefi’auoye dcli cré de
vous baftirdes murailles de eefi: argenr- cy,pour lequel
vous elles fi fort courroucez .A cesparolcs ceux de Ta.
richéeiat les eûrangiers il: priment à crier tous d’une
îoix,me rendans grues, 8: m’exhorrans de prendre bô-
courage.Mais les Galiiéens a: ceux deTiberiade-perfi.’
fioyenr enJeùr felonnie : en forte ulil y eue diflènfion
enrr’eux:les vns me menaçoyét de faire mourir, les-au;
tres au contraire m’exhortoyent à prendre bon courir.

e. Mais apres que i’eu promis rinceur de Tiberiade de
Peur baflir des murailles , 8: aux autres villes cômodes,’
a; où il y’auroir alliere royre pour en faire,ik adiou.

l t’erér foy à mes prome es, 8c vn chacun fefcouloitvpeu
dpeu , 8: ainli fen retournerent en leurs maifons.Ce-
pendant efiant contre tout: opinion efchappé d’vn fi-
grand dangier,ie me retiray tout bellement en ma mai-
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(on anecmes amis,& vingt hommes armet: A , ..

Mais les brigans 6: ceux qui auoyent eûneu la. (ce
dicion,ctaignans rudement qu’ils ne fuirent punir:
de celte lourde o enfe qu’ils auoyét faire , accoururent
auec fix cens hommes armez iufques à mon logis,auec
intencion de le brunet. ou m’annonça leur venue,&
ellimant ne ce me feroit honte de m’enfuyr,ie delibe-
ray d’vfera’audace coutr’cux: le fey donc commande-

ment ue les portes de mon logis fuirent fermées,&
ccpen ant de la fenellre de ma chambre ie requeroye
qu’ils m’enuoyafi’cnt aucuns d’entr’eux , 8c leur baille-

toye l’argent ,pour lequel ils fsifoyent li grand bruit,
afin qu’ils n’enlfét plus matiere de le dcfpitcr ainli. Ce-

la futfait,& uâd ceux-cy furent entrez dedans,ie fey
trefbié batte everges le plus grand mutin d’entr’eur,
8: luy coup cr vne main,laquellc il auoit pédue au col,
& en ccll: agar le fey mettre hors pourie fait: retour-
net à ceux qui l’auoycnt la ennoyé. Eux le voyans ainli
acoutré,furcnt fort dionnez:& craignans ’d’eltre trai-
tez de mefinc,fils demeur67cut la lon temps, d’autant
qu’ils pcnfoyent que ieune plus Fran c, compagnie de
gens armez que ic n’auoye, ils ’cnfuyrent tous: ainli
par telle tuf: i’efchappay de ces nouuclles cmbufches.
Toutefois il y en eut encore d’autres, qui efmeurent le
peuple,difans qu’il ne falloitipoint laiflèr viure "ces Sei-
gneurs dela iurifdia’ion du Roy ,qui efloyent venu:

p vers moy au refugefiils ne rcccuoyét les façons 8: cete-
monies de ceux vers lefquels ils fefloyent retirez pour
clin: mis en fauueté : a: les accufoyent comme portaus
bonne affection aux Romains , ù comme empoifon.
leurs: 8c tout incontinent le commun populaire deceu
par ceux qui parloyent pour acquerir grace,fut efmeu.
Co noifl’ant cela , ie remontray tout au contraire au
peuple,qu’il ne falloit pointfaire de fafcherie à ceux qui
fcfloyent retirez. vers eux: 8c pourmontter que c’elloit
en vain qu’on auoir mis en auant ce blafme d’empoi.
l’armement , i’vfay de tel tenuerfement,que pour usant
les Romains entretiendroyent tât de Legionsfils pou-
uoycnt obtenir la viCtoire par le moyen des cmpoifon-
rieurs. Par ces paroles il: furet vu peu appairez: 6c aptes

’ qu’ils
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qu’ils furentpartiz , ils furent derechef irritez eôrre ces
Seigneurs la par» quelques mutins , en forte que que]-
que: gens armez accoururent aux maifons ou ces Scie
gneurs faifoyent leur relidence en Tarichée poutles
tuer.Cela entendu ie erai noye grandement que quid
vu tel forfait auroit efifpetpetré , nul ne vrnfi puis
aptes à nous au refuge. Parquoy ie prins quelques au-
tres auec moy , 8c m’en allay hafliuement à leur logis:
ou ayant fait a: tout fermer-,les portes , ic fey faire vu
folle depuis la iniques au lac,& amener vn bateau,an
I155 lequel i’entray auec eux,8t pafl’ay iufques aux fron-
tietes es Hi peniés: 8: leur ayant baillé le pris de leur:
chenaux , le quels ils ne pouuoyent emmener en vne
telle fuyte,ie prins confié d’eux,apres les auoir priez de
4b0n:cceur,qu ils orta ’ent aciemmcnt eefierneeeflîté
prefente. Car i’e ove fort el’ [airant de ce qu’onme
e6rrai noir de mettre descelle en terre d’ennemis ce!!!

ui lie oyent mis fous ma proteâionmeitmoins pen-
ant qu’ilnvaloit beaucoup mieux qu’ils monument par

la main des Romains , li ainli aduenoit,que de dire que
ils fuirent vileinement opprimez en ma iurilîiiâionje
fur bien content de le faire ainli. Toutefois ils eurent’
la vie l’aune: est le Roy leur. pardonna la faute qu’ils a-
uoyent faite.Voyla quelle fut la En de ceux-ey.
. . Or ceux de Tiberiade manderent lettres au Roy,le
priais qu’il enuoyalt garnil’on en leur territoire,luy pro-i
menât de le reuolter.Cela fait i’allay bic toit apres’vers
611,8: me feircnt rc ’ucfte que ie leur baflifi’e des mu-
tailles felô la prome’ll’e que i’auoye faires Car ils moyé:

entendn,que Tarichée citoit delia ceinte de murailles.
En: de moy,ie leur aecorday leur requeûe,& fey tout in.
continent apporter de la matiere de toutes parts,& mis
des ouuriers en befongnefl’rois iours apres ie party de
Tibcriade pour aller àTarichee, qui el’t difiante de Ti-
Æeriade de trentefladcs. Aduint que d’auenture onap.
perceur vne compagnie de cheuauebeurs Romains
. afl’ans leur chemin allez pres de Tibet-iade.Les hae
titans penians que ce fuirent des gens du RoyaËr’üs
auoyent mandez , 8: les attendoycnt , oferent ien
parler du Roy en tout honneur, 8c defgorger des ou;
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en grande diligence vers moy pour me lignifier que
leur efrneute te ndoit à reuoltement.Ces non ueilcs m’e-
flonnerent fort , d’autant que i’auoye renuoyé les gens
de guerre chacun en famail’on , pource que le iour du
Sabbath citoit prochain , a fin que ceux de Tariehée
feifl’ent la felte en pluspgrand repos ,quand ils n’au-
royent point le bruit des SoldatsÆt fans cela toutefois
8c quantes que ie faifoye la mon feiour , ie me afl’oye

l. des ens de ma garde , me fiant en la bonne a canon
des abitans,laquelle i’auoye cfprouuée bien fouirent.
Parquoy comme ainli (oit que ie n’eulï’e que lèpt hom-

mes de guerre , 8c quelques amis auec moy,-ie ne (ça-
uoye quel confeil prendre».Car ie ne troqu e point ce-
la bon que l’armée full rafl’emblée fur le ve pre5veulque

nez-ordonnances nepermettoyent point de’manier les
’armes le lendemain’,encore qu’il enfui! neceflité. D’au

trepart i’auifoye que li i’euIl’e là mené les habitans de

’Tariehee 8c les effrangions qui fy citoyen: retirez,les
attirant par l’efperance du pillage St butin, il y cuit en
Hangier qu’ils meule fullënt trouua afl’ezfo’rts: & l’ail

faire citoit fi prell’é;qu’ilne falloit point delayer. Carie
craignoye qu’eflans lâcnuoyez par le Roy,- ilsn’e (du.
fille: les premiers de la ville58t que ie n’en full’e exclue.
Parquoy ie deliberay d’vfer d’v ne nife de guerre. Tour
fur lecham ie dônay ordre ne les portes de Tarichée
furent gar ées par les plus deles de toute la ville, Q
leur fey commandement de ne lai’fl’cr fortit perfonne.
’Alnlî’ayaut feit amathie! les chefs de famillesde com-

mâday à vn chacun de fairemener vn bateau fur le lac,
û qu’vn chacun eufi (on batelier , auec lequel ils deuil
fententrer au bateau,& me (rivure. Lors accompagné
de mes amis familiers à de ces (cpt hommes de guer-
re;i’entray en vn bateau pour aller par eau à Tiberiade’.

’ Les habitans de Tiberiade voyans que nul oit ne
venoit de la part du Roy,& que le lac citoit: counert de
bateaux et nall’elles,furent ellonnez, craignans la tuy-
nc de leur ville,comme li no: bateaux enliât cité char-
gez de gens de guerretôc changcrét leur premiere opi» ’
nion.Par ce moyen ils pelèrent leurs armes, 8c vinrent

au de.

Man-J. A



                                                                     

DE FL. IOSEPHE. 64x
au deuant de moy auec leurs femmes 8c cnfans,me fai-
fans vn recueil honnorablc auec acclamacions de bon:-
hcur 8: prof crité:car ils penfoycnt que ie n’auoye rien
fieu de leur elibcracion: 8: me prierent de grade affe-
ction que i’entrafie dedans leur ville en bonne paix. .
Adonc m’approchant pre: d’eux,ie commiday aux, ba-
teliers 8: gouuerneuts des vanneaux que i’auoye fait
venir par le lac , de ietter les ancres loing dela terre : à
fin que ceux de Tiberiade n’appcrceufl’ent que les ba- ’
seaux elloyét vuydes.Puis ie me fey approcherauec vu
balleau feulemen:,8: commençay àlcur reprocher que
tant facilement 8: follement ils auoyent rompu la Foy
qu’ils m’auoycnt donnée: D’auantage ie leur promet-

toye de leur pardonner,fils m’enuoyoyent dix des plus
ap arens d’entt’eux.Ce qu’ils feitent tontincontinent:
le quels ic fey monter fut vn bateau,8t les ennoyay en
Tarichée pour y dite mis en feute garde. Par me telle
rufe i’en tiray vn bon nombre les Dvns aptes les autres,
iufques à ceque tout le Senat de Tibetiade fut mis cn-
rre me: mains : 81h outre. cela ie recouuray par douer:
moy vu fcmblablev nombre des pluSIapparens d’entre le
peuple.Alors le’refie du commun populaire voyant en
quel dan ier il efloit,me prioit de faire punieion de ec-
lny qui cl oit auteut’decc tumultc.Cefl:uy-là efioit nô- .
me Clitus,qui elloitvn ieune hômeoutrecuidé 8: au-
dacieux.Dc moy,i’ell;itnoye que ce ne feroit bien fait de
mettre à mort vn homme de ma nacion, 8: ,nnnobllant
il m’eflcoit neceli’aire d’en faire lullicezpoux celle raifon

le commanday à Lenias,qui elioit v-n de mes officiers,
d’aller à Clitus,& luy coupper vn poing. Ceft oŒcier

’ ne fofa auenturcr d’aller au milieu d’vne fi grade mul-
titude depetiplc: 8: à fin que ceux deTiheriade n’ap-’
perceufl’entla timidité de Lenias,ie fey venirClitus 8:
ny dy:Homme ingrat’at dclloyal , mal-heureux , tu as

bien merite que les deux poings te foyent couppez:fois
, ton bourreau maintenanà lin que tu ne fois puny plus

griefuemenr , fi tu cuydcs reculer à la iufle punieion.
Sur celail me feit de randes pricrcs que l’vne de l’es

. mains luy demeurait aune: ce q ie luy accorday à gran-
’ de dilliculté. Et craignant de perdre les deux mains , il

n 58 . .I
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incline la main gauche. Et voyla par quel moyen ce

grand tumulte fut appaifé. , .(brand ic fuz retourné eu Tarichée,ceux de Tibe-
riade fçaehîs de quelle rufe i’auoyc vfé , felbahill’oyeut

comment i’auoye appaifé leur foreeneric fans aucune
occilion.Entre les prifonniers Piltus 8: luflus fou fils
y elloyentcomptinsJefquels ic fey mettre horszpuis les
felliay: 8: ainli que nous citions à table , ic dy que ie
fçauoye bien que les Romains furrnôtoyent tous hom-
mes du monde enfocce 8l uil’l’anec , toutefois ie dilli.
muloyeà. mufle de la grau c multitude des brigans , 8E
leur confeilloye de faire le femblablemttëndâs vu meil-.
leur temps,8c cependant qu’ils ne fc fafchafent de ma
dominacionqsuis que pour le prel’ent la commodité ne
leur citoit-point offerte d’nuoir .vn meilleur goualera
rieur. Aulli ic remontray à Iuflus,qu’auant que ie fulfe
venu en Hierufalem,lcs Galiléens auoyent couppé les
mains à fou frechuy impolis ce crime qu’il auoir" com-
mis quelquc faull’cté,-8: contrefait-des n ettres: 8: qu’a-

prcs le departemcnt de Philippes les Gamalitains qui
auoyent ill’enlion contre les Babyloniés’,auoyent aulli
mis à mort Chates paré: de Philippcs : 8: que Iefus (on
frete,qui auoit cfpoufé la l’œur de lultus,auoit cité pu-
ny par equitable 8c legierc peine non trop rigoureufe.
le leur dy ces chofcs au milieu du banquet , &ile leude.

. main ic lailfay aller en liberté Iul’tus et tous les liens.
Or Philippcs fils de Iacim citoit vn peu au-parauans
party de Gamala pourla caufe qui fenfuyt. Aulli roll
qu’il eut entendu que Varus fclioit reuolté du Roy
Agrippa,& qu’Equus Modius qui luy citoit grande.
ment amy , auoir clic ennoyé pour fuccedera icelule
luy ennoya des lettres,par lchuellcs il l’admrtiEoit de
fou cliat. Apres qu’il eut receu ces lettres,il fut fort -
ioyeux du bonportemcnt de Philippes: 8c ennoya ces
lettres au Roy a: à la Roync , qui pour lors citoyen: a’.
Baruth. Adonc le Roy entendant ne ce auoir cité
vn faux bruit , que Philippes felloit ait capitaine des
Iuifs pour faire la guerre aux Romains,il ennoya des
gens de chenal vers Philippes pour l’amener en feutré

’ iufques
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iufques à luy; Et à l’on arriuéc il l’embralfa , 8: le
montra aux capitaines Romains, difant : C’ell: celluy-
cy,duquel le bruit auoi’t couru qu’il felioit reuolté des

.ROmains:8: quant 8: quant lu bailla chargl: de ren-
dre auec foy vne compagnie e gens de .c cual , 8c
feu aller halliuement contre le chateau de Gamala,
8: de cmrnener hors de là les habitans du lieu , 8: de
remettre les Babyloniens en Baranea , 8: rocutcr en
toutes façons que les fubiets n’attenta ent rien de
nouueau. Apres ne Philippes eut receu ces mande-
mens du Roy’, il c balla pour aller exequuter l’a com-

,million. . ,Il y auoir vn Medecin,ouplulloll: vn abufeur qui l’e
faifoit Mcdecin,nommé Iofeph,lequcl alfembla tous
les plus hardir. d’entre les ieunes cns,8: clincut à fedi-
cion les lus grans de la ville de amala,confeillant au

’ peuple e Alaill’cr le party du Roy , 8: que prenans les
armes,ils fe maintinll’cnt en leur ancienne liberté. Et
ainli ils tirerent les autres à leur opinion , 8: tuercnt-
.rous ceux qui ofoyent ouurir la bouche pour dire vn
feu] mot au contrairc.l-’.ntrs autres ils occirent Chutes,
8: Iefus fou parent, 8: la l’œurde luflus. Aptes cela
ils m’enuoyetent des lettres,me prians de grande affe-
âion que ic leur cnuoyall’e fccours,& gens pour ballir
des murailles à leur villc.I.’vn 8: l’autre leur fut ottroyé

a: moy.En ces iour là la region de Gaulanite fe rebel-
a contre Agrippa iufqucs au village de Solyma. le fey

faire aulli des murs à Sodga’n 8: Seleueie , combien que
ce fuirent places fortes e nature. le fortifia aulli les .
béat ades 8: villages de la haute Galiléc,iâ oit qu’il y
cuit la vne fituacion mal-aifée à monter,â fçauoir lam-
nia,Amerith,Charab. En Galilée aulli ie fortifiay trois
bonnes villes,â fçauoir Tarichée,Tiberiade 8: Sepho-
ris. Outreplus ie fey faire des murs àaueuns villages,
comme a Berfobé,Selamen,lotapate . Capharath , Co-
mofgana,Ncpapha,8r au mont ltaburin,8: a la cancr-
ne des Arbeliens. le fey aulli all’cmbler grande quan-
tité de bleds en ces lieux-là , 8: leur donnay des, armes
&ballons pour fc dcfcndre. Cependant la haine de
’Ican fils de Leui crouloit de iour en iour contre moy,

’ 53 a.
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citant bien marry’de me voir ainli profperer.Èt comme
il eut du tout refolu en fou cfprit de me mettre à mort,
aptes auoir bafly des murailles à fa ville de Gifchala,
il ennoya fou frcre Simon en Hierul’alcm auec cent
hommes de guerre vers Simon fils de Gamaliel,lc priât

r de faire tant auec la ville de Hierufalem que la domi-
nacion’qui m’auoit cité donnéc,mc fait allée , 8: que

lean parla voix commune de tous fuit ordonné gou-
uerncur fus tous les affaires de toute la Galilée. Cc si-
mon de Hicrufalem elloit d’vnc fort noble race , de la
fcâc des Pharifiens , lefqucls obfcruent plus ellroittc-
ment les loix du pa’is,hommc de fort grande prudence,
8: ui par fou confeil pouuoit bien remettre les chofcs
pre que perdues en leur entier: 8: outrcplus il efloit
dcfia dés long temps amy de lean , 8: à caufc de luy il
me bayoit poutlorsÆliant donc efineu par les prieres
de (on am , il confcilla aux Sacrificatcurs Ananus 8:
Iefus fils e Gamal,8: aux autres qui el’toyent de fa li-
gue 8: faétion de me depofcr de mon ellat,comme ce.
uy qui deuenoit trop grand,8: de ne me lailfer parue-

nir iufques au plus haut degré de gloire. Car cecy fit- V
toit à eux-mefmcs grandcmét profitable,fi i’clloyc de-
mis du gouuernement de Gali ée.Lcs auifant toutefois
que ecpcndantil ne falloit point qu’Ananus 8: les au-
tres délayafl’ent,ou prolongealfcnt cellc affaire , de peut

ne li celle entrcptinfé elloit defcouuertc , ic ne vinlfc
aKailli: la ville auec vne forte atmée.Ananus rcfpôdit a

, Simon que cela ne feroit facile a faire , veu que tant de
Sacrificateurs,8: beaucoup d’autres des plus gris d’en-
tre lclpeuple me rendrocyent tefmoignage que la pro-
,uince auoir ellé bien a minillzréc par moy: 8: qu’il n’y
auoit’nulle raifon d’accufcr celuy à qui on ne ponuOit
rien reprocher.Simon ayant ouy de luy telle rcfponfc le
pria 8: les autres aulli de tenir tout ccll affaire l’ecretme
pendant il procureroit que ic feroyc auant qu’il full lôg
temps ollé du gouuerncment de Galilée: 8: ayant fait
venirle frerc de lean , il luy manda de dire à l’on frere
qu’il enuoyall: des prcfens à AnanusLAinli il aduiédroit
que plus facilement ils côdcfccndroyent à fou opinion.
Simon finalement feit par ce moyentout ce qu’il’vbu-

v , lut.
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lut.Car Ananus 8: fcs compagnôs corrompuz par pre-
feus,confultercnt de m’ollzer le gouuerncment: 8: n’y
auoir homme de tous les citoyens qui fccull rien de ce
confeil.lls furent donc d’aduis,qu’oln ennoyroit gens
de noble race 8: fçauans d’entre le commun populaire.
Parquoy deux furent ennoyez ,’ à fçauoir lonathas 8:
Ananias,8: tous deux elloycntPharifiészat vn troilié- v
me leur fut adioint,d (canoit Ioazar,qui citoit aulli
Pharilicn 8: de la race des Sacrificateurs. Simon aulli
qui elloit del’ordrc des preflzres de la loy , 8: plus ieune
que tous les autres cômis 8: deputcz ,fut de la compa-

nic.ll fut commandé à ceux-cy de faire ’afl’embler les l

Galiléens,8: leur demander pour quel ne occafion ils
m’aymoycnt tant: 8: fi les Galiléens re ponde: que c’elt
pourcc que ie fuis de Hierufalé,la replique deuoit eflre t

u’eux aulli elloyent de Hierul’alcm.Qge fils venoyent
a rendre tefmoignagc de me d’ellre bien fçauant en
la loy,,il falloit dire qu’eux au n’cûoyent point igno.
rans.0u bien filsndifoycnt qu’ils m’ayment à caufe que
ie fuis de ccfl ordre facré des Sacrificateurs,ils deuoyét
refpôdrc fur cela,que deux aulfi de la côpagnie eftoyé:
Sacrificateurs . Ionathas donc 8.: fcs compagnons
oflags chargezvde celle belle commillion , teccurent
quarante mille deniers d’argent du threfor public. or
pourcc qu’en ce incline temps vn certain perfonnage
Galilécn nommé Icfus clloit venu en Hicrufalem ’
auec vne bande de [fixvcens hommes de guerre , ceux-
cy l’appclcrcnt,8t luy baillercnt fouldc , le payans pour "
trois moys , 8: en celle forte le fcirent fuyure lonathas

. 8: les autres de fa compagnie , auec charge cxprclle de
faire tout ce qu’ils luy commanderoyeut: 8: luy adioi-
gnirenr’outrc ce nombre la trois pcenswcitoyens , qui

. aulliauo ent gages. Ces chofcs ainli ordonnées ,les
amball’a eurs fe meirent en chemin , 8: Simon frere
de lean leur tenoit compagnie auec les cent foldats
qu’il auoir amenez. Ceux qui lcslcnuoyoyent , leur
auoyent donné charge , que fi le mettoyc bas les armes
de mon bon ré , ils m’enuoyafi’cnt vif en Hierufalcm:

mais fi ie re illoye ,ils auo ent congé deme tuerfans
en dire iamais punir , fadéurans fur leur mandement.

w8S 3 I



                                                                     

646 L A V I E lOn leur donna aulli des lettres pour porter à lean auec ’
exhortacion qu’il fe tinft tout prell: pour me faire la
guerre.D’auantage ils donnerc nt confeil aux Sephori-
tains,Gabaritcs , 8: habitans de Tiberiade de fecourir

lean contre moy. vI . Or mon pere fut aduerty de toutcecy par Icfus fils
de Gamala,qui auoir participé à toutes ces belles deli-
beracions,8t m’en elbriuit tout au lon Lors ie fur fort
fafché de celle vilenie, 8: ingratitude des citoyens 8:
bourgeois de Hierul’alem’,qurpar cnuie me vouloyent
mettre à mortzaulli bic citoye-ie falché de ce que mon
perc (qui en:qu en fgrand foucy fipour moy) m’appëlloit
par (es prieres,mc aifant enten rc,qu’il deliroit tr de

* me voir auant qu’il mourull. Patqfttlpy ie manifellay
le tout à mes amis familiers ,adiou n: qu’aprcs que
trois iours feroyent pall’ez , ie me demettroyc de mon
gouuernement,8: m’en tetourncroye en mon païs. Et
aulli roll: qu’ils eurentouy ces proposgtous fe priment
à planter: 8: ellans fort contrillez,mc prioyent inflam-
mcnt de ne les abandonncrpu il faudroit qu’ils mon-
ru (feuil ie leur cfioyc olléEt cômcainfi fois que i’cull’c
plus d’efgard a mon bien 8: l’alut particulier,qu’a tou-
tes leurs prieres,les Galiléens crai nant qu’aptcs mon
departement les brigans ne les eu ent en mcfpris , en-
noycrcnt par rouge la region mell’agicrs exprès pour li.
gnifier que i’auqyc fait refolucion de m’en aller. Ces

» - nouuelles ouyes,il y en eut pluficurs qui l’all’emblercnt
auec leurs femmes 8: enfant , non point tant (à mon
aduis) pour quelque bonne affection qu’ils enflent en-
ucrs moy , p ne pour la crainte qu’ils auoyent de leurs
propres pet onùes.Car il pcnl’oycnt bien dire en l’entité

’ par ma prcfence. Ils vinrent donc par grandes trou pes
vers moy en la grande campagne,ou i’elioye pour lors
cn’vn village nommé Afochim : auquel temps ie l’on-

eay-vu merueilleüx fouge de nuisît. Car ainli que i’c.
oye en ma couche filant fort troublé 8: fafché’à cau-

le des lettres ne i’auoyc n’agueres receuës,il me fcmbla
que ic’vey vn omme debout dcuant mes yeux , lequel

aine-dit: Mon amy ,ne fois plus marry ne fafché , 8: ne
n crains plus.Cat ces chofcs trilles te rendront ’rand 8:

’ ’ eurent u
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heureux en tout 8: par tout. Car non (culement ces ,,
chofcs te feront tournées a heurcufc fin,mais aulli plu- n
lieurs autres. Parquoy prcn bon courage, 8: fois con- ,,
liant,te fouuenantqu’il te faudra faire la guerre contre ,,
les Romains. A res quei’eu fait ce fouge , ie me leuay, ,,
voulant dcfcen rc en la campacnc. Mais aulli roll que s
celle multitude de Galiléens , o il y auoir des femmes ’

, 8: enfans menez parmy,cut ietté les yeux fur moy,ils fe
iettcrcnt tous en terre furlcurs faces auec larmes , 8:
me fupplioyent que ie ne les abandonnall’ep point en
celle necellité,comme ayans les ennemis pres d’eux, 8:
par mon dcpartement le n’expofafl’e leur pays aux ou.- .v

’ trages 8: violences de leurs aduerfaires. Et voyans que ,
ils neprofitoyent de rien parleurs prieres , ils m’adiu-
rayent que ie demeuralfe , dcfgor eans plufieurs pa-
roles outrageufes contre le peuple pëc Hicrufalcm , qui
ne les pouuoit fouffrir de viure en paix. Oyant cela, 8:
voyant la grande triltell’e de ce poure peuple , ie fuz cf;
mon à compallion , efiimant que ce ne feroint point
mal-faiâ de me mettre voire en vn datcigier manifeflze
pour vne li grande multitude. Pour c c t’aifim i’ac-
corday de demeurer,8: de tout ce nombre là i’cn fey au.
sellier cinq mille auec viurcs fufiil’ans , 8: armes 8: ba-
llons autant qu’il citoit ex edient: tous les autrcsfu-
rent renuoyez chacun en on pays. Et quand ces cinq
mille hommes furent pulls , ic les prins auec moy ,8:
trois mille hommes de guerre que ilauoye au. pannés,
8: outre cela oâante hommes de chenal: 8: marchai;
mes tous en cell: ordre contre le village de Chabolon,
qui cil: fitué furies frontiercs de Ptolema’idc: 8: la ie te.
noyc mon armée toute prefle,comme appareillé de fou-
llenir 8: donner la bataille à Placidus. Iccluy citoit ve-
nu auec deux bandes de pictons 8: vne compagnie de
gens de chenal , cllant ennoyé par Cellius Galluspour
mettre le feu és villages des Galiléens , 8: autres peti-
tes bourgades voifines de Ptolema’ide.Plaeidus assoie
folié à l’entour de (on câp allez res des murs de PtoleJ
ma’ide : de ma par: ic campay à oixanto Rades loing de
Chabolon.Parquoy nous meifmes no: gens fouucnte-
fois en veuë corne prelts à donner la bataille:mais tous,.

v SS 4.



                                                                     

648 , L A V I E -nez Achats n’efioyent qu’efcatmouches & outrages d
paroles , faire procéder plus Outre. Car tant plus que

r Placidus voyoit que ie defiroye (la bataille , tan: plus
etaignoinil dÏy entrer,ne Ce voulant eflongner de Pto-
lemalicle tant peu que ce full.

Sur ces entre-faites Ionathas 8: fes compagnôs ar-
riuerent , lefquels comme il a été dia: , efioyent en-
noyez de Hierufalem par la faCÎtiou de Simon a: du fa;
crificateur xAnanus: 8c Ionathas tartiroit de me fur-
prendre en trahifon 8c par cmbufches: car il ne m’ofoit
alfaillir ouuertement. Pource m’efcriuit des lettres,def-
quelles le eontenu elloi: tel : Ionathas 8c [es compa-

,, ânons ambalfadeurs des habitans de Hierufalem a Io-
,I, he Élus, Pouree qu’on a fait rapport en Hierufalem
, aux principaux de la ville , que lean Gifchalenien t’a

a fouirent dallé des cmbufches de trahifon ,ils nous on:
,, ennoyez pour le reprendre aigrement,& luy enioindre
,, d’obéir dorefnauât à ce quÏilje [amblera bon luy com-
,, mandenParquoy à fin que par ton confeil niefme nous
n paumoyons pour l’adue ni: à ce qui fera befoin de fai-
,, remous te prions que tu viennesvers nous ha tiuemée
,, fans grande compagnie. Car ce village ou nous fom-
,, mes . ne peut pas tenir grande multitude de gens de
,, guerre. Ils efcriuirent cela efperans l’vn des deux , ou

qu’ils miauroyent en leur puiflhnee quand ie viendroyc
vers en! fans defFenfe: ou fi i’amenoye compagnie de
genslarmez , qu’ils me pourroyent condamner comme
ennemy du pays. Vu homme l de chenal , ieune compa-
Fnon hardy a: outrecuidé,quiauoit elle autrefois (ou
afoulde du Roy,apporta ceslettres là , a: c’efloit defia

en la (monde heure de nuiâl: 8c d’auenture i’efioye af-
fis à table auec mes familiers 8: les plus grans d’entre
les .Galiléens. Apres qu’vn de mes feruiteurs m’en:
fignifié,que là elloi: venu va homme Iuifâ cheual , ie
commanday qu’on le feit entrer. Ce mûre ne falua per-
fonne z feulement il tira la lettre qu’il portoir, 8L dit:

’ Ceux qui fou; maintenant venuz de Hicrufalem , t’en-
noyent celle lettre cy. Les autres qui banquetoyent
auec moy ,fefmerueilloyent de l’impudence orgueil-
leufe de ce foldat z mais de moy , ie Yinuitay à le feoirfi.

n on:

m
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boire a: manger auec nous. Ce qu’il refufa de faire : 8c
voyant cela ie tenoye la lettre en ma main en la façon
queie l’auoye receu’e’ de luy , deuifant auec mes amis de

quelques autres affaires.Bien toll aptes ie donnay son-
gé à tous les autres de faner coucher : feulement ie re-
tins auec moy quatre de mes plus familiers amis , 8c
commanday qu’on» apportait le vin de la collacion.
:Alots i’ouury la lettre , 8c la leuz à la halle, 8c nul ne
vcit ce qui y citoit contenu:ayant foudainemét eogneu
que! citoit l’argument d’ieelle ,ie la refermay la tenant
en ma main , comme fi innel’euffe point encore leuë:
8c commanday qu’on douait vingt drachmes à ce ieu-

gne folclat pour la defpenfe de fon voyage. Il receut vo-
lontiers ceû argent , 8: me remercia. le cogneuz lors
que le galland citoit friand d’argent , 8c que par ce
moyen on le pourroit facilement gaigner,& luy dy: Si ,,
tu velu boire auec nous,pour chacun voirte de vin que ,,
tu beuras , tu auras vne drachme. Le ruile accepta de ,,
bon cœur celle condicion ; 85 pour gaigner plus d’ar-
gent,il beur outre mefure,& en aualla rat qu’il fut yure:
tellement qu’il ne pouuoit plus retenir les fecrets , ains .
fans qu’aucun le prelfall: , il confefia de fon ’bon gré
qu’on m’auoit Malle trahifon , 8: que defia on;m’auoi.c

V condamné à la mort. Apres auoir ouy ces propos,ie fey
refponfe telle que fenfuyt: Iofiphe à Ionathas 8: à fes n
compagnons falut. le fuis bien ioyeux de vofirelhon ,,
portement,& de ce qu’elles venuz en Galilée , 8: prin- ,,’
cipalement d’autant que ie peux maintenant remettre ,

. 9
en voz mains le gouuetnement du pays , 8c retourner , Q

’ au lieu de ma natiuité, lequel i’ay dtfir de voir,.ilya ,,’
defia longtemps.Parquoy i’iroye volontiers 8e de bon n
cœur vers vous non feulement iufques au lieu de Xal- ,,
lon ,.msis encore plus loing; voire quand il n’y auroit à
homme qui m’y appelait Toutefois vous me pardon- ,,
lierez fi ie ne le peut faire pour celte heure : car il me ,,
au: demeurer en Chabolon, 8c me donnergarde ù ,,

’ auoir les-yeux fur ce que fera Placidus ,depeur qu’il ,,
n’entre par force en Galilée : ce qu’il tafche e faire. Il "I
vaut dôc beaucoup mieux,que quid vous aurez leu ce- ,,
fie lettre,vous vous retiriez icy par deuers nous.A Dieu ,,

x

(SDF-fig ”- " "



                                                                     

ego L A V I E ,foycz vous.Ie baillay ces lettres au foldat pour les por-
ter â ceux qui me l’auoyét enuoyé,& outre ce i’enuoyay

auec luy trente hommes des plus nobles de Galilée.
leur enioignant de ne faire autre chofe que faluer les
autres , fans dite mot. Adioignant aulli à chacun d’eux
vu homme de guerre , des plus fiables que i’eufl’c , auec
fecret se exprcs commandement de fe prendre arde li
ces nobles Galiléens par moy ennoyez ne tien royent
point propos aucun ou n’auroyent quelque eonference

auec Ionathas. .Or aptes le departement de ceux-q , Ionathas 8:
les autres ambal’fadeurs fe voyans fruftrez de leur pre-
mier elfay,m’efcriuirét vne autre lettre en la forme ni

,, fenfuyt i Ionathas 8c les autres ambalfadeurs à Io e-
,, phe falutNous te deuonçons quededans trois iours tu
,,, ayes à venir vers nous fans aucune compagnie de gens
,, de guerre , 8: que tu te trouues enlabourgade de Ga-
,, bar : 8: la nous prendrons cognoiffanee des blafmes &
,, crimes ne tu as im ofez à Iean.Apres qu’ils eurent ef-

crit ces ettres , 8: alué les gentils-hommes Galiléens
que i’auoye la ennoyez,ils vinrent en Iapha , qui eft le
plus grand 8; le plus fort village de tout le pays,& fort
peuplé : a: pour leurbieu venue le peuple auec les fem-
mes 8: enfans fe priment à crier à haute voix qu’ils feu

. retournaffent dont ils eflîoyent venuz,& qu’ils ne leur
ofiafi’ent point leur bon gouuerneur: 8c tous comme
d’vne mefme bouche difoyent qu’ils n’obeïroyent à au-

. tre qu’à Iofephe. Ainfi les ambalfadeuts deflogcrent
de la fans rien faire , ,8: feu allerent à Sephoris, qui cl]: l
la plus grande ville de Galilée. Les habitans qui ren- I
doyen: obe’i’fl’anee aux Romains,vinrent bien au-de-
liât d’eux.Mais toutefois ils ne leur dirent rien de moy,
ny en mal ny en bié,ne pour me louer ne pour me vitu-
perer. Mais aptes qu’ils furent venu: en Azoehim , ils
eurent vn tel recueil que des habités de Iapha.Parquoy t

holes ambalfadeurs ne pouuans lus retenir leur e etc,
commanderent aux foldats e frap et agnus coups
de ballons fur ces crieurs,8t de les cEafl’eILEt ainli que

. ils feu veno ent en Gabar,1ean fe trouua la prefi auec

. trois mille amines de guerre. De ma part, pourcc

» que
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que i’auoye defia fenty quelque fumée par leurs lettres
qu’ils auoyent deliberé de me faire la guerre,ie prins
auec moy trois mille foldats , 8c laifi’ant en mon on: vu
mien amy fidele ,ie me retiray en Iotapate , afin que ie
fuffe ptes d’eux,tellement qu’il n’y auoir plus que’qua-

rance [fades de l’vn à l’autre: a: la leur ennoyay des let-

’ tres contenantes ce qui fenfuyt: si vous auez du tout
relblu que i’aille vers" vous, il y a quarre cens quatre rit
villages que villes,bourgs 8: bourgades en Galilée. De
tous ces lieux la i’yray volontiers ou vous voudrez,"-
cepté en Gabar 8c Gifchala : d’autant que Gifehala cit.
le pays de lean , 8c Gabar a confederacion 8c alliance
auec luy.Apres que les amball’adeurs eurét receu 8c leu
ces lettres,ils ne me referiuitét plus: mais ils feirent af-
fembler leurs amis en côfeil,auquel aulli lean y affilia:
a: confultoyent tous enfemble comment ils me feroyét
la guerre.Iean citoit de celte opinion ,qu’il falloit citri-

. re lettres à tous les sillages,villes v8: bourgades de Ga-
liléc.Cat en chacun lieu pour le moins y auoye-ie vn
ennemy ou deux: ceux-là deuoyent eflreirritez contre ’
moy comme contre vn ennemy cômun de tout le ays.
Ilfalloit aulli ennoyer ce mefme decret en la vi le de
Hierufalem : afin que les citoyens d’ieelle cognoilfans
queles Galiléens m’auroyent condamné comme en-
nemy du pays,ratifialfent aulli 8e confermafl’ent celte
fentence arleur opinion. Ainfi il aduiendroit que ie
feroye de itué de la faneur refente des Galiléens.
"Cel’t aduis fut trouue bon dPe tous les autres: 8c tout
incontinent Sacheus fe rendant fugitif me vint aduer-
tir de celte deliberacion enuiron la troiliéme heure de
nui&.Parquoy voyant qu’il n’eltoit point temps de fai-
re de lori s circuits , ie commanday a Iacob,qui citoit
homme dele 8: loyal ,de prendre auec foy deux cens
hommes de guette, a: d’efpier les chemins,quime-
noyant de Gabar en Galilée , a; d’apprehender tous
ceux qui pafferoyent par la,8c de me les ennoyer, prin-
ci alement ceux qui fe trouueroyent faifiz de lettres.
D auantagc i’enuoyay fur les frontieres de Galilée a;
ou on va en Hicrufalem vu de mes loyaux amis,à ça.
noir Hieremie auec lichens compagnons de guerre,

» .zmm-amm,
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auec expres commidement d’empoigner tous ceux qui
porteroyent des lettres , 8: de les mettre en prifomau
demeurant que les lettres me full’ent ennoyées. Cela
fai&,ie manday gens pour publier aux Galiléens, qu’ils
eufl’cntâfe trouuer prel’ts le lendemain en Gabar en
armes 86 auec viures pour trois iours. annt aux gens-

.. . . . . .,. de guerre que l auoye a l entour de moy, le les diuifayr
en quatre bandes , 8,: fut chacune bande ie commis
pour-capitaines les plus fideles que i’eulfe en toute ma
garde , auec charge de ne receuoir aucun gendarme
efiran ier en leur compagnie. - ’

L’en emain cnuiron les cinq heures i’arriuay en Ga-
. bar ou ie trouuay deuit la ville la campagne toute plei-
ne de gens armez , que i’auoye appelez, a mon fecours
de toute la Galilée: 8: outre tous ces gens qui citoyen:
en armes,ily auoit vne grande multitude de villageois.
Au milieu de tous ie fey vne harangue: 8: tout foudain
tous m’appellerent leur bien-faiâeur à haute voix,&
proteâeur de leur pays.le les remerciay de Celte faueur
Pu’ils me portoyent: 8c leur baillay confeil de ne faire
afcherie à perfonne , 8c ne feiffent point de courfes ne

faillies de leur camp pour piller ou deflroulfer les villa-
ges,ains fe conten-tafi’ent des viures a: bqgages qu’ils

auoyent pourlors. Car mon intention e oit de faire
appaifer tout ce tumulte fans aucune cflufion de fang,
Çril aduint , que le premier iour que i’ordonnay gens
pour garder les chemins , les mellagiets de Ionathas
tomberait fans y penfer en leurs mains : lefquels felon
mon commandante; furent detcnuz prifonniers: 8: les
lettres qu’ils portoyent à moy tranfmifes ,lefquelles
aptes auoir leu pleines d’iniures a; de méfonges efcti-
tes parles ambafl’adeurs,ic ne fey femblant de rien,ains
deliberay m’en aller vers eux. Ayans ouy dire que i’al-
ioye a eux, ils fe retiretent auec tous leurs gens 8c lean
en la maifon de Iefus. C’efloit vne grade 8e forte tout,
ne dilferant en rien à vu chateau fort. lls y logerent en
embufche se y cachercnt vne compagnie de ens de
guerre; St feirét fermer toutes les portes,except e vne:
8c là ils m’attendoyent , comme ayant a venir de mon
chemin pour les falue’r. Ils auoyent fait commande-

men t

....4..-. - -
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ment au-pariuant aux foldats qu’ils ne lailfalfent en-
trer dedans autre que moy , 8: que tous les autres fuf-

- fent’retenu’z dehors. Car par ce moyen ils pëfoyent me 4
’ reduire facilement fouz leur puifl’ance: mais ils furent

deceuz deleur opinion. Car ayant fenty leurs embufo
ches aulli toit que ie fuz la venu, ie m’en allay loger en
vne holl’ellerie qui elloit viz àviz d’eux,ou citant entré
en ma chambre,ie fey fçmblant de dormir.Mais les amd
baKadeuts- croyans que ie fufl’e de vray’endormy de-
fcendirent en la campagne,& folieiterent la multitude
de m’abandonner,commc n’ayant pas bié fait mon de-

uoit en mon vouuetnement : toutefois il aduint tout
autrement qu ils ne p6foyent.Car aulli toit queles Gaa
liléens eurent ietté la veuë fur eux, ils cricrent à haute
voix,&’ rendirent tefmoignage haut a: clair de la bons
ne affection qu’ils me portéyent à caufe de mes bien-
faits:& blafmoyent les ambalfadeurs que ’n’ayans cité

outragez ny iniuriez en forte que ce full, neantmoins
eüoyent là venuz pour troubler la tranquillité publi-
quc:& leur difoyent qu’ils feu pouuoyent bien aller,

n .

ie ne fey point difficulté de paffer outre,8: me prefenter
au milieu de tous. Parquoy ie defcendy liafli’uement
pour ouy: ce que les ambaffadeurs auoyent de bon à.
dire.Lors ainli que ieym’aduançoye, tous fe debatoyent
qui m’applaudiroit le premier: 8c tous merendoyent
graces pour auoir fidelement adminiflré les affaires
communs du pa .

annd Ionat as 8c fes adherens curât ouy ces cho-
fes,ils craigniret que le peuple qui me fauorifoit fi fort,
ne couruft fur eux,& que par ce moyen leur vie ne fait
en dangierzô: penfoyent defia comment ils fen pour-
Iroyent fuyt.Mais ils ne le pouuoyent pas faire honne-
ftement. l’ource queie les femonnoye infi’ammcnt,&
requeroye de demeurer, dont ils efioyent’lâ tous abba-

’ tuz de frayeur 8: trifieffe: 8: ne feu falloit gueres qu’ils
ne fulfent hors du feus. Ainfi donc aptes auoir appaifé
ces hauts criz de la multitude , ie commis des plus
loyaux 8: fideles de tous mesfoldats pour gardcrles

,-’.rr:RQ----m--.- -..... cm, , e ,

autant qu’ils ne Areceuroyent point d’autre gouuer- -
neur.Tout incontinent cela me fut rapporté:puis aptes v .
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chemihsà celle lin que Ici ne nous vint affaillir à de:
pourueu: puis ic fey commandement que tous f uifent

. en armes,afin qu’ils ne fulfét eflônez par quelque cour-
fc foudaine des ennemis.Puis adreffant ma parole aux
ambafl’adeurs ,en premier lieu ie fey mencion des let?
tres,par lchuelles ils m’auoycnt efcnt que les citoyens
de la ville de Hierufalem les. auoyent ennoyez pour
mettre fin aux dilfetens qui eüoyét entre lean 8: moy,
8: m’auoyent adiourné pour comparoitte. Et afin qu’il

,, ne pcufl’cnt nier cela, ic produify les lettres: Mais quoy
,, (dy-ic) fil me falloit rendre conte de ma Vlc contre les
,, accufacions de lean dcuant toy ô Ionathas , 8: dcuant
,, tes compa nons,8: que four moy on eut amené deux
,, ou trois te oins gens igncs de foy 8: de bonne vie,
,, il cuit efté raifon,8: droit necelfaitc que ar voûte fen-
,,.tcnee i’euffc efté abfouz ,quand les te moins enflent
,,’ cité approuuez , 8: les tefmoignqgcs bien examinez.
,, Mais maintenant afin que vous cachiez que les aifai-
,, res de Galilée ont cité ’adminiflrez bien 8: fidclement
,9 par moy,ie ne veux point. amener trois tefmoins de bô-
,, ne preud’hornmie : ains ie vous prefcncc tous ceux-cy.
,, Enquercz vous d’eux commét ic me fuis porté en tou-
,, te ma vie,a fçauoir,li i’ay gouncrné honncltemét & en
,,. droiture,ou non! Et quant a vous, hommes Galiléens,
,, ie vous obtellc 8: adiure que ne celiez point la ve- v
,, rité,mais que prodnifiez hardiment deuant ceux-cy
g, comme in es,toutcs les fautes 8: offenfes que fau-
,, ray commi es. A grand’ peine eu ic finy ces gardes,

que tous d’vne voix co’mmcncercnt a crier aut 8:
clair, 8: m’appelerleur confernatcur 8: bien-faiâeur,
8: apprenne: par leur tefmoignagc tout ce qüc i’a-
uoyc fait au-parauant: 8: me prioyent de continuer
ton (iours à faire comme i’auoye accoutumé.Tous aulli
affermoyent ar ferment,que parmon moyen la pudi-
cité dc leurs emmes auoir cité gardée faune entie-
.re,8: que ie ne. leur auoye iamais fait aucune fafcherie.
Apres cela ic leu en la prefcncc de tous les Galilécns
deux lettres de Ionathas , que mes gardes auoyent
prinfes en chemin, 8: rendues entre mes mains,lef-
quelles el’toyent pleines de blafmcs 8: damerions,

m accu-
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m’aCcufaus faulfemcnt que pluftolt ie faifoyc ailes de
tyran que de vray gouuerncur.Elles contenoycnt beau-
cou d’autres chofcs forgées ar grande impudenqele
fai oye entendre que les me agiers ,m’auoyent de leur
bon gré donné ces lettres , ne voulant point que mes
aduerfaires fceul’fent rien des gardes que i’auoye com:
mis 8: ordonnez furies chemins , a fin qu’ils ne fulfenr
deflournez de lus ennoyer d’autres lettres. Lors tout
cepeuplc fut d’ineu contre Ionathas 8: fes c6 a nous,
8: fc rua fur eux comme pour les tuer: 8: l’eulï ait,fi ie
ne l’euffe retenu en fa fureur. Au demeurant ic romis
aux ambafladeurs de leur ardonner celle fauteÆils ve-
noyentâ repentance , a; ’ils rapportoyent la vetité du
mon gouucrnement , quand ils feroyent de retour en
leur pais. Ayant fait cela,ie les laiffay aller,c5bien que
ie me itinlfe pour fleuré qu’ils ne feroyent rien de ce
qu’ils auoyent promis. Mais le peuple féleuoit contre
curasse priant que ie permill’c que punieion en full fai-
te.Et outrant il me conuint v cr de tous moyens ont
les de "urer,fçachant bien que toute fedicion cil: om-
ma eableavne republique. Cependât le peu le perli-
lloit en fa cholere,8: tous d’vnc impctuofité e ruoyét
contre le logis de Ionathas. Alors voyât u’ils ne pou.
uoyent plus cfire retenuz , ic montay à e eual , 8: fe
proclamer vn ediCt qu’ils enlient a me fuyurc iuf iles a
vn village des Arabes nommé So an, ni elloit iftanr
de la de vingt (tacles. Par vne tel e ru c ie pourueu ace
qu’on ne penfafl: que i’enffc fait vu commencement de

guerre ciuile. . 4 ,Aprcs que nousfufmes venuz pres de Sogan,ie fey
arteftcr toute la troupe: 8: les admonnel’tay qu’ils ne
fuirent point li bouillans 8: hafiifs à feftnouuoir en
cholcre inique z puis ie ehoifi cent erfonnages hom-
mes graues 8: honnorables pour e preparer d’aller
en Hicrufalem,8: accufer dcuantlepeuple Hierofol ç
mitain,les auteurs des fedicions "a: perturbateurs u
repos 8: bien public. D’auantage , ic leur donnay
charge,que fils pouuoyent induire le peuple parleur
harangue , ils obtinffcnt lettres patentes , par lefquel-
les le gouuernement de Galilée me full: conferrné,
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Trois iours apresils eurent toute leur depefchc faiâc,
8: Ife moirent en chemin pour faire ce voyage.Pour plus

randc feurté de leurs perfonnes ils curent cinq cens
gommes de nerrc auec eux pour leur faire compa-
gnie.lc mandgay aulli à mes amis qui cfioyent en Sama-
rie,qn’ils donnall’ent ordre que mes ambafl’adcurs paf.
fafl’ent fans dangicr par leur territoire: car celte ville là
cfl’oit defia fubiette aux Romains: 8: il falloit nccefl’ai-
rement que mes gens palfaffent par la pour tenir le plus
court chemin , à fin que dedans trois iours ils peulfcnt
arriuer en Hicrufalem. Et moy-mefme leur fey compa-

nie iufques aux frontieres de Galilée , ayant ordonné"
’ es gardes par les chemins en forte qu’il n’eftoit pas fa-

cile a vn chacun de fçauoir li mes ambaffadcurs efioyêt
parti: ou non. Cela faiâ, ie feiournay pour quelque
temps en Iapha.’ Cependant Ionathas 8: fes. compas
gnons voyans que toute leur entreprinfc citoit venue à
neant,rcnnoycrent lean en Grfchala: puis aptes ils par-
tirent ont aller à Tiberiade , efperans la pouuoit re-
duirc ouz leur obcyll’ancc,d’autant que Ielus qui pour
lors citoit fouuerain Magillrat , auoir promis: par ler-
tres de perfuader 8: faire tant cnuers le peuple de fc
rendre à eux,Ils fe meirent donc en chemin auec celte
cfperance. Sila m’enuoya vn homme expres pour m’ad-
uertir de tout «il: affaire , lequel i’auoye là laifl’é pour

mon lieutenant: 8: me prioit de retourner le pluflofl
que ie pourroyc. Son aduertil’fement me feit retourner
en grande diligence: 8: a ce retour ic fuz en grand dau-
gicr de perdre la vie pour la caufe qui fenfuyt.

Ionathas 8: fes compagnons auoyent induit plu-*
lieurs en la ville de Tibctiade qui citoyen: de la ligue.
de mes aducrfaires, à fe renolter.Ma venue les eüonn’a ,

tellement , que tout incontinent ils feu vinrent vers
moy: 8: premiercment m’appelans homme vertueux Ç:
fage,ils montroycnt figue d’eltre ioyeux de ce que i’a-
uoye acquis cell: honneur pour auoir bien gouuerné le
pays de Galiléezear aulli celte gloire redondoit iufques
a’ eux. veu que i’cftov’e leur citoyé 8: difciple.Puis apres

protcflans qu’ils aymoyent mieux m6 amitié que celle

a c lean,--.....----*
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de leau,ilsmc prioyent de retourner chez moy,me pros
mettans de faire qu’ilsme le liureroyent bien colt cri-

- tre mes mains:8: confcrmecentcela ar vn fermer qui
dl: fort religieux entre nougauquel ie n’enfl’e adiouté
foy,i’euifc penfé faire vu grand peché.Apres cela ilsrne
pricrcnt de me retireraillcurs,d’autent que le Iabbath
citoit prochain.Carils ne vouloyent efmounoir aucun
tumulte entrcilc peuple de Tiberiade. Alors ncpenfant
à aucun mal, ie m’cnalla en la ville de Tarichéc:tou-
refais ie laiffay gens en Ti ’ade pour efpier diligcm.
ment les propos que les hommes tiendroycnt de moy.
I’ordonnay aulli gens par tout le chemin,par lequel on
vade Tarichée en Tibctiade ,qui auoyent charge de
(canoit de ceux que i’auoyc lainez en la ville , ce qui fc
feroit, k de me faire porter les nouuellcs comme de
main en main.l.c iour enfizilüt donc le peuple fadem-
bla en vn lienample pour ’rc Ioraifon , nommé Pro-
feuchc , qui cil: à dire , oratoire flue! ce peuple pou-
unit bien nous tenir. Ionathas fy trouua,&:n’ofa
faire ouuertemcnr mention du renouement: maisdit
foulement qulil «ailoit bien befoing’ que la nille soufi:
de railleurs goulacrneursfir Icfus quiefloirüugefou-
ucrain de la ville-,perlabsen autrement , 8: fans rien
diflimuler dit ,qu’il l valoit beaucoup mieux obe’ir à
quarre perfonnages qu’à vu homme (cubitus mefme

n’iceux citoyens ifiitzrdc noble racc,8: gens de gran-
de prudencezat ers-difant cela,ilmontroit Ionathas 8:
les compagnonaTouriucontinent lufius approuua 8:
louaees paroles , & mira aucuns des bourgeois à fait
opinion. Mais le peuple ne confcntoit point à toutes
leurs haran tres: 8: ne faut point douter que ’ uclque
fèdicion ne fefnfi leuée,fi la (ixiéme heure ne. tilt ve-
nue, ni feit departir ,l’afl’emblée : car à telle [heure au

iour u fabbath la confirme dt aux chrieux d’aller
difncr.Ainfi lumbafl’adcurs diferetent celle conful-
encion au lendemain , a feu ancrent fans rien faire.
Tout celaane fut incontinent rapporté , & dors ic deli-
bcny de partir marin pour aller a Tiberiade z 8: aulli
roll: que la peinât: du iour apparut , ietdeflogeay de
Tarichée , 8: m’en allay à Tiberiade , o; trouuay le
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le iour ptecedent,ne fgachant pas bien pour quelle rai-
[on il elloirlàall’emblé. Lors les ambafl’adeurs qui ne
m’attendoycnr nullemétfurcnt bien eftonnez quand
ils me veirent Finalemét il leur vint en fantafie de dite.
qu’onauoir veu des gis à cheual Romains fur. les frou.
tieres de ce territoire la , aupres d’vn lieu qu’on appel:
Homonea :3: feirent courir ce bruit de propos delibe-
té: votre que eux-mefme: qui citoyen: auteurs de ce
bruit,crinyenr qu’il ne falloit point fouffrir que les en-
nemis vinrll’ene ainli piller 8: fanage: le palis fans en
faire punieion , ny aulli endurer que telle defordonn’éd
tyrannie fufifaite’deuant les yeux de tous. Et faifoyene
cela,à fin que quand le feroye party pour dôner recours
aux habitans,eux peufl’ent- occ et cependantla ville;
8: deflcourner de moy les cœu’rs es eito’yen’s. Quant à

moy , iâ fait que ie eogneufl’e bien leur intendon,
neantmoins le fey tout ce que bon leur fembla ,â fin
qu’on ne pelurait que ie voululÏe laill’er ceux de Tibe-
Iiade en dan ’er. I’allay donc iufques audit lieu,ou ie
ne trouuay ulement la trace d’vn feul ennemy :par-
quoy ie m’en retournay en dili en’eeà Tiberiade,ou le
Serra! &le peuple citoyen: a amblez: a: les ambalïaa
dents au milieu de tous feirent vne langue inueCtiue
contre moy ,’tn’aceufansu que l’aifl’ant le [oing ’de le

guerre , le m’adonnoye feulement à mes plaifirs.A1anr
mis-celaemauant , ils produifoyent quarte lettres nif-
fiues ,faifans entendre que -e’eftoyent des lettres que
les Galiléens leur auoyent rudoyées , à [çauoir ceux
qui habitoycnt & delfendoyeutles derniers limites de
celte re ion» là:lchuels (ce difoyenrails) les prioyent:
de leur ailler feeours. Œalnd ceux de Tiberiade en;
rent ouy ces propos , ils creurent trop de legier, 85
crioyent qu’il ne falloit plus attendre , ains qu’on" des
unit aydem’t leurs freres conflituez en fi rand dam
gier. L’enrendoye bienla finefl’e de ces am afl’adeutsr
a: le dy pour replique,que de moy i’efloye prefl fait:
delay d’aller ou la necefiîté de la guerre m’appelleroit.’

Mais pourcc que les lettres auoyent elle apportées de.
quatre diners lieux ,faifans meuciondes coudes des

. - ’Romains,
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Romains , suffi falloîtail bien que«nofire5armée fui!
partie à dinifée en autant de bandes , &iqu’vn’cha-
cun des amball’adeurs fait commis & ordonné fur
chacune bande. Car il citoit bien tonnenable ,’ que
eux qui efloyerit gens forts 8: Vertueux,ne donnafl’en’t’

point feulement eonfeil pour fubuenir aux-neeeflitez;
mais y aydalrent nulfi par leur conduite ’pref’ente.
Car de ma part , ic ne pou uoye menu ’qn’vne partie de
l’armée. Cela fut trouue bon de tout le’ euplc : qui

tout incontinent contraignit les amba adents de
partir de la pour allerfaire deuoir de capitaines. Lefa
que]: voyans cela . furent fort troublez en leurs efprits,’

’autant’ que toutes leurs entreprinfes furent rompues
par mes prouidentes a: contre-rufes.Adone vn d’entre
eux,nommé Ananias,homme maling 8: pemers , don-
na côfeil que le iufne folennelfufl: ublié pour le len-
demain,& ue tous faKemblaKcnt a cefie mefme heu-
re 8e aume me lieu fans armes,en recognoill’anee que
les hommes ne pourroycnt rien faire auec toutes leurs
armes fans le fecours de Dieu. Il nedif’oit pas cela pour
quelque bonne afi’eé’tion qu’il eufl: à la tèli ion ,mais

a En que iefufle def’anné , a: tous mes f0 dans auflî.
A que] ie voulu bien obcïr comme par necellité , pour
ne donner mauuaife opinion de moy que ie vouluife .
mefprifer vne li fainâe admonieion.Ainfi vn chacun fe

ardt de lâ,& Ionathas 8: (es compagnons ’ef’criuirenr
a Iean,qu’il fait diligécc de venir vers eux de bon ma-
tin,& qu’il amenait auec foy autant de gens de guerre
qu’il luy feroit pollible.Car à ce poinâ il auroit oppor4
tun a; facile moyen de venir à boue de moy , 8: me re-
duire (ou: (a puil’sice,& par ce moyen obreniree qu’il
defiroir. Quand il curleu les lettres,il obtempera vo-
lontiers âcequiluy citoit mandé. Le iour füyuant ie
commanday a deux des gens de ma i5nde des plus forts
8: plus Edeles que i’eull’e, de cac cr [ouz leurs rob-
bes des courtes efpées , 8: de fortir hors auec moy,
à celle fin que nous nous puiflions dcfi’endre contre
les outrages de non ennemis,fil aduenoit qu’ils en
voululfent faire aucun.De moy,ierpïr.ins vn halecret,

. . z 1 ..i
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a: ceigny mon efpéc li feerettemét qu’on ne la pouuoit
apperçeuoir: et ainli amy yins au .lieude la congrega-

* eioupout prier auec es autres. y
Or Iefus voyant que i’eflzoye entré auec aucuns de

me: plus familiers amiz,comme il citoit à lapone , ne
permit qu’aucun y.cutrafi plus de mes gés. Defia com.
mencions nolisa faire non prierjes à la mode du pais,
a: Iefus fc leua,& m’interrogua des meubles du palais I
royal,qui auoir que brnflé,& de l’argEt non monnoyé,
a à i’auoye baillé toutes ces chofcs en arde. E: la
eaufe pourquoy il faifoit mencion de cela,c efioit à fin
qu’ilernployaft le temps iufques à ce que lean full: ve-
nu. le refpondy , que Capella nuoit Je tout entre l’es
mains,& ces dix autres principaux bourgeois de Tibe-
riade :requerant qu’ils fufl’ent interroguez (i ie difoye
vray ou non. Capella 8c les autres confefl’etent qu’il
citoit ainli. Adonc Iefus me demanda derechef a Q3:
font deuenuz ces vingt pieces d’or que tu as receu de
l’argent non monnoyé que tu as véda 2 8: à quel vfage
l’as tu conuerty a le dy, que ie les auoye donnez aux
ambafl’adeurs, ui furent ennoyez en Hierufalem,pour
faire leurs de pens. Ionathas 8: [es compagnons re-
fpondirent à cela que ie n’auoye pas bien fait, d’auoir
payé lcs’ambafi’adeurs de l’argent public.Sur ce le peu-

ple futirrité pour celle malice (i cunette: 8: quand i’eu
cogneu quelle fait n’clizoit pas loing de fedicion , vou-
lant aulli d’auantage clinouuoir le peuple contr’eux , ie
commëçay adire z Si i’ay mal-fait, ’auoir payé les ama
ball’adeurs de l’aaîgent public , il ne faut point que me

fadez plus de f cherie pour cela. Car ie payeray du
mien ces vingt pieces d’or. Lors le peuple fut encore
plus enflammé , voyant encore mieux combien .lêut

ayne contre moy efloit inique. A celle heure-là-ele us .
voyant que l’affaire alloit tout autrement qu’il n’atteny i
doit,il commanda à toute la multitude de Fert aller, &’
que nul ne demeurait là que les confeilliers. Car le tu.
multe l’empefchoit de faire cnquelie fur vn tel affaire,
qui efioit de fi grande importanceMais le peuple crioit
à l’encontre , que iamais ils ne me lairroycnt leu! entre
Jeux. Sur cela il’y eut vu homme qui vint du: recrute-

’ men: à
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ment à lel’us, ne lean n’clioit pas loin’g,& çi’il venoit

accompagné e gens armez. Lors Ionathas ne ra pou,-
nant plus côtcuir (8: pollible ell: que Dieu pouruo oie
ainli umoyen pour me l’auuer:car autremêt ie ne une
iamais efchappe de la violence de lean) dit:0 habitus
de T iberiadc ,ne faites plus enquelte des vingt pictes
d’or. Car Iolëphe ne merite point d’elire pun pour
cela: mais pourcc qu’il affecte la tyrannie,& qu il a ae-
quis la dominacion en deeeuit le peuple rude & igno-
rant.Et quand il eut dit cela,tous les autres tafchoyent
de mettre la main furmoy,pour me tuer. Mes compa-
gnons voyans cela ,defgainerent leurs courtes elpées;
8: menaçoyent de frapperzce qui les feit arrelter: &
quant 8: quant le peu le print des pierres,voulit frap-
per Ionathas: a: ain il me deliura de celle oppreflion’
de mes ennemis. Et comme ie fulre palle vu peu plus
outre,ie me trouuay en la incline vexe par ou [un ve-
noir auec l’es gens tous armez:où e ant effrayé , ie me
deftournay de ce chemin-la’J: entray par me petite rue
pour aller au lac ,ot’iie montay fut vne nauire , & m’d
fauuay en Tarichée : tant y a qu’il ne lien fallut gu’etes
que le digier ne m’euli furprins. Parquoy ie fey afl’em;

blerincontinent aptes les plus grans eigneurs de Ga,
lilée.8: leur recita comment contre toute raifort il nq’
feu crioit gueres allu que ie n’entre elle ceci par loua-
thas 8: ceux de Tiberiade. Tous les Galileeus furent
elmeuz de celte iniurc , qui m’auoit elliéfaiâe , 8! me;
folicitoyent à ne difi’erer de faire la guerre à; mes
ennemis. De Paie! , ils vouloyent ne ie leur pet-
mill’e de marcher contre Ican et onarhas , 8: l’es"
compagnons , 8: dé les deltruire du tout.Nonobll:ant
ie reprimoye leur eholere le mieux que ie ouuoye’,
les riant d’auoir pacience iul’ques à ce du: nous
en ons entendu ce que noz ambalTadeurs a porte.
toycnt de la ville de Hietufalem . Car ie en: re-
montroye , . u’il ne nous l’alloit rien faire fans le con-
lentement ’iceux. Ainliils furent appail’ez par telles
paroles. Cependant Ieanvoyant que celle fienne en-
treprinl’e ellioit encore venue à neant , feu retourna. en

Gifchala. v A ’1T i



                                                                     

661. ,""LÀ VIE A, Bien pende iours apresnoz amball’adeuts retourne;
rent de Hierufalenr, 8: nous tapporterent que le peuple
felÏoit fort courroucé contre le lacrilîcateur Ananus,
8: Simon fils de Gamaliel , de ce qu’ayans enuoyé des
amballadeurs fans le confintemept commun de tous,
ils auoyent talché’çle me debouter du gouuCrnement
de Galilée; 8; difoyent qu’il ne feu clicit pas beaucoup
falluquelepeuple n’eult’mis le feu en leurs mariions.
Ils apporteur): aulli des lettres ,par lefquelles les sur
eiens de Hierufalem me confermoyent de l’autorité du
peuple au gouucrnement de Galilée: 8: quant ’8: quant
commandoyenç à Ionathas 8: a’. l’es compagnons de
retourner bientoll en leurs maifons. Apres que i’eu re-
ceu ces lettres,ie m’en vins au village diArbella , ou i’a.
noye fait ublicr que les Galilécns liy all’emblaflënt:8:
là aulli ie ey venir les amball’adeurs pour leur faire re-
citer comment ceux de Hierul’alem auoyent clic delpiq
rez contre la malice de Ionathas , 8: comment ils m’a-
uoyEt parleur decret tatifiéle gouuexnement de celle
region-lâ , 8: auoyent commandé à Ionathas à ales
compagnons de feu aller. Aul’quels i’cnuoyay tout in-
continent ces lettres , 8: commanday au mell’agier de
bien regarder ce qu’ils Peroyent. Quand il: entent re-
ceu la lettrc,ils’ furent bien efionnez. Parquoy ils appe-
lereur lean 8: les Senateurs de Tiberiade, 8: les amie:
de la ville de gabar,pour confulter fur ce qu’ils auoye:
à faireICeuxde Tiberiade elÏoyent d’aduis,qu’ils le de;

uoyent conflamment maintenir en poll’ellion du gou.
ucrnement ublic ,’ 8: ’n’ahandonner point la ville,
laquelle fie oit me vne fois fou: leur rote-étron,
lors mefmesque les vouloye alfaillir : car Ils auoyent
forgé de moy, que i’auoye menacé de ce faire. lean
approuuoit aulli ce eo’nfeil , adioutant qu’il ’falloit

nuoyer deux des ambalfadcurs en Hierul’alem ,pour
m’accul’cr enuers le peu le que le ne gouuernoye pas
bien les affaires de Gali- ée,difant , qu’ils pourroyent
facile l ent perfuader cela,tant à caufe deleur autorité,
que ’autant qp’vn peuple en volontiers inconfiant
8ri-nuable. Ce e opinion de lean fut trouuée bon-
ne: 8: quant 8; quant ils ennoyerent Ionathas auec

’- I I "Ananias



                                                                     

DE FL. IOSEPHE. 56;
Mania: au peuple de Hierul’alem , leurs deux autres
conforts demeurans en Tiberiade. Et pour leur feutré
ilseurent cent hommes de leurs l’oldats , qui leur fei-
rent compagnie. Or ceux de Tiberiade feirent refaire
dili emment leurs murailles , 8: eommanderent aux
habitans de la ville de prendre les armes : puis feirent:
Itenir allez bon nombre des gens de guerre , que lean
auoir auec foy , qui pour lors eltpit en Gifeliala , pour
leur a der en apres, fil en elloit befoing. Cependant
Ionat as gaignoit pays auec l’es gens: 8: quand il fut
venu en Darabith , qui efl vne petite bourgade limée
en la. grande campagne furies dernieres bornes de Ga-
lilée , il tomba entre les mains de me: gens, qui fai-
l’oyent le guet,& celafut cnuiron la mi-nui&.Me’s gens
feirent pol’er les armes à toute celte troupe , 8: les gare
derent en pril’on au lieu que leur auoye mandé. Leui,
chef de celte compagnie,me lignifia tout l’aEaire. Par-
quoy ie dilIimulay parl’cfpace de deux iours cell ad- p
uertiKement,& enuoyay mell’agiers versceux de Tibe-
riade,les exhortant de quitter les armes. Mais eux peu-
fans que Ionathas fait delia atriué en Hierufalem , ne
refpondirenr linon des outrages 8: iuiures violentes.
Toutefois ie ne fuz point deltqutné pour cela d’v (et de
iule eontr’eux,efl:imant que ce lieroit malfait’à moy de

commécer la uerrc ciuile. Les voulant donc tirer hors
des portes de eut ville,ie prins dix mille hommes d’éli,
re,8: les diuifay en trois parties. l’en mis vnepartie fe-.
cretement en labour ade de Doris :i & millclenibla-
blement en vne autre ourgage dedans les montagnes,
qui eltoit dillante de quatre liardes de Tiberiade , lel’-
quels attendoyét qu’on leur feifi ligne de l’ortir "dehors.
lit de moy , fartant du village ou i’elloye , ie memis en
veue’. Ceux de Tiberiade voyans cela , faifoyent des
coutres defgorgeans des brocards pleins d’amertume:
a irez d’vne li grade folie & fureur , u’ils incitent aux
cËâpsen veuë vne biere,oi’i on porte es morts,laquelle
ils ornerent magnifiquement , 8: menoyent le dueil de
moy , à l’entour d’ieelle par feintifc 8: moquerie. Mais

cependant le rioye a part moy de leur folie; g
Aigu roulant l’utprëdre Simon 8: Iqalnar par linell’e,’

- l



                                                                     

tu l L A V I Eie les priay tous deux de l’or-tir vnpeu hors de la villc,8:
qu’ils PenvmŒentaccompagnez delcuts amis 8: gens
armez pour. leur l’entre. Carie vouloye deuil’er 8: taire
allianecancceux, 8: dilliribucrlaehargc 8: le goutter.
ncmentde la: prouince. Loin S iman furprins de folie 8c
de conuoitife dega’rng tout enfcmblqne feit point dif.
lieulté devenir nuais loazar. l’e doubtaair bien qu’ily
auoir de la lineû’e , ne voulut point fortin. le recueilly
donc humainement Simon venant à moy,accompagné
ciseler familiers 8: quelque garde ile-l’on corps : puislc
remerciay de ce qu’il n’auoit fait difficulté de venir.

Bien peuapres en nous pommenant ,ie le menay plus
(sarracénie fr i’eurlfe eu quelque chofcà luy dire en l’o-
mille,.& letiray allez bing e fes amis: & l’ayant cm.
poigné parle milieu du corps, ie l’éleuay. en l’air,puis le

deliuray âmes gens pour lemenctenzvn village pro.
chaîniou aptes auoir fait ligue anxfnldats , nous mai:-
chafmes sonore Tibcriiadc; La il; eut. vne. telle menée,
que nies gens animençoycmià la place,mais in
leur donnay. en ucagcztellitment que ceux. de Tibcriado
furent finalement contraints dele retirer dedans leur:
ville,lefqucls auoyent prefqueyobt’emrla viâoire. rend
uoya vne autre bande par le lac, commandant qu’ils
inci ent le feu. dedans la ternisse mailim qu’ils au-
noycncoccupéc. Ce qu’ils eirentr8e lors les ennemis
rayas opinion que leur ville cltoit prinfe par force , inci.
rent bas les armes , 8: me vinrent fupplier auec leurs
femmes 8; enfans-que ie leur pardonnallle,c6rne à ceux
qui elioyent vaincuz.1e fuz adoucy-par leurs
reprimay l’impetuofité des foldats : 8:: aptes auoir fait
[auner la: retraite,ic me retiray pour allerl’ouper : car-il»
elloit delia vel’pre. le fey venir Simon pour banqueter
auec moy,& en loupant ie le confoloye,luy fail’ant pro;
nielle de lexenuoyer en Hienü’alcm auec bonne com-
pagnie pour falburté,8e toutes chofcs nccefl’aires pour I
accomplir l’onzvo agc.Lc lendemain i’cntray dedans la.
ville de Tibe ’ auec dix mille hommes armez 8c
bien equippcz : 8: fey appeler les anciens au lieu ou
eliognt les exercices deluitte 8: de courl’e , 8L leur fey
rësandcncndsuîditsqui diorama enquêtés

. . . en
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cfmeu le peuple are reuolter. Apres que iceux: furent
condamnez,ie les fey lier,8: mencten [empaumant
àlonathas 8: fes compagnons , ie leur fey bailler ac-

ent,& leur donnay cinq cens hommes delguerre pour
Es conduite iufqucs en Hierul’alem.Apres cela ceux de
Tiberiade vinrent derecbcfvcrsmoyune priants de leur
pardonner , 8: promettans de mieux faire qu’ils n’a-
uoyent fait , 8: de igame: toutes leurs fautes. Ils me
fupplioyeut aulli de aire rendre les biens à ceux à qui
ils auoyentelté niiez. Sur cela iefey vu ediâ: , que tout
le pillage fuli la apporté deuant rous.Et comme les l’ol-
dats enifailbyenl: difliculté,il y en eut vu qui le montra
mieux paré , qu’il u’aunit accoutumé , l’ur lequel ayant

iettél’œilje luy demanday,oq’t il auoir prins celle rob»,
beJl mc’confcll’a u’il l’auoit tillée par force a quelcun

de lavillc: & par confellion iele fey fouetter , me-
naçant tous les autres de les punir plus-griefuement,
fils ne rapportoyent ce qu’ils auoyent rauy. La crainte
feit que tout en vu inllant il yleut lava grand butin af-
l’cmblé , à feyircndreaux bourgeois de la ville ce ui
leur auoir cité pillé , l’clnn qu’vncbacun recoguoi oit

cequi luy appartenoit: ’
sur ce poirier par manier: de digrellîon,il m’a l’eut,

blé bon de repredre lultus qui a traité 8: mis cell argue
ruent a: efcrit , 8: les autres qui promettans d’efcrire
vne h’ aire , lailfcut la verité , 8: n’ont point de honte
de donner des mcnfongcs en. payemét à ceux qui vien-
dront aptcseux , ne cerchans que de complaire à ceux
du’qui ils ont lafaueut,ou de rendre odieux ceux a qui
ils veulent mal : car ils ne font en riens autres ny. di ce
rents à ceux qui fallilieut les inüxumjcnts , linon qu’ils
[ont plus acorrompus de ce qu’ils demeurent lm u niz.
lulkus donc voulant donner a cognoitre que onbuc
eltoit debieu emplo et. le tcm s , entrcgtint d’el’crire
les chofcs qui ont c é faire: urant ce e guerre , çn’
quoy faiüint il a controuuc beaucoup de menfonges
contremoy: 8: mefme n’a rien dit de varice de l’on pays...
Pat-quoy la uccellité meeontraint maintenant,de met-
tic en lumiere ce ne i’ay tcu iufgsà-prefent , pour
redurent les du a civilisâtes. lituus de N°7)



                                                                     

est ’ LA VIE
I Et ne fe doit-ou elbahir,li i’ay tant difi’eré a le faire. Car

il en: bien vra -, qu’vn billoriographe doit dire verité:
lielt-ee toute ois qu’il ne faut point que l’on liyle l’ait

(pp amcrement enuenimé contre les mefçhans , non
pas qu’ils l’oyent digues de telle grace,mais pourcc que
ilfaut garder modellic. A celle fin donc ue ie retour.
ne a toy,ô Iullus,qui-es.le lus digne de oy entre tous
les billoriens(corn’mc il te cmblc)ie te fupplie , dy moy
comment le peut faire cela , que moy 8: les Galiléens
ayons elle caufe , que ton pays le rcuoltalk’du goy 8:
de l’obe’i’ll’ance des Romainsiveu qu’auant que ie fulfe

ennoyé par le decretdc la cité de Hicrul’alem’pour eût:

ouuerneur de Galiléc,toy 8: tes citoyens de Tiberia-
fie auez prins les armes; 8: par tumulte populaire auez
mefme olé molcllcr par guerre les dix citez des Sys
riens. Car tu as brune leurs villages: 8: ton l’eruiteur
incline fut occis en celt elirif. le ne fuis point feul qui
réels telluoignagc de cecy,mais on le trouucra aulli par i
efcrit dedans les regilltes de chpalien: 8: comment les
habitant de ces villes-là eltans cula ville de Ptolema’i’,
de,ont fouucntefois crié contre toy , 8: prefenté fup.
plicacions a celte lin que l’Empercur feill faire puni.
cion de toy,comme de celuy qui elloit auteur de toutes
leur; calamitez. Et ne faut point douter qu’il ne l’cull
fait , linon que Betnice l’œur du Roy Agrippaeufl: prié

pour to enucrs fou ftcre , entre les mains duquel tu
auois e é liuté pour en faire iullice , 8: fil ne t’eull: fait
gracc a la requelie d’ieelle. Mais encore quelque gracc
8: mifcrieorde qu’il y eull: , tant y aquc tu as elle lon-
guement deteuu rifonnicr. Et outre-plus , les chofcs
mefmes que tu as aires en la republique,rendent allez
l’ulfil’anttel’moigna e tant de tout le telle de ta vie,que

de ce que tu as ell: caufe ,quc les citoyens de ta ville
r: l’ont rebellez contre les Romains : ce que ie remon-
treray cy aptes par arguincus mauifcfites. Il faut aulli
maintenant que d’autres Tibcricns foyent accufcz à
taule de toy : 8: les leéieurs du uent elire bien adirer-
tiz , que vous n’aurez, point ell; amis loyaux8: fideles
ny..aux Romains ny au Roy. Sephoris 8: Tiberiadev
qui si! ton pays,ô lullusfout les plus grandes villes de

’ toute
. -.----------..- ..A
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DE FL. IOSEPHE. 86’;
Pour: Galilée.Mais quant aux Sephoritains qui l’ont fi.
tuez au milieu de la region , 8: qui ont plulieurs villa-
ges a’l’cntour d’eux,poutce qu’ils auoyent deliberé de

arde: la fo à leurs feigucurs , ils m’ont debouté , a;
ait vne or onnance , par laquelle ils ont dclfcndu a’.

leurs citoyens de ne uerroyer point pour les luifs:8:
afin que de mon coll: il n’y eull point li grand dangier
peureux.ils feireut tant entiers moy par linell’e au-pa-

’ rauît,que ie leur ay bally des murailles. Et nant elles
furent parachcuées , ils receurent de leur ou gré la
garnil’on qui leur fut ennoyée par Cellius Gallus,qui
elloit pour lors Gouuerneur de Syrie,mc reiettaris, qui
elloye redouté lors de tous les autres pour la force 8:.

uill’auce que "auoye. Au temps que la ville de Hieru-
fileur elloi: allaillie,8: que le Temple commun de tout
te nollretiacion elioit en grand dangiet . les Sephori-
tains n’cnuoycreut nul fccours , à lin qu’il ne l’emblall.

qu’ils voulu (feu: prendre les armes côtre les Romains.
Mais, ô Iullus, parlons de ta ville: Elle cil: limée fur le
La; de Genezarctli,diliante d’Hip os de trenteliades,
8:.l’oixâte de Gadaris,8: lix vingts de Scythopolis , qui
l’ont villes obcyKantes au Roy , 8: bien clloignéesxle
toutes les villes 8: bourgades des Iuifs:fi elle cull: vous
lu garder la Foy aux Romains,nc l’culi-elle pas bic peu
faire facilement: Car 8: en public 8: en particulier il y
auoir all’ez d’armes pour vous equipper tous. mie li ie
fuz caufe de cela pour lots , comme tu ballerines?) lu-
llus,qui l’a elle depuis? Car pour vray tu fçais bi6,qu’a-
uanr ne Hicrufalem full alliegée, i’clioye’reduit fouir.

la pui auec des Romains,8: que lotapate 8: beaucoup
l é prins par force,8: lu-

lieurs Galiléens tuez en plulieuts 8: diacrl’es batai les.
Il falloit dôc alors què’vous meilliez bas les armes,veu.
que ie ne vo” pouuoye plus faire peut, 8: obey: au Roy
8: aux Romains,puis que vous dites auoir entreprins la
guerre par eontraint’cy8: non point devoltre bon ré.
Mais la verité en: telle,q vous auez attendu opiui A rem
mét,iul’ques à ce que chpalicn eull: amené tout f6 oie,
aux pieds de voz murailles: 8: lors feulement vous’aucz
mis bas les armes par crainte du dangicr. Il y a bien.



                                                                     

CG! L A V I Eplus:’vollrc ville deuoit elire all’aillie 8: prinlë par l’ot-

ce,& faccagée, li le Roy n’eull cxcufé vollre follic,&
fil n’eull imputé de Vel’pafien, qu’il vous fcill: pardon,

Ce n’a donc point elfe ma faute,mais la vollre,veuç que
vous auiez touliours courage d’ennemis. Ne vous fou-
nie’nt-il point ,quc combien que fouirent i’ay’c obtenu
vi&oire l’ur vous,neantmoins- nul de vous n’a cité oc- .
cis par moy ne par les miens? Mais vous,ayans dil’cord
entre vonsmon point pour quelque alfeétio’n ne vous
enfliez au Roy ny aux Romains,ains pour v’ te mali-
cc,vous auez occis cent odiantecinq citoyens, [Ors que
les Romains me batoyerit dedans Iotapate.Quoy? Lors
que la- ville de Hierul’alem citoit alliegée , n’a on pas-
nombré deux mille hummes Tibericns , lcl’quels en
partie ont me tuez,en partie prins prifouniers? Diras-
tu que tu n’eftois point ennemy pour celle raifon, que
tu t’es enfuy versle Roy? Mais ie dy que tu as fait cela,
eltant ellonue par moy. Tu dis que ie fuis vn mauuais’
hommc.Mais ne diras-ru de toy , qui ayant elle con-
damné par Veralien d’auoir la telle trcnehée,as en la
vie l’aune par le Roy A tippa? & combien qu’il t’eullt
doline grande l’omme ’argcnt , nonobllla’nt il t’a derc-

chef fait mettre en pril’on,8: t’a aulli banny t5: defois:
& combien que luy-mefmeeull: fait commandcmét de
te mener au gibbet,neantinoins il te retira de la marna
la te uclte de l’a l’œur Betnice. Depuis t’ayant tant de

fois urprins en mcfchancetez,encore t’auqit-il fait fou
l’ecrctaire: 8: en cecy encore ayant trouué que tu t’y
ell’ois porté delloyaurnentdl te delfendit de te montrer
iamais a luy. Mais ie me deportc d’euquerir plus outre
de ce faifl.
i o; ie m’cfmerueille de ton impudence, de ce que tu

te glorifies d’auoir mieux traité cell: argumét "que tous
ceux-qui en-ont-elcritweu que tu ne l’çais pas mefmece’
’qui’a’ellié faircn Galiléc.Car tu eliois pour lors auec le

z Roya’Barutli,8: mefme tu n’as rien l’ccu de la prinfe de
Iotapatepu comment ie me l’uis porté aptes ma prinfe;-
& de faiâ tu n’en pouuois rie fçauoir, veu que nul n’e-
lloit demeuré de telle pour t’en faire quelque recit.
Mais tu pourrois pataucuture dire, que tu asdiligem-

maisz
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men: efcrir les chofis qui on: elléfaites âl’entour de
Hieruûlem. Comment ais-ru peu faire cela,veu que tu
ne t’es point rrouué en celte guerre-là, 8;: li nias in!
leu les regillresde Vefpafieu! Orie eôieâure par laque
ru ne les as point leu: , d’autant que tu a; efcrir tout le
contraire de ce qui y dt râteau. (a: fi [Il peules. auoir
mieux eferic que tous les autrempourquoy cit-ce que tu
n’as mis son biliaire en lumiere du vinât de Vefifàfien,
a: de Tire fou fils , qui on: elle conduâeurs de toute
celle guerre , a; lors aulli qu! ippa vinoit, & (es pa-
reur , qui efloyenr hommes çauans ès lettres Greed
ques! Car tu l’auois redigée par efcrit vingt ans au-
pàrauant , 8: ouuois auoir bon refmoiguage de ceux
qui fçauoyenr ien routes les chofcs faires. Maintenir
puis u’iceuxne (ont plus icy bas en ce Monde, 8c que
tu p6 s qu’il a” a plus vn (cul homme ui re punie tu
prendre, ru as prins la liardielfe de pro uire ton liure;
Mais ie n’ay pas fait ainli , â n’ay eu honte ne crainte
que mes efcrirsfull’er veuumais in] offert «(le mien.
ne œu ure-aux Empereurs mefme: , quand la guerre qui
ne fuifoir que prendre limeflzoir encore deum: les peut
des bômes. Car ic me renoye pour amarré d’anoir gap
dé la vairé en tout 8: par tonna: de cela i’ay obeenu le
ucfinoignage que i’en efperoye. Et qui plus emmenois
apres ie communiquay celte hifioire à plulieurs autres,
defquels aucuns on: &éprefem à la guerre, comme le
Roy Agri 3,8: aucuns e res parés. Et certes l’EmPe.’

reur Titus uy-mefine a tellement voulu que les home
mes dallâmes point cercher la cofnoilfance de ces (clic)a
fes ailleurs qu en ces liures, que «brama: au Mous
de fa propre main,il a commandé qu’ils fuirent mis en
la librairie publique. Et quant au Roy Agrippa] m’a
ennoyé fepranre deux aires de lettres ren ans refluoi-
gnage de la veriré,de quelles i’ay bien voulu iufcrerîla
copie de deux , afin que par icelles tu pailles cognoîræe:

du fai&,comme il en efl: allé. 2 i
Le Roy Agrippa à Iolèphe fan bon amy fallu. Paf

leu fort volôuers ton iiure,auquel il me feble que tu as
beaucoup plus diligemment efcrir ces chofcs ne n’ont
fait tous les autres. Parquoy enuoye moy au tout le
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tellement te foit,t’refi:het-arny. 4 - 4 . -
4- - Le Roy Agrippa à lofephefon bohan’tyfaluttll m’a
femblé par t’esel’Crits qu’il n’en befoing que tu appren-

nes rien de hop-Toutefois quand nous-nous trouue-
rons enfemble ,’ie te dirayen prefcnce’ des chofesquè

tu ne fçais pas. Voyla comment Agrippaa rendu bon
teflnoignage de la veriré de mon ’hifloire paracheuée,
non par flaterie, comme cela n’elloit point conuenable
âvn tel hommeznon point aulli par moquerie,ainfi que
tu le pourrois bien dire : car-l’on naturel citoit bien cf.
loigné d’vne telle peruerfité : mais feulement afin que
par fan tefmoignage les ’leâeursco’gneull’en’t la sinité

denier eûritle me falloit necelïairemët dire" ces cho-
feseontre lullus,’ à ce peu me fufEra. p , - - I

Pour donc retourner à mon propos, aptes auoir ap-
paifé les troubles de Tiberiade,ie.fey appeler mes amis
en confiil,pour deli’üerer ce qui ailoit befoin . de faire
contre Iean. Tous furentid’aduis’ , que ie feiËe mettre
en armes toutes les bandes a: côpa i ies des Galiléens,
&1queie l’allure allaillirs, 8c quei en feilÎe punieion;

v comme de celuy quioellzoir auteur de tout ledifiord. :
Toutefois un aduis ne me fembla point bon, d’autant
que i’ayr’noye mien! mettre fin à tous ces bruits 8: tu-

inuites v fans aucune efulion de fang. Barquoy ie leur
fey commandement d’employer route diligence alca-
ubirles noms de ceux. qui rfuyuoyent le party de Iean.
Celqu’ils feirent: à aptes. auoir coîneu qui elloyent
ces hommes,ie fey vn edi&,par le e . i’iriuitoye à ami-
tié tous ceux qui citoyen: de ce e faction la, en don-
nantla fey , ournen qu’ils le repentilfent: a: our ce
faire,ie leur curial feulement vingt iours:de ans le-
quel terme,ils deuoyenr pouruoir à leurs affaires. Au-
trement fils ne vouloyent mettre bas les armes, ie les
menaçoye de bruller leurs maifôs, 8e d’expofer au peu-
ple tous leurs biens en pilla e. Ces chofcs ouyes,ils fu-
rent fortellonnez,& ahan onnerenr lean, a Fenvvin-
rent à moy fans armes cnuiron quatre mille hommes.
Ainfi il ne relia plus performe auec luy ânon les cita-
clins de fa ville ,’ 8: cnuiron quinze cens Tyriens,qu’il
renoit à fa foudeÆt pourtant le voyant .Ieincu de moy

par
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par telle n nife , il le tînt quoy deformais en fan pays,de

àrüihte qu’il auoir; . rEn ce mefme rem s les Sephoritain’s ôtèrent bien
prendre les armes,fe ans en la force de leurs murailles,
38: d’autit qu’ils me voyoyét empefehé à d’autres affai-

res. Parquoy ils ennoyerent Iver’s Celtius Gallus, qui
elloit pour lors Gouuerneur de Syrie,le prias qu’il Fem
parait blé roll: de leur ville,ou qu’il y eùuoyafl garnirai!
pour]: moins.Gallus promitbien qu’il y viédto’igm’ais

il ne lignifia point en quel t6ps.Sachant cela,ie vins cô-
tre eu’x auec tout m6 0&8: tins leur ville par force-les
Galilée-fis ayis retouuré ceâe occalion,&pen’fans que
le temps citoit venu , auquel ils fe deùoyent fao’uler des
baynes 8e rancunes qu’ilsauoyent couceuè’s contre les
Sephoritains,ils donnoyent bienâ cognoilltre que-leur
intencion citoit de deftrui’re du tout tic la ville que-les
habiraus.1ls r: ietterent donc de force dedans ’ les ruai»
Ions, ui elloyét midi-agar y rutilé: l.efeu:car les [mais
mes ’cftoyent retirez en la forttrelfe de peut qu’il:
auoyentdes Soldats illoyent 8: rauilloyent’ tout,&’nè
fail’oyent côfcience de pillermefme ceux qui tramât de
leur fang 8: parentagev.’ Confiderant ces ehol’er,’ie fric

fort affligé en mon cœur,& leur comandoye-de coller,
leur remontrant q c’elloit mal fait de traiter ainfi leurs
frettera: ceux qui cil et d’vn mefme fangMaisquand
le veyqu’il-s citoyent chargez de haynequfillîy mû
ne priere ne commandement qui les rouit. repiirner , ie
manday aines plus fidelesarn’isl,qu’i s feiflïnr fétnq!’ le

- bruit,que les Romains efioyent «au de l’autre
auec vne forte 8: puilïante armécÆt fey cela’,â in que
parcelle façon l’impetudfité’:des Galiléens’cell’alt , à

que la ville des 8ephorit’aitrs fait farinée. Et celle tufs
vint âAbône limeur chairs charmez de ces nouuellesfils
lamera-leurs butins,& regardoyent de tous collez par

V ou ilsfuiloyentfieu principalemétqu’ils voyoyent que
moysqui elloye leurchef,faifoye le femblablet Car pour:
conformera bruit,ie faifoye femblaut de craindreaulli
bien que les autres. Ainfiles Sephoritains furent fau-
un par mon inuencion contre-tout leurefpoir.

Mais aulli il" ne feu fallut gueres q Tiberiade ne full



                                                                     

C71. LA VIEface: ce pour la carafe quifenfuit : Aucuns des princi-
paux enateurs efcriuirent au Roy ,le prians devenir
recouurer leur ville. Il feit refponfe qu’ily viendroit
bientoll: , a: donnales lettres a vn lien vallet de cham-
bre nommé CrilpusJuiEde nacion,pour les porter aux
Tiberiensjlfut recogneu en»cbemi-n,& empirique ar’
les GaliléensJefquels me l’enuoyerent:& quid a o-
fe futzeogneuë , la multitude fatma tout incontinent.
Le lendemain plufieurs fall’emblerent de toutes parts,
le vinrent en Albchim ou ie m’elloye. pour lors retiré,
criant que la ville de Tiberiade citoit traifire 8e amie
du Roy n: a: requerant que ie leur permiffe d’aller 151,8:
de taller la ville iufques aux fondemens : ioint qu’outre
celails bayoyent autant les Iiberiens que les Sepliori-
faluna dan: il ne me venoit int en fantafie com-
ment ie ’ureroye celle villel de la choleredes Ga-
lilêens,’Car ie ne pouuoye nier qu’ils n’entrent cricri:

des lettres,par ldquelles ils appeloyent le Roy, d’ami:
?u’ils elloyent manuellement conueincuz par la re.
4pôfi: duRoyJ’arquo aptes que-l’en long temps pen-

en may-mefine , ie y r le confelTe bien queceuxde
Tiberiade ont olfenfé: æ ie ne vous empelbberay point
le fac. Tant y a que telles chofcs ne. doyuenr point
dire" faires fans bonne dilatation. Car les Tiberiens ne
four paradeur]: qui ont trahy noltre liberté : mais plu.
fleurs des plus nobles de Galilée font comprins en ce
nombre la. Il faut attendre iufques à ce quei’aye faire
craquelle. a: ue i’ayetrouué qui font ceux qui en font
Coupables: & ors vous les pourrez traiter tous cernure
firent mente. Ayant ainli parlé , ie contentay tourie
peupleÆt ellans ainli appuie: ils Fefquarterent rout
incontinent. thuant à ce niellages du Roy aptes ne
ie l’en fait mettre palonnier , peu de iours fuyuansn ’-
fant l’emblant que i’auoye necellairemeur vu voyage à
fairc,ie l’appelay àpart,& l’admonneftay qu’il enyurafi

à garde,& u’il fenfuyft vers fou Roy.AinliTiberiade
citant derec f conflituée enextreme .dangier d’ellre
ruy’née,f.ur fauuée par ma bonne camelle. .

En ce incline temps Iultus fils de l’illusfienfuit vers
le Roy fans mon leur: a: voyla laraifon pour???) il

’e un:

.-........ dan... -
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lienfiritminfi que la guerre des Iuifs ne faifoit que cô- ,
mencer,ceux de Tiberiade auoyent deliberé de rendre
obeïlÎance au Roy , 8: de ne fc reuolter point des Ro-
mains. Surquoy Iullus leur perfuada de prendre les ar-
mes,efperant bien qu’au milieu des troubles il pourroit
vfurper quelque dominacion fur le pais. Toutefois il
ne vint point a’ bout de ce qu’il pretendoit.Car les Ga-
liléens,quihayoyet ceux de Tiberiade,fe fouuenoyent
des maux qu’ils auoyent endurez deuant la guerre , 8c
ne pouuoyent foull’rir que Iullus cuit aucune fuperin-
tendance: 8c moy qui auoye cité enuoyé auec uiflan-
ce en Galilée par le peuple de Hicrufalem,me uis fou-
uenrefois trouué tellement enflammé de eholere , qu’à
grand peine me fuis-ie abllenu d’clïufion de fang , ne
pouuant endurer le peruers naturel de Iultus. Iccluy
au craignit que ma cholere ne le deflaordall iniques

faire mourir,fe retira vers le Roy,efperâr’qn’il pour-

roit viure auec luy plus eômodément a: en plus gran-
de leurré. ’

Or les Sephoritains fe voyans contre toute leur opi-
nion efchappez du premier dangier , ennoyerent dere-
chef gens vers Celtius Gallus,le prians’ qu’il Pemparalr
bien roll: de leurvillezou fil ne vouloit faire cela,qu’il y
ennoyait pour le moins quelque compagnie de gens de
guerre pour reprimer les courfes des ennemis : 8c à la
lin feirent tant par leur importunité,qu-’ il leur enuoya
allez bon nombre de gens tant de chenal que de pied,
lefquels ils fiel-rent entrer de nuiâ. Et aptes que l’armée
des Romains eull: gaité tous les villages à l’entour ,ie
fey incontinent amas de mes gens , 8c vins iufques en
Garizimzlâ’ie campaytà vingt (tacles pres de Scphoris,
à fey donnervn allant contre les murailles de la ville.
ll y eut plufieurs de mes gens qui efchallerét tellement

u’ils y entrerent: 8c par ce moyen i’cuz fouz ma puiL
ance vne bonne partie de la ville , mais pourcc ne ne

cognoiflions pas ien les eûtes des lieux, nous ufines
contrains de nous retirer: toutefois ce fut aptes auoir
mis à mort douze Soldats Romains , & deux hommes
de chenal: 8c quelques Sephoritainsy furent aulli tuez:
8e de noltre collé il n’y eut feulement qu’vn bôme tué.

« VV
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quelque peu de temps aptes cell: allant il y eut bataille
donnée en la campa ne: 8c apres auoir relilté longue- k
ment carre les gens e chenal,nous fufmes finalement
veincuz.Car les nollres me voyans enuitonné des Ro-.
mains,furent elionnez",& ont celte auenture le mi-
rent en fuyte. Vn vaillant omme nommé Iultus qui
ellzoit de ma gardefut tué en celte bataille.ll auoir cité
autrefois des cris de la garde du Roy. I

En ce niellât: temps Silas capitaine de la garde du
Roy,auoit amené quelque nôbre de gens de pied 8c de,
cheual,lequel campa à cinq liardes pres de I-uliade , 8c
meit des gens de guerre au guet fur le chemin de Cana,
a: du challeau de Gamala,pour coupper les viures aux v
habitans de ces lieux.Ell:ant aduerty de ces annuelles,
i’enuoyay là deux mille bômes de mes gés fous la son-
duite de Hieremie:lefquels camperent aupres du fleuue
Iordain,â vu Rade prcs de luliade: 8c Voyant qu’ils th
faifoyent autre chofe qu’el’carmoucher,i’allay vers eux.Î

accompagné de trois mille hômes. Le lendemain ayant,
mis des cmbufches en vne vallée qui n’cllzoit pas loing
du camp des ennemis,ie prouoquoye au côbat les as
du Roy,ayant déité charge à mes ès de faire l’emb ant

de fuir,pour attirer au lieu de l’em ufcadc les ennemis
qui nous fuyuroyent,ce ui fut faié’t. Car Silas pcnl’ant
que mesgens fuirent h ez de fair,fauança tellement
qu’il eut au dos ceux qui elloyenr en embufclre : ce qui
efionna grandement tout fou cil. Lors le fey tourner
villement mes gens contre l’armée du Roy,& les conv-
traigny de fuyr: 8c ce iour-là i’eul’Ïe obtenurvne belle vi-

&oire,fi la fortune n’eult elle ennieul’c contre merder-
Rings. Car le chenal fur lequel ie côbatoye,tomb’a en
tu bourbier,& fallut aulli que ie triballe. Celle cheùte
me froill’ales doigts,tellemët qu’on me porta au village
de Cepharnom.Mcs gés aduertiz de cell: inconueniét,

’ sellèrent de pourfuyure les ennemis , d’autant vu’ils
elioyentfort foigneux qu’aucun mal ne m’aduin . le
fey don-c venir les Medecins,& aptes que ma main fut-
gucrie , ie demeuray là pour tout le iour , 8c ce ne fut
point fans fieurc.Puis felon l’aduis des Mcdec-ins le fui.
porté de nuiét en Tarichée.Silas 6: les gis furet aduer-

tiz de
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riz derelazce qui leur acereut le courage.0r pourcc que
ils auo ent entendu que noz gens ne tenoyenr grand
conte e garder leur eainp,ils meirent de nuiâ outre le
Iordain vne côpagnie de gés de cheual en embufches:
a: aulli toit que le iour fur venu , ils rouoquerent les

mol’tres à la bataille : lcl’quels ne la re uferent point: a:
quand ils furent attirez en la câpagne,ces gens de ches
ual (attirer hors de leurs cathertes,8r inciter noz gens
en dcfarroy,& les contraignirent de fuir : toutefois ils
n’en tuerEt ne fix,& par ce moyen lainèrent la victoi-
re imparfai e.Car ayans entédu que quelque nombre
de gendarmes citoyen: venuz par le lac de Tarichée en
Iuiiade,ils foirât f6 net la retraite,de peur qu’ils auoyér.

Peu de temps aptes Vcl’pafien arriua à Tyr,accompa-
gué du Roy Agrippa: 8e la le leua vn grand cry des Ty-
riens,contre le Roy,l’appelant leur ennemy,& des R0-
mains aullî.Carils difoyent que Philippes conducteur
de celle guerre auoir trahy le alais Royal qui ell: en
-Hierufalem , 8c toute [agami on des Romains qui y
clloyent: 8c que Cela auort elle faié’t à l’adueu du Roy;

Entendant cela Vefpalien reprint ai "me: [impuden-
ce outrecuidée des Tyriës,d’e ce qu’ils auoyent vileine-

ment outragé vn homme qui elloit conûitué en di ni-
té Royalc,& qui elloitamy des Romains. Ap’res ce a il
bailla côl’eil au Roy d’enuoyer l’hilippes si Rome pour

rendre conte des chofcs qui auoyët elle faites. Nonob-
llcant Philip es n’alla point iufques deuant Neron : car
il trouua qu iceluy elloit en dâgier extreme,à caule des

narres ciuilet: 8c Fert retdurna vers le Roy fans rien
aire.Aptes que Vel’pafien fut venu en Ptolemaïde , les

habitans des dix citez accuferent lullus de grans cri-
mes,& principalemét de ce qu’il auoir brullé leurs vil-
lages a: bourgades. Par noy Velpafié le liura entre les
mains du Roy,â fin qu’il ull puny par l’es l’ubiets. Mais l
le. Roy fans le fceu de l’Empereutle meit en pril’on,eô-
me on aveu cy dell’us. Alors les Sephoritains vinrent
au deuât de Vefpafien pour luy faire la reuerEcezlequel
leur bailla garnifon fous la conduite de Placidus:côtre ’ *

. lefquels i’eu fort alfai’re,iufques à ce que Vefpafiefi’luy

incline full venu en Galilée. Au demeurant ,i’ay allez

VV a *

a



                                                                     

676 ’ Ï. A V I É
fullil’amment remontré 6s Liures que i’ay el’crits de. la

guerre des Iuifs,quelle fut la venue de V efpalîenzcom-
" ment aptes le premier combat dôné en Tarichée ie me

retiray en Iotapate,& comment apres auoir elle là lori-
gtIement allie é,ie fuzhprins prifonnier , 8: puis com-
ment ie fuz de ’uré,& nalemét i’ay deelaré toutes les

chofcs qui furent faites durât celte guerre. Pour le prea
fent il me femble que ie doy reciter les chofcs que le
n’ay point dites en ces liures-là, 8c feulement celles qui

appartiennent à ma vie. p
Apres que Iotapate fut prinfe , 8c que ie fuz reduit

fous la puill’ance des Romains on me gardoit feignen-
fement:tourefois Vefpafien m’auoit en honneur,par le
commandement duquel i’efpoufay vne fille narine de
Cefarée,laquelle elloit caprine. Celle fille ne demeura
gueres auec moyzmais apres que ie fuz deliuré,& ainli
queiefuiuoye le train de ltEmpereur , elle feu alla en
Alexandrie : i’efpoufay vne autre femme en Alexan-
drie : 8: de là ie fuz enuoyé en Hierufalem auec Ti-
rus :où ic fuz fouuenttfois en grand dangier de per-
dre la vie. Car les Iuifs tafchoycnt fort de me prendre
pour en faire punieion: 8c toutefois ac quantes que
quelque efclandre aduenoit , les Romains imputoyent
cela à ma trahifon,& fans cell’ebatoyent les oreilles de
l’Empereur,erians qu’il me feill mourir.Mais Titus co-

noill’ant bien qu’il y a diners changemét en la guerre,

fermoit les oreilles aux cris importuns des Soldats.
Quand la ville fut prinfe par force,il m’exhorta foqut
de prendre des ruines du pais tout ce que ie voudroye,
me donnât pleine liberté de ce faire. Mais voyant celle
defolée 8r horrible dellruâion de mon pais , ie n’ellci-
may rien plus propre pour me confoler en mes calami-
tez,que-de demanderiiberté pour quelques perfonna-
geszee qui me fut volontiers oélroyé par l’Empereur
auec les liures factez.Peu de temps apres ie fey requelle

. pour mon frere,& pour cinquante miens ainiszlefquels
l’emblablement me furent octroyez. Aulfi citant entré
au Temple.par la permiflion de Titus,ietrouuay là v ne
grandemulritude de femmes 8c enfa ns,qui cil oycn: là
encloszautant qu’il yauoitlà de mes pattus 8c arma-,ie

W les
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les deliuray tous:qui efloyenr cnuiron cent cinquante
de conte fait:lefquels ie laill’ay aller fans rançon,& les
remis en leur premier ellat. Apres cela l’Empereur T1-
tus-m’cnnoya auec Cerealis 8c mille hommes de cheual
en vn village,lequel on appelle Thccua , pour confide-
rer li le lieu feroit propre pour alfcoir vn camp : a: re-.
tournant de la le vey plnfieurs prifonniers qu’on auoir
de nagueres crucifiez: 8c entr’eux il y en auoir trois qui
m’auoyent elle autrefois amis 8c familiers , lefquels le
recogneu,ce qui me contril’ta fort: 8e auec larmes me.
vins prefenter deuant Titus , luy remontrant la caufe
de ma triltell’edequcl les feit aller tout incontinent de
la croix, 8c commanda qu’ils fu ll’ent foi neufemét pen-

l’ez. Les deux de ces trois rendirent lefprit entre les
grains des Chirurgiés,le troifiéme fut guery,& a vefcn

e uis.
PAinfi aptes que Titus eutmis ordre aux affaires de

Iudée , confiderant que le lieu que i’auoye aux champs
pres de Hierul’alE,me feroit inutile,â caufe des Soldats
Romains,qui deuoyent elltrc là laill’ez pour la garde du
pa’i’s,me dôna d’autres poll’ellions 8c heritages 6s lieux

champelÏresÆt voulant retourner à Rome , il me feit
cell honneur de me receuoir en la nauire où il citoit, .
pour luy faire compagnie en ce voyage. Et quand nous
fufmcs arriuez à Romc,Vefpafien me feit beaucoup de
biens. Premiercment il me donna la beur eoifie Ro-
maine 8c le droit 8c franchil’e de la cité. guis il com-
manda que ie full’e logé en la maifon ou il demeuroit
auant qu’il full: Empereur: 8c me bailla penfion an-
nuelle: 8c fi ne diminua rié de fa benignité enuers moy
tant qu’il vel’cur. Cela fur la caufe que ma nacion con-
eeut ennie contre moy , 8c fuz pour cela en grand dan-

ier d’y laill’er lavie. Car il y eut vn Inif nommé Iona-
t as,qui ayant cfmeu vne ftdicion en Cyrené,& amal’-
fé deux mille hommes des habitans du pa s , fut caul’e
que tous furent ruinez , luy fur prins 8c lie par le Gou-
uerneur de la Prouince , 8: ennoyé garrotté âl’Empe-

rent. Celtuy Ionathas difoit que ie luy auoye fourny
armes 8c ar ent. Mais Vefpafienne peut ellre decen
par l’es men ongesmins luy feit trencher la çefie. Aptçs

. . i
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cela,ie fus allailly par fouffes accufacions d’autres en;
uieux:mais Dieu y pourueur fi bien,que ren efchappay.
D’auantaggVefpafien me dan: vn herirage en Iudée,
qui cfiolt de grânde efiendue : 8e en ce temps-là le re-
pudiay me femme , pourcc que res mœurs m’eüofyent
intolerables,combien que i’euITe en d’elle mais en ans.
Les deux font4morrs,& il ne m’en: demeuré que Hymn-
uus. l’en efpoufzy depuis vne autre,qui ciroit de Crere,
ou CandieJuifue de nacion,ilïue de nobles pareus , 8c
de bonnes mœurs,enrre (es autres vertuz,comme ie l’ay
experimenté par [a conuerfacion. I’ay eu deux enfans
de celle-cy,le plus grand en: nommé Iullus , 8c l’autre
Simonides,furnommé Agrippa. Et voyla en quel dia;
[ont auiourdihuy les affines de ma maifon. Outre ranz
de biens,la beneuolenee des Empereurs continua en-
uers moy. Car aptes que Vefpafien fut m0rt,Titus qui
luy fucceda,mleur en tel. honneur qu’aupit eu (ou pere,
8c ne prefla point l’oreille à aucunes accufacions qui
fuirent faiâes contre moy. Apres luy Domicien m’a
encore fait de plus gram honneurs. Car ilfeit trençher
la telle à quelques Iuifs,quimlauoyent. accufé : 8c feit
punir vn ferf Ennuche pedagogue de mon fils,qui m’a-
uoit calomnié: 8e voire encore vn rand honneur qui!
m’a fait,à fçauoir qu’il a affranchylles heritages 8: paf-
fcflîons ue i’ay en Iudéc. Et Domitia aufli femme de
lÎEmpereur n’aiamais «me de me bien faire. Voyla les

çhofes qui ont me fadâtes à: moly durant toute ’
I ma viezpar lefquelles vu cËacuniqui voudra, i

’ pourra bien luger de mes mœurs". Et
- quant à soy,ô nef-vertueux E a- "

l phrodite,apres t’auoir dedi
toute la continuacion des

Antiquitez, ie fer? fin l
pour le prefent c I’

ç’efcrire.

1:1?ch la vie de Plane Iofipbefiefcritç

’ i parluyàmefm. i
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Achats le cinquième frere
Te prefenre luy’mefmes

aux bourreaux,
59933

Achas citant en Yes griefs
tourmeus parle hardi-
ment au tyran Antl01
chus. 601.17Achiabus tient la main
diHerodes , qui le vqu-
loir tuer divn couteau.
124.32

Achiab coufin germain
du Roy refile aux (un-
cieux. 14.6. 2.8

Achiab çonfeille aux Iuifs
de le venir rendre âla
merçi de Varus.
149- 35

Acmé femme de chambre
de Iulia efcrit âHero-y

des. i 130.1;Agrippa, fils d’AriIlobug
lus,va à Rome pour for
me: complainte contre

Pilate. 165.40p [Agrippa prifonnier à R0.
me pour auoir fouha’i’tté

VV 4,



                                                                     

T AB LIE.
la mort de l’Empereur Agrippion ville
Tibere. 16,6. 12.

A rippa le retire du parti
e l’Empereur Clandius.

170.31
Agrippa ennoyé au Senat

de la par: de Claudius.
170. 52.

Agrippa ,fail’ant cnuiron-
ne: Hierufalern d’vne
forte muraille , fut em-
pefché par les Ro-
mains. 172.. 3;

Agrippa meurt en la ville
de Cefarée. 172.. 37

Agrippa, fils du premier
A rippa,cçnll:itué par
C audiusÂRoy de Chal

cide. 173.10Agrippa ayant fait raha-
tangue au. peuple fe
prent àplourer. 2.03. 2.0

Agrippa enuoye feeours
aux Iuifs. 2.06.27

Agrippa elle le gouuer-
" ncment de (on royau-

me à Varus pour [es
mal-nerfacions. 2.16.2.0

Agrippa enuoye Boreeus
8: Phebus deuers les
Iuifs , pour traiter al-
liante auec les Ro-
mains. 2.2.1.10

Agrippa va trouuer Ve- p
i ’fpafien en la ville d’An-

doche. 2.4.5.15
Agrip a aduertifl’ant ceux

* de amaladc fe rendre,
futfrappé d’vne pierre

au coulde droit. 308. I7

baille
par Herodes ,en l’hon-
neurd’Agrippa. .8141

les Mains ont leur de-
meure pres la riuiere de
Tanaïs, 8c des maraiz
Mectides d’autant» que

ils font Scythes.
Sil-13

les Alains alliez auec les
Rois des Hyrcaniens,
le ictteut fur les
Medes. 551.32-

Albinus fuccede à Fellus
au gouuemement de
ludée. 181. 2.

Alexandre auoir deux
fils de (on mary Ale-

. xandrç,I-lyrcanusl’aif-
u nê,8c Arifiobulus.

16.38 I ,
Alexandra prent familia-

rité auec les Pharifiens.
17. 9 ’

Alexandra le fait crain-
dre 8c redoubter aux
Rois ellrangiers. i
17. 2.9

Alexandra fait empri-
fonncrla femme delfon
fils Arillobulus. 18.31

Alexandra meurt auant
que (prendre vengean-
ce es tors que luy
faifoit Arillobulus.
18. 58

Alexandre deliuré de pri,
l’on 64 ordonné Roy. ’

12.17
Alexandre auec nouuel-

’ les



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
les forces prent Raphie,
Gaza 81 Anthedon.
12.. 37

Alexandre met fous [on
obe’ifance les Galaadi-

tes a: Moabites. 13.9
Alexandre defconfit par

Oboda Roy des Ara-

bes. 1;. 17Alexandre fort hay des

liens. 15.32.Alexandre fait crucifier
huit cens de les rifon-
niers au milieu eHie-
rufalem. 15. 1Alexandre fait faire vn
grand faire fur la mon-
tagne d’Antipatris.
1;. 2.0

Alexandre humainement
receu arles ficus pour
feu ellre retourné vi-
é’rorieux. 16. 17

Alexandre meurt de lailÎe
fou r0 aumea Alexan-
dra fa emme. 32.. 17

Alexandre eFtant efchap-
A é des mains de Pom-

pée aŒemble grade ar-
mée 8c tourmente Hyr-

cauus. 2.7.9Alexandre enuo e ambaf-
fades vers Ga iniusluy
demandant pardon de
fes fautes. 2.8. 2.4.

Alexandre incite les Iuifs
i âfe reuolter. i 30.2.1’*

Alexîdre le purge &auffi
(on frere des crimes
quÎAntipater luy impo-

foit. 89. 9Alexandre efpié de p u.-
fieurs qui rapportoyent
tout cequ’ildifoit.92..12.

Alexandre mal venu de
. tous,âcaufe des outra-

ges de Glaphyra fa fem-

me; i 94.30Alexandre compofe en la
prifon quatre liures c6-
trefesenncmis. 99. 3 A

Alexandre 8c Ariltobulue
accufer. de diners cri-
mes par faux accula-

i teuts. I 106. 2.Alexandrie la plus grande
ville aptes Rome. 387.35 h

les Alemaus, de leur natu-
reldef ourueuz de bon

confei . 93.9;les Alemans fe rendent a
Domicien. 534-. 38

Amath l’vn des plus gratis
chateaux qui foyent fi-
tuez outre le fleuue
lordain. 12.. 30

Ammaus nife a feu , en
vengeance des R0;
mains,quifurét là tuez.
148.37 ’

les Amballadeurs des
- luifs declairent à Cela:

les grandes tyrannies
d’Herodes. 150.14.

les Amis d’Antipater rude
h métrepoull’ezdela mai

fou d’Herodes. 12.4.30,
Ammaus , ciell: autant à

dire que eaux chaudes.

508.: l l



                                                                     

TABLE
Am dalon ellan res

deyëlierufalem. 16
Ananias Sacrificateur,mis

àmort auec uiuze au-
tres des plus canera-
bles d’entre le peuple.

461. Io
Ananas le plus vieil des

Sacrifieateurs fait ef-
mouuoir le peuple con-v
treles brigans. 32.4.38

Ananas fait grande re-
montrance au peuple,
voyant les fainérs lieux
prophanez par les bri-

ans. 32.6.20Ananas grid Sacrificateur
tué par les Iduméens
a; Zelateurs. ’346. 34

Ananas craint de faire vio
15cc aux portes lactées

du Temple. 331.15
Ananas cloquent a mer-

ueilles. ’ 3 7.8
Ananas fils de Bamadas

le plus cruel des fer-
geans 8e Officiers de Si-

mon. 461.3Ananas le plus cruel bour
reau qu’eufl: Simon ,ie

rend aTitus. 496.38
Antiochus lié , garroré,&

ennoyé a Rome. 550.39
Antigonus accule deuant

Cefar, Antipater 8e fan
frere Hyrcanus. 34.11

Antigonus fait Roy de
Hierufalé par le moyen

. des Parthes, arrache à
pelles dents les oreilles

d’Hyrcanas. 49.39
Antigonus exerce cruauté

fur Iofephe aptes fa
mort. V 61.2.0Antigonus le iette aux
pieds de Sofius lequel
n’en eut compallîon.

-. 67.17 . -Antigonus finalement de-
capité. l 68. 17

les Antiochiens prient Ti-
tus de faire citer les ta-
bleaux d’ærain, où les

priuileges des Iuifs
- effrayée engrauez. 537.4.

Antiochus entre au pays
’ de Iadée 8: prentla vil-

le de Hierufalem.

L 9 .Antiocbus contraint les
Iaifsà ne plus circon-
cire leurs enfans , & a
offrir des.porceaux fur ’

l’autel. 2.. 2.9
Antiochus meurt, & An-

tioehus [on fils luy fuc-

ced’e. 3.36
Antiochus veine 8c oeeit
l les laifs: 8: Indas feu-

fuyt au gouuerne-
ment de Gophnis.
4. 32.

Antiochus rué par les Ara

bos. 15.36Antioehus furnômé Epi-
Ï phanes ayant auec fey

grand nombre de ieu-
nes gens r: rue contre

- les luifs qui les occire:
pulque toua. 451.3
’ Antiq’

.. ..... .4.......r.r-.....-.



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
Antiochus Iaifaccufe fou

pere &les autres Iuifs
d’auoir voulu mettre le

fi feu en Antioche.53o.13.
Antiochus Roy, luy ellât

en Comagene endure
de grandes pertes.
142-11-

Antiochus delibere d’a-
bandôner (on royaume
rentant venir les Ro-

v mains contre luy.549.33
Antiochus prent fa fem-

me 8e res filles 8e fen-
fuit en Cilicie. 550.11

Antiochus occupe le roy-
aume de Seleucus, 8C
degrade Onias de la
Sacrificature. 584. 14

Antiochus fait Con entrée
I en l-Ëerul’alem. 584.33.

Antioc usfait vn cdit,que
les refufans de facriher
a fa guife foyent mis far

la roue. 584.34
Antiochus commâde aux

H ebrieuxde manger de
- lachair de porceau.

585.8.
Antiochus fait venir So-

’ lomoné auec fes (cpt

fils. 591.15Antiochus fait montrer
’ les tourmens qu’il fe-

roit endurer aux lèpt
freres. A 593.9

Antipas debat du droit
’ du royaume de Iudée.

140.36 .Autipater exhorte Hyrca-

nus de fieu aller au ne,
fuge par deuers Areras
Roy es Arabes. 19.31

Antipater fecour" Proie-
mée d’armes , de bled,
d’argent,& de gens.

30.12. ’
Antipater eut quarre fils

de (a femme Cypris.
31.18

Antipater fe retire au fer-
uice de Cela: apres la
mort de Pompée. 31.11

Antipater grandement
loiié par Mirhridates.
33.2.6

Antiptater defpoüille lès
4 v emens 8e montre le

grand nôbre des playes
qu’il auoir receuz,pour

aire feraice à Cefar.
34-19

Antipater conflitué par
iCefar Gouuerneur de
r Iudée. 35.5.

Antipater retourne en la-
dée,ayant accompagné

. Cefar retournât de Sy-

rie. 35.12.Antipater prent foin de
mettre ordre a l’ellat de
la Proaince ne Pattern
dant à Hyrcanus , pour
fa Rapidité. 35.31.

Antiparer diuertit fou fils
Herpdes de [on entre-
prinfe contre Hyrca-

nus. 38.11Antipater fauue du dâgier.
tic-mort Malichus , a;



                                                                     

TABLE
rappaife la furie de Caf-

fius. - 39.38.Antipater confpire contre
l’es Freres. 88. 2 5.

Antipater declairé faceef-
leur du R0yaume,par
le tellament d’Hero-

L des. 90.17.Antipater (liminale la
hayne qu’il portoit à

fesfreres. 91.6.
Antipater aymé d’Hero-

des , parle moyen des
calomnies qu’on for-
geoit fur fes freres.
93.17.

Antipater delibere rom-
pre les maria es qu’He
rodes auoit elëablis.

» 1 1 1.36.

Antipater loüé par le trai-

tre Eurycles. 105.34.
Antipater encourut la ma.

le-grace du euple pour
la mort de es deux fre-

res. 111.13’Antipater fait de grans
dons aux Romains,
mais il ne lame d’ellre
en leur male-gratte.
111.19.

Autipater rigoureufemët
chall’é de la prefcncc du

Roy Herodes. 113.33
Antipater par flateries re-

forme les mariages or-
donnez par Herodes.
113.34

Antipater orgueilleux de
intolerable à tous.

114.14
Antipater outre le gré de

(on pere fe trouue de
nuit): aux banquets de
Pheroras. 115.14

Antipater trouue moyen
que fou pere Herodes
l’enuoye à Rome.

115.18
Antipater Samaritain mai

flre d’holtcl d’Anti a-

ter fils d’Herodes a la

gehenne. 119.11.
Antipater confeillé par (es

familiers de ne retour-
ner vers (on pere He-
rodes. 12.3.18

Antipater abandonné de
tous pour fes mefchan-

cetez. 12.3.38.Antipater magnifiquemét
accompagné allant à
Rome, à pouremét re-
cueilly à fou retour.
12.4. 5

Antipater tient bonne c6-
tenance 81 feint n’ellre
gueres ellonné. 114.10

Antipater rudement re-
pouffé du Roy Herc-

des. 114.34Antipater fils de Salomé
vehement plaidoyeur
.propofe l’accufaciô cô-

tre Archelaus. 141.37
Antripatride, ville côllrui

te par Herodes,en l’hô-

neur de fou pere Anti-

pater. 81.36Antonia forterelle prinfe

I . «bruit.

...



                                                                     

pas PRINCIPALES MATIÈRES.
I 8: bruflée par les Inifs

murins. 2.07.12.
Antonia tout baille par

Herodes. 419.16
Antonia cil tarée par les

Romains. 486.17
Antoine corrô’pu par He-

rodcs. 44.15Antoine conflitne l’halei-
lus à [on frere Herc-
des Terrarques. 44.31

Antoine efprins de Cleo-

- patra. 68.2.6Antoine donne à Cleopa-
tra la vi ne des palmes,

. là ou le aume croillz.
69.7

Antoine retourne vicio-
rieux des Parthes.

.4 69.13 U
Antoine repoufl’e les Iaifs

d’Afcalon. 143.10.
Antoine met gens en em-

bufche pour fuprendre
les Inifs.’ 2.44.17

Antoine fait mettre le feu
dis vne tout mile plus
fort de fes ennemis e-

llioit. 1 .2.Antoine defl’ait l’armée

” de Vitellius. 386.19
Antonins ennoye Cecin-

na vers Vefpafien.
386.13

Antoine cil tué en trahi-

fon. 110.40Appollonius Gouuerneur
- de Syrie,I’henice, 81 Ci

lice. 583.6Appollonius prié d’vn

chacun de ne faire au-
cune violence au Tem-

ple. 583.14Apollonius tombe fur (a
face ,de frayeur de l’ap-

parition des Anges.
585-33

Apollonius leuâ’r l’es mais

I au eielre uiert les He-
brieux d’e 1e les inter- V

celleu’rs. 584.2.
les Arabes a: Syriens fen-

dét les Iuifs pour auoir
l’or qu’ils auoyent aua-

lé. 463.19Arbalefles , inlhumens
pour ietter pierres 8:
caillons. 391.16

Archelaus fait bon recueil
à Herodes. 89.34

Archelaus accompagne
. Herodes iufques à le-

plurie. n f 89.40
Archelaus vfe de finell’e,
,, pour deliurer (on gen-
dre hors de prifon. l
101.15

Archelaus proclamé Roy
de Iudée. , 136.5

A rchelaus fait faire gratis
pompes aux fanerailles
du Roy Hero’des.
136.18

Archelaus fieli’oree d’ap-

paifer le peuple des
Iuifs mutiné. ’ 139.8’

Archelaus defcent en me:
pour aller a Rome.
18 0.7

Arehelaus fe iette aux,



                                                                     

TAatÈ
pieds d’Augulle. 145.19

Arcbclaus a vn nouueau
races contre les laifs

- Rome. . 150.4Archelaus acculé deuant
Cefar, cil biuy à Vien-

ne. 154.30’Archclans ,81 Glaphyra fa
femme longent des cas
merueilleux. 154.33

Aretas conflitaé Roy de
Syrie la balle. 1 6.4

Aretas leue le ficge de Hic

rufalem. 2.0.34
Aretas donne trois cens
ï talens’ à Seaurus pour

- acheter paix. 2.7.7
Areth le fixiéme des fre-

res , a le choix ou de
îmourir,ou d’ellre ho-

t noté. 1601.37
Arillobulus apteslamort

de lean l’on pere erige
l’a Principauté en Roy-

aume. l 9.3Arillobulus fait mourir
de faim l’a mere en pria

(on. 9.17Arillobulus fait mourir
’ l’on frere Antigonus.

10.35

Arillobulus voyant la
Royne Alexandra ma-

» lade,fempare des titre-
fors a: forterelles,& n.-
declara Roy. I 18.16

Arillobulus & Hyrcanus
freres le donnent la ba-
taille pre: de Hiericho.
I9-7

Arii’tobulus defl’ait parl

Hyrcanus. 10.13
’Arillobalus appaife Pont-

pee. 2.1.30Arillobulus defait plus
de fix mille de l’es enne-

mis. . 10.40Ariltobulus ennn é de
faire la cour , il ren reè -
tourne a Diofpolis. -

. 11.17 ,Arillobulus r. retire dans
le Temple de Hierulâ-
lem, pour le defendre
contre Pompée. 13.18

Ariltobulns prins auec
fou fils Antigonus.

w 2.9.39 ÏArillobulus delconfit par
les R omains. 2.9.15

Arillzobulus palle par for.-
ce,pur le milieu de l’ar-

» mée des Romains.& le
retire dans. le challeau

r de Macheron. 2.9.19
Arillobulus empoifonné

par les fanons de l’om-

ée. 33.1A amen monta ne au
. milieu de’Gali ce.

2.10.15 .7Af halte,lac : de du lac
e Tiberiade. 365.1

AlphaltiteJac ou croill: le

- imine; 133.18Allant donné à Gamala.

308.10 I ’Athrongeus berger alpi-
re a la dignité royale.

147-17 Iz Athron-



                                                                     

Drs 1111140pr1115 11111111125.
Athrongeus auec quatre

freres" cnuirô ne l’armée

des Romains. 147.34
Athrogeus prins a1 Ar-

chelaus , auec eux de
les freres. 1 48. 4

B .Aaras racine relûm-
B blant de conleurâ
» la flamme, 81 dela mer;

ucilleufe nature d’icel-

le. 544.19Bacehides commis d’Au-
tiochus fur les garni-

r fons,fait barre les plus
honorables des luifs.
1.32.

Baings faits par Herodes
n en Tripolis. Damas,&

Ptolema’ide. 81.35.
Balfames arbres dont viét

le baume. 366.19
Banapharnes l’effort: de

mettre Antigonns au
Royaume de ludéer
41-3:

Balla: fait fonëtterElea-
zat en la prefcncc des

luifs. 546.31Bafl’us fait drefl’er vn gi-

bet feignant vouloir
faire pendrel-Z eazar.
147.2-

BaKus prent la Forterefl’e

de Machera. 547.19
Bataille entre les Ida-

méens 8: Simon.

371.38. A
Bataille donnée aupres de

Bebriac ville en la Gau-

le Cifalpine. 375.14
Bataille donnée deuant le

Capitole par Vitellius
Contre Antonius a; Sa-

binas. 386.39Bataille entre les Roi.
, mains &les Iuifs,don-
, née aupres du fecret 8c

A . lacté oratoire du Tem-

ple. 476. 31Batbyllus l’vn des alitan-
ehis d’Antipater,appor-

te du oifon de Rome
pour faire mourir He-

. rodes. 111.9Begabri 8: Caphartoplian
villettes au milieu d’1-
dumée prinfes par Vu
l’palien , ou il meit à
mort plus de dix mille

. hommes , & en print
mille prifonniers. 364.5

Beleus fleuue de Galilée.
167.13

Betenice R0 ne ayantles
pieds nu s , vient de-
1.13m: le tribunal prier

Flolrus. 187.38
Beryte , autremét Bannis,

ville en laprouince de
Phenice. i 519:1i

Deux cens cinquante lix
mille cinq cens belles
offertes au Temple. .
511.11

Bethel , 81 Ephrem,deux
petites villes prinfes par
Vefpafien. 375.10

Bezctha , porte de Hieru-

falun. . 190.10



                                                                     

TABLE
Bitume , matiere glueule

qui ne le peut refondre
linon a1 les fleurs ou
vrine ’vne femme.

367.31 ’
le Bouleau de fromét v6-

du vn taler, qui l’ont fix

. cens efcus. 466.1
le Bon-heur 8c l’expericn-

ce foullenoit les Ro-
mains, de la hardiell’e

nourrie de crainte de
feraitude faifoit tenir

l bon aux luifs. 42.8.14
les Bourreaux amollis a1
- les paroles de Mac a.

- A bée. . 59 6.1
Braue refponfe d’vn luil’.

M 399-5 - -Brieue narracion des faits
tyranniques de Neron.

1369.3 ”Bruit merueilleux entre
les Soldats Romains fe
voyans enaironuez de-
dans la ville neufue.
413.4

i .1 CAius fait Roy de Hic
rafalem Agrippa.
.- 166.15 .Caius Empereur , outre-

cuidé de telle forte que
ilfellimoit ellre Dieu.
16637

Gains menace par lettres
Petronius. 169.39

Caius tué par trahil’on.

170.11.
Canatha , ville de la balle

Syrie. v 70.14Capharin challeau prins
. par Cerealis. 375.19.
Caphetra forterelfe brul-

-lée par Cerealis. 375.17
les Ca itaines des voleurs

81 rigans entrent en
Hieru alem pour la
gouuerner. 32.3.4

les Capitaines 8: gendar-
mes créent Vel’pafien

Empereur. 381.13
fi! Capitaines all’emblez

par Titus pour delibe-
rer de ce qu’il deuoit

. faire du Têplc. 497.19
Cas merueilleux aduenu a

- Herodes. 61.2.5
Camus gouuerneur de

- ludée aptes Cralïus.

31. 10 .
Calliusfe retire en Syrie

pour le faifir de l’armée,

qui tenoit Apamia af-
iiegée. 2 39.16

Callius rançonne les vil-
les de Indée. . 39.10

Callius ell: tué pres de Phi-

lippopoli. 44. 5
Callot luifabufe Titus.
v 430.18
Callorell: blelïé d’vn coup

de flefche. 431. 11
Catullas , gouuerneur de

la Libye Pentapolitai-

ne. 574.12.Catullas fait mourir trois
mille Iuifs riches curar-

. ent. 575. 11Catullas diuinement puni
par

- A--....-... .- .



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
. par l’es mal-nerfucions.

5 575239 -Cauernes ou le retiro ent
les brigans qui f ’ oyét
guerre à Herodes. 58.18

Cecilius Balles en faueur
- de Pompée fait tuer en
: trahilon Sextus Cefar.
’ 38.37

Cecinna ennoyé de par
.- Vitellius pour batailler
" contre Antonius. 385.15
Cecinna excogite vne tra-

:- bilan. 385.13.
Cecinna en dan cr d’ellr’e

; tué parles Soldats qu’il

auoit dinertiz. 386 1
Cedron,vallée creul’e pres

du mont d’oliuet.

398.17 ’ . . .
Celadas ennoyé par Carat

pour recagnoiltre Ale-
xandre. , , I 153.37

Celadus fait que le ieune
. compagnon .qui le di-
; fait Alexandre , deeele

[les auteurs de l’a fourbe.

- 154.19 p .Cerealis Tribun , ennoyé
contre les Samaritains,
auec lix cens hommes
deeheual 8: trois mille

. de pied. 178.15
Cerealis .tue tous les Sa.

maritains ni ne vou-
lurent lai et les armes
pour ad ucrtillèmét qu’il

eurfeill. 178.40
Cerealis Capitaine de Ve-

fpalien galle la haute

Idumée. 3753.3
CCICülis,Colônel de tou-

I tes lubandes de Titus.
484.1

Cerealis aduerty du une]
terne: des Alemans , les

. delfait,& en fairgran.
de defeonfiture. 534.11

Celar fiinuellit de, la mo-
narchiede Rame. 31.32.

Cela: fait Antipater ci-
toyen Romain. 33.34

Cefar pronôce Hyrcanns
le plus digne de la fou-

- ueraine lacrificature.

34.40 .Cela: remet le vdiademe
Royal fur la telle d He-

rodes. 76.19Cefar éleuee Herodes en
- plus gratis honneurs 8e

richefi’es que deuant.

. 77.10 v; k
Cela: confiitue Herodcs
. gouuerneur de toute la

S rie. 477.38cal: ei’meu de pitié api
ointe Herodes auec h

les fils. 89.18Cela: diuil’e le Royaume
:de Indée aux enfans de

Herodes. 4 151.4
Cefarée , ville edifiée par

Herodes en’l’hpnneur

de Cefar. , 81.18
en Cefarée furent plus de

vingt mille bômes Iaifs

tuez.. V 111.4Cefennius Gallns defËait
bien deux mille luifs fur

XX .



                                                                     

TABLE
la montaigne Aramon
110.36

Cefennius Peurs Gonfler-
neu; de oyrie aduertit
vcfiufien du complot

* d’Aatiochus 8: E ipha
nes ce voulantre aller

i cantre les Romains.
549.1

Ceflius Fellus Gouuer-
neur du pais de Indée
apres la mort d’Agtippa.
173-4

Cellins Gallus , Gouuer-
neur de Syrie : vint en
Hierufalem,la ou tréte
fais cent mille hommes
le pleignent a luy de
Haras.

Cellias auec vne forte ar-
mée va en anulô, ville
de Galilée. 2.19.18

Ceftins plante fan cap de-
uant Hierul’alem. 113.1

Cellius entre en Hierul’a-

lem. 2.13. 8Cellius leue l’an camp de
’ deuant Hierul’alem trop

incô fideréement 8t fans

propos. 1 14.17
Cellius fait couper la! or.

nge a l’es mulets 8e nes.
1 15.13.

Cellius fait amurer les
I uifs cependant que luy
8l le: en: Fenfuyayent
fans d te mot. 116.16

Cellius fuyait laill’e par les

chemins plufieurs machi
nes de guerre. 1 116. 33

181.11.

Cimes 8e lafephe les plus i
apparens de Gamala
mettent leurs gens en
ordonnance. 308.18

’Chebron prinfe par far-

rinfe. 373.6C ebron ville plus ancie-
ne que Memphis ville
d’Egypte. 373.10

Clafiicus 81 Ciuilis don-g
nent côfeil aux Alerhîs’

de le reaolter. 534.7
Claudius rani à l’Empire

par force. 170 :13
Claudius reçoit en fan
e :le Senat. 171.14

amas donne a Agrip-
ga le royaume de fait
pere Herodes. 171.19

Claudius fait mourirtrois
des plus nobles des Sa-

maritains , a: bannit
Cumanus. 177.3

Claudius meurt aptes 1
. auoirgouuerné l’Empi-

1e treze ans. 177.15
Cleapatra reçoit humai-
. nement Herodcs en

la ville d’Alexandrie.

51.1 -Cle0patra grandement
cruelle enuers ceux" de
fan lignage. 68.18

Cl’eopatra machine la *
moredesRois Herodes,
81 Malichus.» 68.39

Cleopatra perfuade a An-
toine bailler commiflîô
à Herades de mener la
guerre contre les Ara-

bes.

à



                                                                     

DES PRINCIPALE-S MATIÈRES.
- bes. 69.381 Clitus fe coupe luy mefme
la main gauche. 139.15

Cololl’e de Cefar aulli
beau 8: grand que celuy

3 n de lupiter en Olympe.

81.13 ,
Copanius cheualier Ro-
. main ennoyé par Celar
4 . au aunernement de

.Iad e. , ’ , 155.31
Corbain,threfor (me.

165.1
Crall’us fuceede a Gabi-

nias , il rani: les deux
mille talents du Tem-
ple, aufquels Pompée
n’auoit olé toucher.
31.1

’Crafi’us auec tous [es gës

occis,ayant pall’é autre

le fieuue d’Eaphratcs.
31.6. »

Cry horrible dans Hieru-
l’alem. 501.36

Cry 81 remontrance des
fept freres,au qui An-
tiochus. 594.12.

Cruauté de Florus fur les
plus nobles de Hista-
l’alem. 187.7

Cuyute de Carinthe,c’cl’t

larron futmontant en
beauté l’or. 414.38

Cumanus fait peur aux
Iaifs de telle forte que
Fenfuyantilf’en elloufa
plus de dix mille. 174.10

Cydefia village fart,appar
tenant anx.Tiriens.319.3

cypre chattait qu’Hero-’
dCS en l’honneur de l’a

. féme Cypris En; ballu-
lur Hiericho. 81.2.

D
D’Aphne,ville prochai

ned’Antiache.44.11

Dauid pere de Salomon
premier edifieateur du

.Temple de Hierufalem.

l 407.1 p ADauid premier Roy de
Indée. 52.4.5

Dauid fiabilient de bo’re
encore qu’il cuit grand
foifipour le ferma qu’il

au oit fait. 581.38
Delïaite des brigans dans

des canernes,par Herc-

des. 58.19Delta , triangle d’Egypte.

33.10 pDemetrius l’armonte Ale-

xandre. 14.18Deploracion de Iolephe,
auteur de celle biliaire,
fur Hierufalem. 391.3

Del’pouilles du Té le de:
Hierul’alem port es en
triôpheâRome. 541.11

Deux chofcs caufent la
paillon, au l’empefehét.

580.11.
Dieu enuoyc vne grand

perteâ Herodes par vn
tréblement de terre.71.7

Dieu a mis en la paill’anee
. del’entendemët aucuns

mandemens de l’obfer-

’*uacion., 581.5
XX a.

l



                                                                     

’TABLE’

a Dieu ennoyefô courroux
furies luifs. 584.15

Dolel’us tué par les brigâs

de Gadara. 360.11
Domicien auec plufieurs

gentils-hommes Ro-
mains fe l’aune: ce tout
le relte mis en pictes. A

A 387.1.
Domicié gauucrne le peu

ple de Rome iuf nes à
ce ne Vel’palié, on pe-A

re oit venu. 387.17
j Domicicn fils feeond de

Vel’pafien marche côtre

les Alemans. 534.30
Domicius Sabinus hom-

me de bien 81 vaillant.
433-27-

Doris premiere femme de
Hetodes,natiue de Hic
rulalem , repudiée.
84.38

Doris mere d’Antipater
chafiée de la cour d’He

rodes. 119.11Drufion tout faite par He
rodes en l’honneur dé

Drufus nepueu de Ce-

far. 80.31E
Gygte fortabendîte,

E à riche en bleds.
381.34: I .E gypte païs de dilficrle ac-
cés tant parme: que par

terre. 38 1.6Elcazar frere de ludas
meurt envne fort difiici-
Je entreprinl’e. 4.8

Eleazar perfuade aux de
putez,dc ne receuoir au
cun dan , linon de Ceux
de la»nacion Inda’ique.

104.19
Eleazar . 8c Zacharie deux

des principaux Zela-
teurs. ’ 334.18

Eleazar va vers Herodion,
à le iette du haut d’vne
mu raille où il mourut.

372-5 s
Eleazar éleue vne pierre

d’vne merueillcufc graf
I retins: en rôptle Mon-

ton des Romains. 169.5
Eleazar tire à l’oy pluficurs

des Zelateurs,8e en fait
grande fedicion. 390.19

Eleazar capitaine des mef
chais tient le ehateau de

- Mafi’ada. 551.10
Eleazar a les compagnôs

confpirent contre ceux
qui vaudroyent abcïr
aux Romains. 551.17

Eleazar parle ouuertemét
de l’immortalité de l’a-

mc. . 563.1Eleazar refpôd aux ferai-
teurs d’Antiochur.588.38

Eleazar auteur de la pallia
des Martyrs. 578.16

Eleazar cit folicité par
Antioehus de trifgrell
fer la loy. 585.17

Eleazar refpond au tyran
Antiochus. 586.1

Eleazar trainé au fupplice
. .81 grandement tourme-

té par



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
té parles bourreaux de
Antiochus. 587.39

Eleazar réel graces à Dieu
de la bonne paciéce qu’il

luy donnoit. 589.13
Eleazar ietté dans le feu,

auec des odeurs puantes
au virage. 589.1 8

Eleazar gouuerné par la

raifon. 590.3Eleazar cit exemple à tous

prelats. 590.35
Elean mont,c’ell: le mont

d’OIiuet. 398.15
Eliféc Prophete ellhumai

nemét receu des habitas

de Hiericho. 365.14
Embufches drcll’ées par

les luifs contre les R0-

mains. 403.19l’Empereur commande à.
Lupus de faire abbatre le
Temple des luifs en la
ville d’Onion. 571.16

les Empereurs Romains
ont toufiours honnoré
8: orné le Téple de Hie-

rufalcm. 465.1
Encas court vers Callot

penfaut receuoir l’argét

qu’il luy auait promis,

mais il luy ietta vne
pierre. 431.14En addi petite ville prin-
leg des brigans 8; meur-

triers. 358.18Epiphanes a; Callinicus
font tefie aux Romains.

550.11 1Epiphanes et les autres

vont à Rome,aulli feit le
Roy Antiochus. 551.18

El’carmoucho des Iuifs.
470-11

vne Efclaue dcfcouurc en
la torture la confpiraciô
faire contre Herodes.
117.18

Euaratus , natif de l’lfie
Cas l’emblable au traitre

Eurycles. 107.4
Eurycles Lacedemonien,

par flaterie a; rel’ens
aigrie l’amitié ’Hero-

es, a: ce qu’il feit.101.3o
Euryeles accule Alexandre

de Aril’tobulus deuant

Herodes. 104.10
Eurycles acculé deuât Ce-

far d’auoir mis en difcord
le pa’1’s d’Acha’ie. 106.37

F
Anllus Cornelius en-

tre lepremier au Té-
ple de Hierufalem. 14.34

Felix fait la guerre à Pha-

r fellus. 43.1Felix ennoyé gouuerneur
de Indée , Samarie 8c
Galilée. 177.8

Pelix print Eleazar , capr-
tainc des brigans. 177.38

Deux femmes feules cf.
chappées de la (leibn-
&ion de Gamale. 315.33

les Femmes qui auoyent
leurs fleurs n’entroyent
point au Temple.417.31

les Femmes rauill’ent la
.. viandedc la bouche de r

XX 3



                                                                     

11311
. leurs maris , les enfans

de leurs peres St meres,
8c les meres les mor-
ceaux de leurs petits
enfans. 446.14

deux Femmes 8L cinq pe-
tits garçons le fauu’ent
dedans des el’goullzs.

570.11
Fellus fuccede à Pelix au

aunernement de la;
ée; 180.38 "

Feux de ioye par toutes les
villes pour Vefpafien
eileu Empereur. 383.14

le Feu elleint en plufieurs
endroits de la ville par
le fang des Iuifs.
510.13

flauius Silua fucccde au
igouuernement de Ia-

ée aptes la. mon de
BaŒus. ’ 5521.15

Flauius marche contre
Eleazar 81 l’es compa-

gnons. 555.3Plauius fait faire vnmur
à l’entour de Mallada
pour enfermer fes en;
nemis. là inermes.

Flauins Silua fait bruller
le mur que feircnt les

Iuifs. 559.40- Elprus pilloit vne ville
tontd’vn coup. 181.14

Florus ennoye tirer dix;
v (cpt talents du threfor

3 farté. . 18.54
Ilorus auec grand armée

va en’ Hicruûlem ou

il fait grans extorfions.

185.19 ’ ,Florus commande à les
foldats d’aller piller le
marché de Hiernlalem. 3
186.16

Haras accorde auec les
Sacrificateurs de Hie-
rufalem,8t retourne en
Cefarée. 191.1

Floras accule les Iuifs de-
nant Cellius des mef-
chancéte’z que luy mef-

mes auoir commifes.
191.

Florus ne defirant qu’al-
’ lamer la’guerre ne re-

fpond rien aux amhar-
fadeurs de Hierufalem.

2.0 6. 19 lVne petite poignée de
foin vendue quatre At-

tiques. 493.6Ponteius Agrip alleute-
nant dmCon al tué par
les Sarmates. 535.15

Fouine prex de Hierieho
« fort ample infeâant 8c

gaüant tout le pays,
mais Elifée la rendit
douce, faine & fertile.
365.11

Fontaines d’eaux chau-
des de goult 8: (le fa-
neur bien’diuerfe.

14s. 7- ’
Forfait execrable exca i-

té par Herodes aigu
qu’on pleure fan deçes.
34":, .. . .. ..

le For-



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
le Forfait d’vn [cul horn-

me doit eûre puny:
mais on doit pardonner
à vne multitude qui a
ofenfé. ’v 4.06.5.

les Fortifications que feit
faire lofe he au paysde
Galilée ont il citoit
gouuerneur. 2.2.9.11

Fronton l’vn des affran-
chiz de Titus garde des
prifonniers Imfs. 51.1.15

Yne infinie multitude de
fugitifs vendue. 517.21.

G
Abaavilleclescheua-

liers. 1.46.1.
Gabath Seul, clefl: à dire la

vallée Saul. 39 6.1;
Gabinius fuccelfeur de

Scaurus au ouuerne-
ment de lu ée,romyt
les entreprîmes d’Ale-

xandre. 2.7.15
Gabinius diuife toute la

ent de Indée en cinq
âges iudiciaux,ou par-

lemens. 1.9.1
Gabinius met en fuite

Alexandre aptes auoir
occis dix mille hom-
mes de l’es gens.

30.30 1Garda a deflruite parles
Inifs , 8: reparée par
Pompée. w 2.6.11

Gadare prinfe par Verra-
â lien au premier allant

qu’ildonna. 257.52.
Galba Empereur .mis à

mottai: milieu du mar-
ché de Rome. 375.1

Galilée remplie de feu 8:

defang. 2.49.10
Galilée pays fort abon-

danten huiles. - 31.7
Galiléens gens belli.

queux clés leur enfan-

ce. 1.4.6.14Gamala , lieu de difficile

accès. 307.6
Gamala refifia fept moy:

contre ceux qu’Agrip-
p: y auort ennoyez.
50737

Ceux de Gamale plus
cruels contrlenx que les
Romains inclines.
309.30

Garizin montagne que
les Samaritains repu-
tent trelfainte. 2.78.3

les Gaulois 8c les Ahmis
font côplot de fe reuol.
ter des Romains. 353.29

Les Jeux Galilées fort
fertiles 8: peuplées.
2.4.6. 1.5

Genàth porte de Hieruç

falun. 407.3;GenefarJac pre: de la vil-
le deTarichée. 195-2.:

Vn Gendarme decouure
(on derriere aux luifs,
dont il en vint grande
mutinerie. un;

Gens de guerre courons
nez de laurier 8c ve-

- fiuz dlhabillemens de

(oye. 553.!!!
XX 4



                                                                     

MULTABLE
Geilîus Florin. plus met;

chant qu’Albinus. 181.1
Gifcala petite yille de Ga-

lilée 31 6. 6Glaphyra femme "(ille-
xanrlre .recitc beaucou
de chofcs de fa noblcE

(c. 94. 1 4.Gorion homme éleue en
dignité 8: de noble ra-
cc,tué par les Zelateurs.

951.. 31. vdes Gouuerneurs qu’eleu-
rent les Iuifs au pays de
Iuclée. 21.8.15

Gratus , qui auoir la char-
. gc des pictons du Roy,
preuient Simon 8c le

tue. 14.7.5les Grecs de Cefarée gai-
gnerét leur caufe deuât

qron contre les Iuifs.
183.11

Guerre ciuile tant en Ida-
mée qu’en Italie:

r 374- 4b
H

H Erodes fils puis-nay
d’Antipatcr con-

Ritué fur le pays de Ga-

lilée. 36 .1Hcrodes fait mourir E1:-
chias capitaine des bria
fians,& vne grand ban-

e de dpéchas fur la frô-

rierc e Syrie. 96.4
Hercules ahfouz, par Hyr-

canas. 37. 30Herodes ordonné cire de
laminaient; mm!

Syrie qu’en Samarie.
8.1.

Herodes cil: le premier qui
gaignc le cœur de Caf-

ilus. 39.2.9Herodcs fe garde d’ me
prins des Barbares.
48.10

Hcrodcs fe retire de nuidf
1 en Idumée. 4.8.1.9
Hcrodes rent Malfada,

a 8: chaill: hors de Gali-
lée’le Prince des Ty-

ricns. 43.16Herorlcs obtient la vi-
&oirc fur Antigonus a:
autres.

Herodion chateau con-
firuit par Herodes en
lihonneur de la viâoirc
qui! obtint contre les

luifs. 49.6Herodes adiourné pour
comparoir deuant Hyr-

canus. 57.16Hcrodes trouue peu dia-
mitié enuers les Ara-

bes. 51.8Hcrodes ayant delibcré
aller àRome ne fur re-
tardé ny pour la ri-
gueur du tép: ny pour
autreincômodité. 51.;

Hezodcs efi en trefgrand
pcril pres de Pamphy-

lie. 52.10Hcrodes ayant prins la
ville de Ioppé fait dili-

encc (l’aller vers Maf-

.343! 14-39.Herc-

43-32- ’
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Herodcs fait declaircr par

vne trompette a tous
ceux de Hicrufalé qu’il

efloit venu pour le bien
8: faint de tout: la vil-

le. 55.19Herodcs ne prenoit point
repu; cependant que
les Romains abon-
doycnt cnrichell’es.
57.!

Herodes enuoye trois en-
fcignes de gens de
pied au village Arbela
contre les brigans.
57.1.1.

Herodes desfait les bri-

sans: 5744Herodcs recompenfe (et
foldats du premier fruit
de leur: labeurs. 58.5

Herodcs marche en Sa-
marie pour aller contre
Antigonus. 59.15

Herodes client en Da h-
né eut de terribles on-

ges. 61.1Hcrodesfen urolagnie vers
E te co noi fit fin-
fiîcyllité dg Arabes.
51. 14.

Hcrodes citant arriué à
Rhinocolurc , eut non?
uclles dela mort de l’on

frere. 51.31Herodcs refufé du ail. -
ge de Pelufe , nale.
ment l’obtient , auec
gens pour fa conduite.
51.40

Herodes blcflé d’une le;

.che. 63.3Hcrodes fait trencher la
tefie à Pappus chef de
llarmée d’Antigonus.

64.38 -Herodes allicgc Hierul’a

lem. 65.6Hcrodes durant le ficge
de Hierufalem alla en
Samarie efpoufer la
fille de Arifiobulus.
65.15

Herodesa autant d’affai-
res aptes la vi&oire de
Hierufalcrn , que dcuât.
67. 1.8

Htrodes fauue le demeu-
rant des citoyens de
Hierufalem par ro-
melfe qu’ilfeità Sofius
de recompenfer (es fol-

dats. 68.5Herodes auec bien peu de
gens dcfcnd le palais

royal. 46.1.9Herodes citant arriué à
Rome aborda premie-
rement Antoine.
51.. 1.0

Herodes fait Roy de Hic-
rafalern par liautorité

’du Scnat Romain.
53.11.

Herodes en grand dan-

gicr. 70.1.3Herodes pert grand nom.
bre de gens par l’opi-
niaflrerie de [es capitai-

- nes. 70.31,
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Herodes (e campe pres de
Philadelphie. 73.33

Herodcs mefme allant les
I ennemis iufques dans
leur fort. 1 4.7

Hcrodes refufe cinquante - ’
talents que les ennemis
luy olfroyent pour leur
ran on.

Hem es prie Cefar en
faueur d’Alexandre
grand amy d’Antome.
77.1.1.

Hcrodes va monté collé
à coflé de Cefar.

76.13
Hcrodcs fait vn grand

banquet à llEmpcreur

Ccfar. 76.36. Hcrodes eliant paruenu
au plus haut degré de l’a

felicité , il femploye en
chofcs l’aimes 8: reli-

gieulës. 78.7
Hcrodcs fait refaire le .

Temple de Hierufalem
plus beau 8c plus grand
que iamais. 78.11

Herodes en lihonncur
de les amis fait edificr
palais ,domes ,yilles 8e
chateaux. 78.1.3

Herodes fait faire vn ha-
ure plus grand que ce-
luy de Pyrée. 80.11

Herodes furmonte par fa
liberalité la nature fa-
rouche d’vn goulfe de

mer. 80.9Berpdion for; chaman

74-24 -

qu’Herodes feit ballât

en (on nom. 81.10
.Hcrodcs difpos 8c agile

de corps. 84. r4
Herodcs print pour vn

iour quarante belics
(aunages. - 84.19

Hcrodes bon cobreur de

lance. 84.1.3Herodes a me impaciem-
ment a femme Ma-
riammé. 86.40

Herodcs accule [on fils
Alexandre, deuant Ce-

far. 88.39Herodes fait alÎembler le
peuple de Hierufalcm
&luy declairedacaufe
de fan voyage de.R0-

me. 90.1Herodes redouté &craint
tant des liens que des
ellrangicrs. 93.38

Herodes menace les deux
fils Alexandre 8: Ari.
fiobulus. 95.1.3

Herodes prenoit plaifirâ
ellayer plufieurs fem.

mes. 194.18Herodes fait donner la
quellzion à les trois Eu-
nuches, a; de ce qu’ils
confcllercnr. 97.11.

Hcrodes grandemët cruel
adioure fey à tous faux

rap orts. 98.9Hero es fait lier 8: met-
tre en ellroite rifon
Alexandre (on fils
98. 11

Hcrodes



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
Hcrodes donne cinquan-

re talents à Euricles le
traite,& [a pellent au-
teur de f6 alut. 106.17

Hcrodes fait relent a
Archelaus de le tante

l talents, &dlvn t roue
dior. 101.16Hcrodes fuyuant le con-
feil de Cela: aflcmble
les parens 8; amis pour
faire informacion fur
la rrahil’on de les fils.

108.8
Hcrodes fait mener fes

deux enfansp en Cefa-
rée penfant de quelle
morfil les feroit mou-

rir. 109.16Hcrodes fait eltrangler
les deux fils en la ville
de Scbalic. 110.33

Hcrodes airoit neuffem-

mes. 113.11Hcrodes demande si Phe-
roras à fçauoir fil l’ay-

moit mieuxque la fem-

me. 115.16Hcrodes foupeçonné dia;

uoir fait empoifonner
fan frere Pheroras.
117.6 A

Hcrodes fait donner la
torture à aucunes’chi-
brieres 81 elclaues.

11 7.18 I IHcrodes enuoyc Antipa-
ter à Rome auec fan te-

liament. 115.19
Hcrodes commande à la

r -n,.-. C.-

fcmme de Pheroras de
apporter le poifon qu’el
le auoit pour liempoi- ’

former. 119.31 -
-Herodcs fait mettre ala

torturclamerc a: le fie
re d’Antiphilus. 110.31

Hcrodes ayant fait met-
tre Antipatcr en prifon
aducrtit Cela: de toute
fon infortune. 130.6

Hcrodes cfcrit à Ccfar,&
change (on teflament.

131.1 iHcrodes grandemét tour-
menté fur fapyieillelfe.
131.11

Herodcs merueilleufemét
perfecuté de maladie.
133.11

Hcrodes palle outre le
Iordain pour aller aux
lastings chauds prendre
le dernier remcde de la
maladie. 133.15

Hcrodes reçoit lettres de
l’Empercur qui por-
toyent la (entente de
Antipater. 134.14

Hcrodes ennoye des offi-
ciers 81 vn bourreau
pour executer [on fils
Antipater. 135.10

Hcrodes meurt cinq iours
apres qulileut fait mon
rit Antipater. 135.16 .

Hcrodes enterré au cha-
A teau appelé Hcrodion.

136.34:
Hcrodes reprins aigre.



                                                                     

TABLE
I ment par Caius de fan

.5 auaricc,fenfuyt en He-
fpa ne.

HcroËes feit faire le cha-
lteau de Mallada pour
fe retirer. 558. 4.

Hcrodes efcrit à Antipa-
ter [on fils pour le fairex

. venir de Rome. 111.33
Hcrodes pacicnt , vilite

fou frcre Pheroras,&
procure fa guerifon.
117.3

Herodiasfemme d’Hero-l
des , incite (on mariai.
pretendre la dignité

royale. 166.11
Hcrodion ,.Mall’ad’a de

Macheron dctcnuz par
les brigans. 375.40

Hidcux fpeâacle fur le
lac Genefar. 304.1

Hicricho terre la plus
- grade 8: plus fertile de

Indée. 11.11
Hicricho pays fort fertile
v &plaifant. A 366.13
Hicrufalé prinfe par He-

rodes aptes auoir cité
. cinq mois deuant.

66.36 3Ceux de Hicrulalem 8c
Bereniee vont à Ce-
fiius luy dire les mef-
chancetez de Florus.
191.11

Les riches a: plus appa.
rens de Hierufalem al;
femblcnt le peuple

. 1704.35 d p .

166.30

Ceux de Hieru’falern font

vne ordonnance pour
oter lofe he de (on
gouuernemcnt.
1.37.10

Ceux de Hierufalem en-
uoyent gens en armes
contreIol’ephe.
237-13

Ceux de Hierulalem le
’ exercent aux armes &

font grans prcparatifs
pour receuoir les R0-
mains. 140.3Hierufalem au milieu du

. pays de Indée. 147.36
Trois horribles maux re-

gnét en la ville de Hie-

rufalem. 58.3Hierufalem lituée fus
l deux petites monta-

nes. . 406.33Hierufalem côtenoit tré-
tetrois Rades de cir,
cuit. 409.18Ceux de Hierufalem a:
nourrill’ent de vieille
fiente dcbœuf. 466.7

Hierufalem defertée de
bois ânonante liadesâ

la ronde. I 468.16
Hierufalem delcogneuë
. de tous cllrangiers.

468.19
Hierufalé pleine de corps

morts. 515.15Hierul’alem brullée au
moys de Septembre.

. 510.17
Hierufalem’ au-parauane

i nom.



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
r nommée Solyma.

513-40 r IHierufalem prinfe par
cinq fois , 81 en fin de-
ltruite par Titus. i

514.1 .Hierufalenr li bien applaé
nie quia peine croyoit-
on qulon y euli habité

I autrefois. 514.30
Hippicos tout de Hieru-

falem baille par Hcro-

des. 410.5Hippodrome lieu ou Hc-
* brodes feit’empril’onner

.. * les plus -’apparens des

bourgs 8: villettes de
Iudée. - 134.6

THomme deuoit dire cn-
. fier de tous fcs mem-

bres pour adminil’trcr
les chofcs faintes. 50.5

Cinq mille hommes de
pied 81- neuf cens hui;

- tante de cheual tant
v des Romains. que de

ceux. qui .leur don;
noyent fecours tuez,
par les IuÎifs. 117.3

Douze mille hommes des
. lus apparens occis par

es Idumécns de Zela-

teurs. . 340.14
Tous les hommes d’italie’

. portent bonne affe-
&ion à Vefpalien.
531.7

l’Hommc l’a e 81 fort,ell:

I . Rigueur ur toute la
palfion. 591-31

Humanité d’Hyrcanns.

45-19 ’ - .
Hyrcanus appointe aue

fou frere Ariliobulus.

11.8 "Hyrcanus ordonné grid
- Sacrificateur. par Pom-

pée. 15.31Hyrcanus folicité à cnuie
contre Antipater a: les

fils. 36.18Hyrcanus » 81 Phafelus
font refiliance à Amie

4 n gonus 81 toute fa trou-

pe. ’ . 46.11
Hyrcanus a: Phafelus

prins par les Parthes. V
48.44

I . - .Acob le fait deflierifei-
gnant vouloir parler

au tyran , 8L foudaiù
.courtaulicudufnppli-

..ce; . - 604.17Iaeob fait remontrance
au tyran Antiochus. .

"604.15 »l’amniæù Azotereduites

[ouz llobeleance de
Vefpafien. ’ . Ëz’311.8

Iaphepr’infelparTieus 8:

Traian qui y feirent
grande occilion." Il
177.10 . Il z

laques l"vn des princi-
paux gouuerneurs d’1.

i .durnée trahit fou pays
pour le liurcr à Simon.

31.7.19 ..lardesforellren Iudée. .



                                                                     

141.113.1151

147-36. lIafon le voyant Sacrifica-
teur, contraint tous les
Iuifs à dire mefehans.
584.17

l’Idurnée gallée 81 de-

ltruite par la felomiie
a: cruauté de Simon.

37 47
ld-uméens nacionfarou-

che,aymant troubles,
delbauche’e & defor-

- donnée. 335.14
Vingt mille Iduméens
.. . falrcmblcnt 8: vienne:
1 cul-lierufalem.

316.5. ’ I v
les»Idumécns& Zelateurs

tuent aucuns des gar-
v l [des de Hicrufalem.
’- 34’5-2 v - A
les. Iduméens de nature
. cruels n’ef arguent

- t homme qui uliertHie
. mfalem. i 1345.16
lesL’.Idun:iéens vient de

fraude cranté tant fur
w es Sacrificateurs que
-furlepeuple. 346.10

les :Iduméens feignent
vouloir vfcr de inflige:
t -- .81 acculent Zacharie

deuant le tante inges
par eux delcguczz-

v 341.17 Iles ldumécns l’efafchent

- d’elire venuz contre
ceux de Hicrufalem.
ail-4

les ldumécns mettent

hors de prifon bieü
deuxmille hommes.
351.8

les Iduméens rauilïent le
threfor de lean.

377-19 .les Iduméens Parem-
blent auec les Sacrifi-
cateurs : 81 concluent
de faire ent-1er Simon
dans la ville , dont mal
leur en print.
377-34

les Idumécns cnfuyuirent
la fureur 18e cruauté de

lean 6: Simon. . 554.11
lean aptes auoir heureu-

fement vefcu meurt.

- 8.1.8. .lean auoir trois graces,
- Gouuerneur du peuple

grand (utilisateur 3 &
pro lucre. 8.35

lean ls de Lenias caute-
L leux 81 mefchât,afron-

te lofe he. - 1.31.5
lean mac in: la mort .de

lofephe. . 131.17
lean cfcrit .â Ioleplre,que

il luy permilt fe bagncr
dans les. eaux chaudes

v de Tyberiadc. .

235-15 . rIean ilïailly par ceux de
Tyberiade fenfuyt en
fou pays de Gifcala.

1.36.17 .lean ennoyc fecrctement
des mellagiers en Hic-
rufalem pour accufer

lofe-

-...-



                                                                     

pas PRINCIPALES 1111111115.
lofephe. 137.1

lean 8e Silas Capitaines,
auec dix mille Inifs clef-
faits pres d’Afcalon. v
z44:7

îean li s de Lenias , trom-
peur Bt’ c’mpoifonncur.

316.15-

Iean fenfuit vers Hieru- *-
» 4 [alem auec fes rull:rcs 8: .

cornpagnons. 319.8
lean crie aux Iuifs qu’ils
- lièretirallënt au lieu,oû

ils pourroyent le veu-
gcr des Romains.
311-12-

Iean le glorifie de depri-
me la force des Ro-
- mains. 311.30
lean auec dix fpadaflins
v tuent en la prifon trois
principaux performa-
ges de Hierufalcm.

- 324-7 -lean trahit le peuple de
Hierul’alem. 33.1.16

lean plus fin de mali-
cieux que tous au-
tres de Hierufalem.
333-1

lean fait le ferment de
lidelité au peuple de
Hierufalem.
333-7

lean fait de grandes re-
montrances aux Zela-

teurs. 333-10lean montre clairement
qulil vouloit [cul gou-

uerner a: dominer.

me, . . .Iean. vaillant a la main
- &bon en confeil.

357.16.
Iean éleué en dignité

4 par les Galiléens. ,

î 376.16 ,
lean abufoit des matieë

res confacrées au
Temple pour faire (ce
inlhumens de guerre.
394-n

Ilcan capitaine des Ida-
méens rué fur la mu:

raille; 416.14
Iean- 81 Simon mettent

gardes par tout pour
empefcher fifille aux
Iuifs , de leurrée aux

Romains. 4.45.7
lean a: Simon beu-

uoyent le rang du po-
ure populaire.
447-33 ’ ’

lean feit des mines ton-
tre les plates-formes
des Romains , 81 les
mit par; terre.
451.18

lean ne trouuant plus
1 ne piller fur le peuple

c met à factilcgcs.

464-15 . llean 8: Simon le ren-
dent aux Romains.
513.16

lean nuoit chaire toute
pureté legitime a:



                                                                     

"TABLE-i
bien feante à vn Iuif.
55m4 *

flel’us capitaine des. bri-
âans prent les chenaux
e Valerius. 1.94.15

:Icfus 81 les compagnons
le iettenr fur les Ro-
mains. 195. 38

Iefus fenfuit à les com-
cpagnons. 300.11

I us le plus aagé des Sa-
crificateurs apres Ana.
nus fait harangue aux
Iduméens. , 336.16

Icfus fils dÎAnanus quatre
s ans deuant la guerre
: fait dchauts criz.

3o 6. 1 8

lcfus factificateur aallieu-
. .rance de fa vie. 517.15
Ionathas facrificateurrué

parles sicaires. 178.16
Ionathas Iuif laid 81 de

poure lieu iniurie les
Romains de les defeit

- au combat. 488.37
Ionathas facrificateur pre

mier fôdateur de Maf-

fada. 556.10Ionathas homme mef-
’ chantfcduit grandnô-

bre de Iuifs. 574.15
Ionathas prins 81 emme-

né à Catullus auquel
il donne occafion d’vne
grandiniquité. 574.33

Ionathas barn de verges
81 puis brune tout vif.
171-34 .

Ioppé prinfe 81 raféc par

les Romains 81 ceux de
dedâs mis au fil de l’ef-

péc. h V - 110.7
Ioppé ,qui fut ruynée par

Celtius , ballic de non-

ueau. 190.10.Ioppé talée pour la .l’ecô-

defois des Romains.
191.18

d’un prent la fourcc le

Iordain. 301.19
Iordain fleuuc ,paKe par

le milieu de la region
du grand champ.
368.19.

ceux de Iotapatc donnée
la fuite aux Romains;

- a: en tuerent (cpt: 8:
v en blelferent plulieurs.

155-15
lofephe fils de Matathias,
Hebrieu de nacion,8a-

crilicatenr de Hierufa-

lem. rIofephe commence [on
hilloire à l’endroit où

les auteurs Grecs , 8:
propheres Hebrieux
ont fait fin. . 5

lofephe frcrc leerodcs
fait prelt de quitter le
chafieau de Mallada
parfautc dleau. 53.15

Iofephe frere d’Herodcs
fur tins &tué. 61.11

Iofcp le fils de Gorion 8:
Ananus le facrificateur
éleuz gouuerneurs des
fortifications de Hie-
rufalem. 118.1.

lofe-



                                                                     

ou PRINCIPALES MATIÈRES.
Iolcphc amalfe au païs de

Galiléél’vne armée de

cent mille hommes.
11.9.18

lofephc inflruit les gen-
darmes en la difcipline
militaire. 130.10

lofephe abandonné de
ceux de l’a garde vient

- en route humilité le pre
fenterâ les ennemis.
133.11

lofephc fait retirer bien
trois mille hommes qui
cltoyent a la fuite de
lean par le moyen divin

cry. 136.31lofephe par vne rufc con-
traint ceux de Tiberia-
deâfe rendre. 138.11

Iolephe cmmeine auec foy
tout le confeil de Tibe-

! riade: i 139.10
lofephe fenfuit en Tibe-

riadc. - 157.19
Iofephe enfin-lieux aymé

mourir que trahir (on
- ais.- 1 158.11Io ephe çfcrit en dili écc
a ceux de Hierufa cm,

’de la forte armée des

Romains. 158.17
Iolepheellât party de Ti-

beriade va deuant l’ar-
mée de Vefpalicn à Io-

. rapate. . 158.39lofephe fait ruer tous, les
Iuifs fur les Romains:
81 les feircnt reculer de

- lavillc. 160.1 1’

lofephe fait haullër les
murailles de Iotapate:

, &comment. 161.16 -
15fephe met des fats de

paille pour amollir les
coups du Mouton.
168.15

lofephe fait pendre aux
creneaux plulieurs ve-
lliemens mouillez pour

- faire accroire aux Ro-
mains quÏils n’auoyent
pas faute d’eau. 164.6

lofephe trouue moyen d’3

uoir de Peau, 8: com-

ment. 164.11Iolephc commande à l’es

gens, qui alloyent aux
rouifions,de marcher

a quatre pieds, de les
eouuroit de peaux de -
belles. 4 164.30

Iofephe deliberc de fen-
fuir, mais le peuple le
prie de demeurer.164.39

lofephe prié tant des pe-
tits que des gris d’ellre
compagnô en leurs ca-

lamitez. 165.31
lofephe fait de rancies

faillies contre es R0-» .

mains. 166.17Iofcphe brulle les forts se
machines des Romains.
168.30

lofephe le montre vail-
lant âla dcfenfe de Io-
tapate , 81 faufilent vn
terrible allant des R0-
mains. 1.71.11YY



                                                                     

.TABLE
- I he fait ietter de l’huy-

le oiiillanre fur les Ro-

mains. 17 .5Iol’ephe deuale en vn pu s

ou il y auoit vne cauer-
ne fort fpacieufe.
181.16

Iolcphe fait priere â Dieu:
81 le red aux Romains.
183.9

Infephc retient les Iuifs
par argumens de Philo-

. fophie. 184.4Iolèphe voyait que les cô-
pagnons le vouloyent
tuer , leur faitttircr au.
fort à qui tueroit fou
compagnon.) 187.15

lofephe mené à Vefpaficn

par Nieanor, 8: de la
prech qui y choit pour

evoir. 1.87.36Iolèphe haï des Iuifs 8:
tenu pour traître , luy
citât prifonnicr des Ro-

mains. 191.19Iofephe fait de grandes re-
montrances aux Iuifs
tafchant à leur perfua-
des de le rendre. 436.11

Iofephe moqué des Iuil’s.

638.11 ,Iolëphe allant autour des
murailles reçoit vn coup

de icrre. 461.11
lofep eltindigné de l’e-

norme forfait des bri-

ans. 465.15Io ephe ne le peut tenir de
plorer faifant remon-

. trance aux kifs. 481.1,
Iofcphe liett- à. truche-

ment pour dOnner à cn-
tendre aux Iuifs les pa-
roles de Titus. 483.30

Iofephe felïorce à fauucr
le relie de la ville.

515.1 1 ilofephe acculé par Ca-

tullus. 575.11.Iolcph cil: furnommé Iu-

c. 580.16les Ioufies des Elidiés 1e;
miles fus par Hcrodes.

83.30 ,Ireneus aduocat vchemét

en parler. 141.6
Ifire,riuierc : maintenant
. le Danubc,ou Danau.

535 11 .Itaburin , montagne:
306.8

Iudas cil: le premier qui
fait alliance auecques
les Romains. 3.18

Iudas prent Hierufaiem.

m .Iudas 81 Mathias , Sophi.

lies. j 131.16Iudas capitaine des Iuifs
tué enlaforelbdes Ar-

des. , 4 548.1,lad-as mis à mort.
600.16 4 - p

Indée deuifée en onze c6-

trées. 3 A 148.1
le Iuif cil: cauli: que (on

pa’isfut deliruit381 non

l’cflranger. 1 4
les Iuifs entre les armes,

ne
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DES PRINCIPALES MATIÈRES.
-nehiEoycntrienpalfer les Iuifsde Scytho lislè
. de leurs ccrenionies.
24-19 ,

Douze mille Iuifs tuez au
Temple de Hierufalem.
15.11.

les Iuifs pourfuyuent He-
rodes,& furent par luy

delfaits. 49.1les Iuifs lient cinq iours
durais leurs prifonniers.
74.1.9 .. ’ .

les Iuifs pouuoyent auoir
pluficurs fémurs.

94-27 Ales Iuifs auoyent accou-
liuméfaire de gris bâ-

quets au peuple a la
mort de quelcun. 137.6

les Iuifs aiment mieux
mourir que devoir pro-
faner les loix. 165.11

les Iuifs ne veulent ima-

es. 168.11les Iuifs viennent à Cu-
menus fc plaindre.
174.17 r .

les Iuifs de Cefarée fe re-
tirent en Nathan. 184.
18

les Iuifs mettent au tren-
cbant’de l’efpée tous les

Romains qui efioyent
r dans la fortereEe de
Malfada. 104.15

les-Iuifsmettét le feu das
la maifon du grand Sa-
crificateur:& aux pa-
lais diAgrippa 81 de la.
leur Berenict. 1.07.11

bandent contra es au-
tres Iuifs. 113.19

Iuifs delfaits en Afcalon.
115.11

les Iuifs perfecutez en plu
lieurs pais. 115.15

Iuifs tuez en Alexandrie.
1.18.13

les Iuifs deEont grâd n6-
bre des Romains le iour
du Sabbath. 111.11

les Iuifs donnent la chaire
aux Romains iufques
cnla ville d’Antipatris.
1.16.38

ceux de Damas en moins
d’vne heure coupent la
gorge a dix mille Iuifs.
1.1.7. 31

les Iuifs grandemér tour-
metez de foif en la ville
de lorapate. 163.19

les Iuifs 1c andent du fe-
negré ur le pont des
R omains pour les faireî

tomber. 174 36
Iuifs occis dis les murail-

les de laphe. " 177.30
les Iuifs mis en route par

les Romains. 199.14
les Iuifs fort curieux de

fepnlture. , 349.10
les Iuifs au file fe vien-

rient rendre aux Ro-
mains. 355.11.

les Iuifs courent de grade
furie fur les Romains.
400.16

les Iuifs nonimoycnt le
YY 1



                                                                     

TABLE
grand Bcliet des Ro-
mains,Nicon,c’efl: à di-

re vainqueur. 42.7.27
les Iuifs debatoyent à qui

feroit le plus prompt à
fe fourrer dedans le dî-

gier. 42.9.4

n . sles Iuifs auec trais ces ba-
lifles ou groflës arbalè-

fies empefchoyent les
Romains de drome:
leurs engins. 436.1

les Iuifs vendët leurs of-
felfions , 8c biens a vil

pris. .les Iuifs’maudilfent leur

nacion. 448.18plufieur’s Iuifs Penfuyans
pourla famine , efloyét
prins des Romains qui
es toutmentoyent. z

449.1:
les Iuifs dirent que l’Vni-p

ucrfelefl: le vray TEple
de Dieu. 450.33

les Iuifs fenfertent dans
les piques des Romains. .
454-18

plufieurs Iuifs fox-rent de
Hietufalem , 8: fe reti-
ré: aux Romains.463.2.

aux Iuifsdefaut l’audace,
V la vifieKe,l’impetuofité

8c coutil: tout euren-

ble. 469.37 .les Iuifs empcfchent les
Romains d’approcher
leurs engins. 470.34

aucuns des Iuifs fèretirét
vers les Romains un.

ucté. 481.30
les Iuifs frappent à tort 8:

à trauers anti: fut leurs
gens que fur leurs enne-

mis. 484.31 ales Iuifs retrenchét ce qui
cfl: fu erflu. 488.18

les lui s demeurent tous
flupides,& regardent le
feu fans y mettre reme-

de. 497.1;les Iuifs fe ictteut fur les
Romains. « 498.34

les Iuifs fenfuioyent quid
les Romains Papyru-
choyent,& reueuoyent
aptes qu’ils feu efioyét

allez. 499.9les Iuifs grâdement pet e-
cutez en Antioche.51.9.181

pluficuts Iuifs captifs ex-
pofez à la mon. 52.7.1;

plus de deux mille cinq cés
Iuifs tuez en Cefarée.

519-3
les Iuifs fe lèpatent de la

commune,& fe mettent
au lieu le lus fort.545.14

les Iuifs e iment. obtenir
facilement pardon des
Romains. 945.30

les Iuifs font faillies futlcs
Romains, &cn tuent
chaque iour grand nom-

bre; 541-54les Iuifs contre leur sauta-
xelveincuz de compar-

r fion. 547.11.trois mille Iuifs tuez par
. les Romains. 548.17

I les



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
les Iuifs tributaires aux

Romains de deux drach

mes ar an. 548.33
les lui sdefireux de (e fai-

re tuer eux-mefmes.
569-4 .

les Iuifs tuent leurs feni-
mes-8c enfans pour ne
vouloir tomber entre
les mains des Romains.
969.1;

les Iuifs amallënt toits
leurs biens &mettent
(le feu dedans. 569.90

dix Iuifs efleuz ar les
Iuifs pour te les
meurtriers dieux , de

’ leurs femmes , 8: en-

fans. 569.31tous les Iuifs tuez iufques
âvn feul,qui luy-mef-
me fe tua aupres de (es

amis. 570.4les Iuifs ou: fupplic
qu’on eu feeutrouuer
ne vouloyent confefer
l’Empereur leur fei-

neur. I 971.6 llu ien feldat Romain fait .
feul reculer les Iuifs
qui prchue futmon:
toyent les Romains.
478.2.

Iulié gliIYe pour les clous
qu’il auoir âfes rouliers

dontilfut affailli 8c fi-
nalement tué. 478.12.

laite Roy des Charla-
néens premier fonda-
teur de Hierufalem.

fil-335
I.

An a 1: s a: ceuxqui
perdoyent leur fi:-

mence , chaEez de la

ville. 417.30Longinus cheualier Ro-

main. 429. 2.8Longus fe montre ver-
tueux. 491.1;

Le des Romains furia
ifcipline militaire.

454-4 n
I..Annius ennoyé contre

Gerafa 8c la print du ’
premieraifaut. 368.11

Lucilius Batiks prent le
chateau Hcrodion. ’
542.41

Lupus gouuerneur en
Alexandrie. 571.20

Lydde ville prinfe par
Cellius,& parluy btuf- ,

16e. 2.2.1.9
ACHAIIE lei

pluîêrîddesfept

freresgri ucmEttour-
menté par les bour-

reaux. 595.13Machabée parle coura-
eufement aux bout-

reaux d’Antiochus.

596.3
Machabéc ietté dans le

feu. 596.14Macheras defpité contre
les Iuifs en fait grande L

occifion. 60.11
Macheron afficgé par les

YY 3



                                                                     

TABLE
Iuifs. 1.16.23Macheron,place forte.

542-38 aMschir le troifiéme des
fept frcres mené au frip-

plice. l 598.11Maehir fe courrouçât cô-

tre ceux ni le Galici-
toyentpde aimer favie,

- 8: ce qui leur un. 59S.
13

Machir eftant proche de
la mort reprcnt aigre- .
ment. le tyran Antio-

chus. 599.5aucuns Magiciens 8: bri-
gandeaux fafl’emblent
8: donnent affiié’cion à

plufieurs. ’ 179.18
les maifons de Hierufalé

feruét de fepulchres aux

morts. 458.37Malichus machine contre
Antipater,qui lu y. auoir
faune la vie. 40.1.

Malichus corrompt à for-
ce d’argent vn fçruiteur

du Roy , 8L fait empoi-
fonner Antipater. 40.3;

Malichus traitre feint p10
rer la mon d’A utipatct.

,41.1.8 ’ l
Malichus tué par les Tri:

buns. 41.2.0Malichus Roy" d’Atabic
made à Hcrodes qu’en
diligence il eufl: à par;

tir de fou praume.51.9
Malthacé nacre d’Arche-

la!» un": ’ un:

Manahemus deuient ry-

ran. 2.09.37Manahemus faceagé au
Templerpar deux comi-
pagnons d’Eleazat.

2.10.1 1Manneus rapporte à Tl.-
tus le nôbre des morts
de Hierufalem. 465.15

Marc Antoine .cnuoye
Gabinius au deuant de
Alexandre ,qui le de?-

- feit par l’aide d’AntipaY

ter. . 2.7.2.;Marc Antoine fait des
aé’tes cheualcureux.

1.8.9.
Mariammé femme d’Hc-

rodes fut caufcdc grans

troubles. 84.40
Marianimé liait autant

Hcrodes , comme luy
l’aimoit. 89.1.8

Mariamrné accufer: d’as

duitere. 86.11Mariarnmé 8c Iofephe A
tuez par le commande-
ment d’Hcrodes. 87.14

Mariammé ,Vtour de Hie-
’ rufalem. 410.36

.Marie tue (on fils, 8c le
fait cuire pour man-

ger. 493.21.Marifa,ville ,tu’inée par

les Patins. 4.9. 37
Celuy qui a adonné fou

cfptit a endurer tout
outrage pour la gloi-
re de Dieu, cit martyr.
577- 1!

les



                                                                     

DES PRINCIPALES 1141112315.
les Martyrs ne f: propo-

fent «aucune douceur
aux blandill’emens de

ce monde. 978.26
Mafiada chafleau pres de

Hierufalem. 398.10
Mafl’ada bafti par Hcro-

des. 996.11.Mafl’ada bien munie.
557-19 ’ «

Matathias tue Bacchides.
3.1

Marathias a viâoire fur
les capitaines drAntio-
chus , & les chaire hors
des limites de Iudée. A

3.6 .
Matathias éleu

neur par ceux e fana-

cion. 3.11.Marathias meurt à laifl’c
le gouuernementâ Iu-
das (on fils aifné.

W -

f0 nuer-

sous Maux de ce monde .
cilimez par les martyrs

v peinclegere. 978.29
Melamboreas c’ell: adire

r noire Bife. 1.90.39
Memphites , ce font ceux

du Caire. 33.7
Metilius capitaine Ro-

main enuoye vers
.Eleazat le prier de le
lailïcr aller bagues fau-

uesÏ i 1.11.3
Mithridates afliege Pelu-

fe. 32.33Mithridates fauué par
l’aide d’Antipater. ’

332 13

NE A POLI, appelée
par les ha itans

Mabortha. 364.11
Neron mon,tout le m0 n-

de fe met en diKenfion.
4.6

Neron fuccede à l’Em-
pire aptes Claudius.
177.16

Neron ennoye ch aficn
pour gouuerner es ar- .

’ niées de Syrie.

1.42.17
Neron auoit la naci6 lu.

da’ique en mcfpris, 8:

dédain. 91.2.12.
Netiras 8c Philippcs font

de grandes prouêKcs :
contre lcsRomains.
:6 9.1.0

Nicanor amy & familier
de Iofcphe luy fait re-
montricc de fortir hors
fa caucrne. 282.19

Nicanor blelfé d’vnc fief-

chc fapprocliit de Hie-
rufalem. 42.2.16

Nicolas par le comman-
dem’ent d’Hctodes met

en auant plufieurs cho-
fcs contre Antipatet. p
11.9.18

Nicolas refpond aux arc-p
cufations des Iuifs.
15L);

Nicopolis diftant de vin
Rade: de la ville d’Ale-

xandrie. A 383.6
YY 4 ’



                                                                     

I

IOnias voyant Apollonius .

TABLE
Niger faute d’v ne tour en

vne cauerne , à fe fau-

ne. .r 241.4
N

O crificateur ,chaIÎe
les fils de Thobie hors

la ville, 2.1Onias fait baflir vne. ville
81 vn Temple fembla-
ble à Hierufalcm.
2. 18 9

piller la thref01crie du
Temple ne fc peut
garder de plorer.

983.19 ,Onias prie pour Apollo-
nius ,81 le deliure de

mort. 984.11Onion ville d’Egypte, a:
d’on elle plent [on
nom. v - 972.428

Ollracine ville ou l’eau f0
recouure en grand dif.

sans. 388.16Otthocré’e Empereur eut

guerre contre Vitellius
quiafi’eé’coit l’Bmpire.

171-1-

Ottho (’e tua fey-mefme:

à Bruxelle. 379.11
P

Aconvs Roy des
P Medes , fcnfnit es

lieux les plus difficiles.
991.36

Pacorus trauailla beau-
coup de racheter fa fem-
me a; fes concubines,

o ., . .1 A5 puill’ant fa- a

queles Alainsauoycnt
prinfes’,’ pour cent 1a-

lens. 991.39Panion , lieu pres du fleu-
uc lordain. 79.7. 8C
302. 4 .,les Parthes pillent Hieru-

falem. 49.2.4Paulinus fuccçde à Lupus
au gouuernemcnt d’A-

, lexandrie. 973.40
Pentecoflc , feflc entre les A

9 Iuifs. g 144.19
Petraville. 2.0.7Perm ville. d’Arabie. 49.

43.813644;
Petronius ennoyé en Iu-

dée. 167.6Petronius lailïe les ima-
ges de Caius en Ptole-y

I mairie. 168.8Petus prêt Samofate. 990.1
Plumes crcé facrificateur

a1 fort. 32.9.20
les Pharifiésfont mourir

Vu. homme excellent
nômé Diogenes. 17.34

Phares file. 382.30
Phafelon , tout de Hicru-

(alem- p , 410.18
Phcbus cil; me par les

Iuifs. , , 2.22.31
Pheroras .frcrc d’Hcro-

des , reful’c vne fille du

fang royal. . 96.1 2
Pheroras chaire auec [a

femme de la cour d’He-

rodes. 116 31.Pheroras meurt. 117.4
Phineas [certain garde

du



                                                                     

DES PRINCIPALES. MATIÈRES.
du threfor cit empoi-
gué. . I 917.37

Pilate ennoyé en Indée
par Tibere Empereur.

164.21 APilate veut faire aux der-
pens du threfor des
Iuifs ,les conduits des

eaux. 169.20
Pilliers du Temple de

Hierufalem. 413.39
Pifcus perce d’vne flefche

Ionathas. 489.39
Pitholaus tué par Caf-

fius. ’ 31.14
Placidus tourne fes forces
--contre Iotapate forte
ville. 1.99.29Placidus 81 Ebutius allie-
gent Iotapate. 299.1 2

.Placidus pourfuit ceux de

Gadara. 360.39
Platane , tue des Sido-
niens. 198.26Politianus Tribun , en-
noyé pan Celïius en
Hierufalem. 191.23

Pompée ennoye des ne-
ç. trauxa’. Ariltobulus.

1.1.2.8 . .Pompée pourfuit en dili-
gence Arillobulus.

22.17 .Pompée fait emprifonncr
Arillzobulus. 2.2.37

Pompée donne raflant.
24.11 I

Pompée ayant alliegé
trois mois le Temple 3

i de Hicruûlcm , y cn-

tre. 4 24.30Pompée ne touche pointu
à l’argent , me; , 8c
loyaux precieux de Hie-

rufalem. 2.9.26
Pompée lien retourne à.

Rome. ’ l2.6.27
Procumies , c’eli à dire

auant flots,port de mer
admirable. 80.2.1

Pfephinon tout excellen-
te & admirable.
409. 20

Ptolcmaïde , ville du pays
de Galilée. 167.14

Ptolemée dechall’é par fa

merè Cleopatra.
32.27

Ptolemée fils de Min-
’ neus. 32.10

Ptolemée efpoufe Ale-
xandra femme de [on

fils.l 32.17Ptolemée tué par les mu-

tins du pays. I 99.21 V
Ptolemée fait des remon-

trances aptes la mort
d’Herodes. 139.39

Ptolémée detroull’é par

les habitans de Dabari-

tes. 2.32.29,Pudens , Romain fuper-
be tué par Ionathas.
489.24

V A n R A r v s fait
crucifier ceux que

Cumanus auoir prins
envie. 176.17



                                                                     

TA

. aH0 n r s dellruitc
par Camus. 92.13

les Romains entrent en
Hiericho. 96.32.

les Romains mettent le
feu aux porches &gal-
leries du Temple de
Hierufalcm. 149.20

les Romains tuez par les
fatellites d’Eleaiar , ex-
ecptéMetilius. 2.11.17

les Romains armez de
force 81 dexterité . les
Iuifs de del’pit &fierté.

2.60.11 * 4les Romains entrent dans
Ioppé. 2.90.18

les Romains recourus par
faueur diuine. 319.12

plufieurs Romains tuez
8: blelÏez prcs de Hie-

rulalcm. 404.26
Les Romains noircill’erlt

d’ancre les pierres que -
ils iettoyent aux Iuifs.
424. 8

le; Romains gai nent
la premier: murai le de
Hierufalern. 428.4

les Romains repoull’cz
j a1 les Iuifs qui fai-

oyent rempart de leurs

corps. 434.14les Romains cnuironnez

de feu- me;les Romains font feu de

ioye. 499.29les Romains font 1m mur
saut autour de Hicru.

BLÉ

.falem. 497.17
’ les Romains ont plus

grande compallion des
calamitez de la ville
que ceux mefme: qui y

habitent. 469.4
les Romains de ferme

81 obfiiné courage.

470.6 ’
les Romains minent les

fondemcns d’Antdnia
à beaux ongles. 471.7

les Romains regardentle
Temple auec roueren-

cc. l 483.1les Romains combatét de
fi grande furie qu’ils ne

prenoycnt garde aux
figues de Titus 900.17

les Romains ne faifoycnt
as femblant d’ouir les .

ediâs de leur Prince.
la mellites.

tous les Romains sont au
’ deuant de chpafien.

512.54

Rome pleine de fleurs 8:
bonnes fenteurs à l’en-
trée de chpafien.933.13

le Royaume de Indée
rempli de grande ini-

quité. .Rubrius Gallus cnuoyé
au pa s de Mefic pour
pren te vengeance
des Sarmates rebelles.
155-21

Rufus Egyptien, emporte
Eleazar au camp des
Romains. 946.29



                                                                     

ms PRINCH’ALES 111.111.1113.
S

Abinus ,Syrien de na-
S cion ,donno fa vie à

Titus pour monter le
premier fus la murail-

lc- 474-32Sabinusrnonté furlamu-
raille met les ennemis
en fuite. -, 479.17

Sabinus tombe & tout
lardé deflel’ches,meurt.

47116 .Sabinus occupe la malfon
Royale d’Archclaus.

140.27
Sabinus donne troufion
p au peu le de Hicrufa-
- lemde emutincr.

44-u1

Sabinus derechef allicgé
. a1 lesIuifs. 149.40

Sa inus fempare du Ca-
’ pirole. 386.29

Sabinus occis. 387.9
Sable qui f: conuèrtit en

cryltal ou verre.
1624:

les Sacrificateurs ayans
.l’efpée de l’enncm fur

eux ne laill’ent a acri-

fier. 24.40les Sacrificateurs exhor-
tent le peuple d’aller. au

deuant des bandes Ro-

maines. 188.31
. les. Sacrificateurs n’en-

troyen: au Temple que
.4 . ils ne fuirent exempts

de matrices. 418.8

les Sacrificateurs Habite.
no ent de vin.
41 .1;

deux des plus ap area:
Sacrificateurs e iet-
tent dans le feu , pour
btufler auec le Terne-

le; 903.32les Sacrificateurs prenez.
de famine font menez
âTitus. h 909.6,

Salis ville d’ldumée.

444-13
Salomé aecufée obtient

pardon. 96.36
Salomé augmente la

cruauté d’Hcrodcs.

107,16 .Saloméï remonllre au
Roy Hcrodes du com-
plot Iconfpiré contre

uy. 114.28Salomé 81 l’on mary vont

deliurer les notables
perfonnages u’Hcro-
des feit empri onner.

139.26 .Samarie fituée entre Ga-
lilée a; Iudée.

447.16
Samol’atavillç fprte. 60.

26.81 949.19
Sapho pillé par Varus.

148-3;
Saramallai auoir dcfcouv

pert à Oflilius la tra-
hifon des Parthes cons
trelcs Iuifs. 47.91, .

les sumacs a les plus



                                                                     

Ï TABLE
p barbares de tous les

Scythes.’ 939.9
Saul , Antipas, 8c Collo-

barus ambafl’adcurs en

b noyez vers Agrippa.

206.14 j - ,5Saulusenuoyé dans par:
’ de Ceftius vers Néron.

22.7.18 ’ I
Scaurus ordonné Goa-’-

nerneur de Iudée par
Pompée. 26.23

Scaurus entre en Arabie.16.34 L . .2 il
Scipion fait ricocher la

telle à Alexandre.

32.9 W ï v
les Seythopolitains mu-

r lent de nuiâ les Iuifs.
’ 2.13.32 ï

l Seballfe, Ville en Samarie.

a 78-31 . "Scdicieux" de ’ Hierufa-
lem appelez Zelateurs.

” 2.40.16 ’ V
les Sedicieux feintent fur

les Romains. ’
’ 487-15 »

les Sedicieux forcent tous
effrayez de la cruauté
de Marie. 1494.33

les Sedicicux font’reculer
les Romains. ’
903.20

les’Sedicieux demandent
" à parlementer à Titus.

509M l ’ ’
sephoris,la plus Forte vilw
’ de Galilée. 220.20
siûnnaïAntoine , a; Ser-

uilius,cnu’oycz par Gao

binius contre Arillo-
bulus. 1.9.17Sextus Cefar enuoye’ge’s

vers Hyrcanus pour
abfo udre Hcrodes.
37; 18».

Siloë fontaine. 407.12
Silon-auec fa gendarme-

riefe ioignent à Hcro-
.des.’. l. . , 94.34

Sllon defcouuert en fa
corruption. i 99.33

Simon brufle le palais de
Hiericho.” 14.6.36

Simon" Galiléen redargué

derebellion.” 199.34
Simon fils d’Ananias am-

bafl’adeur ennoyé vers

Florus de la part des
gratis de Hierufalem.

206.11 ’Simon férue aptes auoir
’ A oecis pere, a: mere,fem

mc,&enfans. 214.31
Simon fils de Gioras fait

amas de brigans.

.3705?" - v aSimon brigande le terri-
toire de Mallada.

370-31 I A ,
Simô agrandit beaucoup

de caucr’nes en la vallée

, de Pharan. 371.12.
Simon donne bataille aux
" Zelateurs. 371.24

Simon feEotce a fubiu-
4 guet l’ldumée. 371.29
Simon fe campe en The-

cué.

l Simon
s72. 4



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
Simon entre dans toute
’ l’Idumée fans effirfion

de fang. 373.4
Simon cipandoit fa rage
* contre ceux qu’il ren-
’ controit presdc Hieru-

(alem. v 374.13
Simon Fell’brçoit à don-

- ne: frayeur en Hieru-
(alem. 374.29

Simon tient la ville de
Hietufalem allicgée.

- 376-7 ISimon plus terrible que
les Romains , les Zela-

-rteurs plus cruels aux
Iuifs que Simon 8: que
les Romains. 376.11

Simon entre dans Hicru-
’ falem , 8: le fait appeler
4’ feignent du peuple.

’ 1378.3 , -
Simon allant lcTornple.

378-17? ’ V" ’ I
Simon fils de Gioras prins.
2541134 v g ’

Simcln executé autriom-
’ pheâRome. 1941.34
Sobrieté , premier moyen

de vertu. 977.18
Sodome 8: Gomorrhe,
’ maintenant fierilcs.

368.3 v ’ -
Sofander ameinc en lavil

le ’d’Antioche fcpt fre-

1es Hebrieux. 992.9
Sofius par: pour aller vers

Antoine. 4 68.12.
Straton , lieu obfcur où

fut tué Antigonus.

1071
Strnthion , ellangpres de

Hierufalem. 492.11
zSylleus Arabe va à Rome.

119.36

Sylleus accufe Fabatus
deuant Cefar. 116.9

Syrie cntierement remplie:
de troubles. 1.22.29

les Syriens veincus par
Hcrodes. 70.8

T
E M r 1. r. de HicruQ
[alem regorge de

l’occifion des luits.

3467- »le Temple citoit comme
vn challeau’ , 8: Anto-
nia Côme baflille pour
tenir le peuple en fab-
ieé’tion. ’ 42.0.9

.Telmplezdcfiiné à élire
.. huilé le dixiéme de

. Aouft. 499.18
le Temple de Hiernfalem

mis enquarré. 1 908.4
Temples édifiez par He-

rodes. l 79.1.9Tephtlieus auec deux au-
riesIliifs prennent des
torches ardentesgpour -
mettre le feu dans les
engins des Romains.
451.1 ’

Teberinthe arbre qu’on
dit dire depuis la crea-

- . ciondu monde."373.19
Theodore recouurc l’es 1i-

chellès. . 1.2.33
Thracdn la plus prochai-

R



                                                                     

TABLE
ne matche d’Aâia. .

77.22
Tibere,éleu Empereur.

164.13
Tiberins Alexandre fait le

fermât de fidclité pour

Velpalien. 383.14
Titus v a rand frayeur

voyant n pere Vel-
. palien blelTé. 270.4
Titus entre dedans lora-

pare. 1.79.37Titus prent pitié des ci-
toyens de Tarichée.
300.36

Titus entre en la ville de
Gamala 314.27

Titus ennoyé pour allie-
ger Gilcala. 31 6.28;

w Etyentre a 319.38
Titusremonllre à l’on pe-

se u’il falloit rom 1e
; lesc aines de Iol’ep e:

ce qu’il feit. 384.14
Titus ennoyé pour de-

limite du tout Hicru-
- falem. 388.4

Titus fait allîcger Hieru-

falem. 394. 3 4
Titus va recognoillre Hic
rufalem. V. 396.19
Titus le campe en vn lieu

nommé Scopon.

198 -7 ’
Titus delfait grand nom-

bre de Iuifs. 400.9
Titus remontré par l’es

gens. 400.34Ti tus foullient l’effort de
l’es ennemis encor que

fes gens feuillent abani

donné. 401.6
Titus fait aplanir le che-

min d’entre [on camp
I a: la ville de Hierufa-

1cm. 403.18Titus reprent l’es Soldats.

4°s-5-& 45029-
Titus tenoit les Iuifs fort

el’troitcment.

406.19 1 ,Titus cnuironnc Hieru-
falem pour Voir l’en-
droit 01’1 il donneroit
l’all’aut. 421.38

Titus fapprelle pour
donner raflant.
422.22

Titus donne le premier
allant. 42.4.22

Titus fait crucifier J!!!

Iuif. 426.18Titus fait celle: le tron-
ble de les Soldats.

427.9 1 .Titus fe cognoit deceu
par Callot. 431.30

Tituszgaigne la muraille
de Hierulalcm.

,43x14ro I 1Titus donne feconrs à fes

gens. 438.17Titus gaigne la muraille.
434.19 .

Titus fait faire montre si
fes gens. 434.32.

Titus fait faire des plates-
formes. 43 9.2.9

Titus auoir compallion
des Iuifs acensez.

449

l - -.-..--.- -.u.------.
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449.20 l . .Titus allant les ennemis.
414- 16

"Titus l’e prent à planter
voyant le mil’etable

I du: de Hierul’alem.

49’948 ’ l
Titus donne liberté à plu.

lieurs Iuifs de l’e retirer
par les champs de Villa-

ges. 449.2Titus fait coupper les
mains a plufienrs des
fugitifs. 490.11.

Titus ne veut demeurer
oilif. 499.40Titus reprent aigrement
l’es Capitaines. 464.1

Titus ne le peut garder de
reprendre lean 8c l’es

compagnons. 483.6
Titus commande à l’es

gens d’allcrâl’all’aut.

. 484.23
Titus fait unir ceux ui

leursl ’ oycnt p’ren te

leurs chenaux aux
Iuifs. 487.3Titus el’meu de compall 4
lion voyant brufler l’es

gens. 490.39Titus fait l’es protella-
cion: à Dieu pour ap-
pail’erl’on ire. ’ 499.9

Titus fait mettre le feu
aux portaux du Tem-

ple. 496.36Titus commande d’ea
, Reindre lefeu.

49746

Titus fait prefetuer du
feu le Sanétuaire.

901.14 -Titus dedairé Empereur
908.26

Titus donne Hierul’alem
en pillage aux Soldats.

5I7-z4 .Titus l’aune plus de quac
tante mille perfonnes
du peuple. 917.23

Titus ordonne vu grand
nombre de ieunes Iuifs
pour les faire batte aux
leux publics.
921.29

Titus commande tal’et
iul’qu’aux fondement

la ville 81 le Temple.
524-19

Titus le met à loiier grau.
dement l’es Soldats.
515-9

Titus fait amener grand
nombre de bœufs pour
les immoler.
926.22

Titus mene licll’e auec les

plus honorables du
Camp. 926.26Titus va en Cefarée, où il
laill’e l’es butins qu’il

- print en Hierul’alem.

516.32 ’
Titus prent l’on pall’e-

tem s des mil’erables
In’ s pril’onniers.

me;
Titus part pour aller en

Égypte. 937.7



                                                                     

TABLE
Tirus receu en grande

alaigrell’c par les habi- -
tans d’Antiochc. 936.14

Titus ell prié de chall’cr
les Iuifs d’Antioche.
536-19 ’

Titus prent l’on chemin
pour aller en la ville de
Zeugma. 936.29

Titus retourne en Antio-

che. 936.32Titus fait rel’ponl’e aux
habitant d’Antioche.
936.38.

Titus receu magnifique-
ment à Rome. 938.4

A11; 1.1 11st en-
noyé pour traiter

paix auec ceux de Tibe-

tiade. 293.30Varus. chafl’e les volieurs
du’pays de Trachon.

77.14 ’Varus fait prendre le poi-
l’on qu’Antipater’auoit

preparé pour l’on pert à

vn ptil’onnier, qui mon
rut l’ur le champ. 130.1

Varus va en Hierul’alem
pour appail’er les Iuifs.

144.4 .Varus fauance de- venir
bailler l’ecours à Sabi-

nus. 148.10Vefpalien allier l’on camp

entre Tiberiadc 81 Ta-
richéc. r 299.18

Vefpalien fait reftel’chir
les gis l’efpace de tren-

te iours cn’ la ville de
Cefarée. 293.123

Vcl’palien fait faire des
bateaux pour pourfuyà
ure ceux qui feu citoy-
cnt fuys. 301.9

Vefpafien fembarque fur
a le lac Genefar. 303-5

Vel’paficn monte aulîege

iudicial en Tarichée.
304.18

Vcl’palien clioilir iul’ nes

* à lia mille desplus osts
Iuifs , 81 les ennoyeâ
Neron , 8: vendit le re- ’
lie,cn-nombre de tren-
te mille 81 quatre cens;
309.11 .

Vel’palieu alliege Gama-

la. 308.9Yel’palien el’mcu de pitié

pour les calamitez des
Iuifs. 399.. 3 9

Vel’palien vient en Gada-

ra. 360.3Vcl’palien receu en grand
ioye en Gadara. 360.28

Vel’palien el’rneu pour les

rebellions des Gaules.
363.16

Vefpafien galle, brulle,&
tuyne le pays autour de
Thamna. 363.33

Vel’palien delituit par feu

Bethlepron de tout le
pa s à l’entour d’ldu-

m e. 364.1Vefpafien plite l’on camp

deuant Corea. 364.13
Velpalicn fait balrir des

cha-
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ehateaux en Hiericho
a: Adida . 368.17

Vel’palien partant de Cc-
l’atée , reçoit annuelles

de la mort de Neron.
368.38

Vcl’palien enuoye Titus
l’on fils vers Galba nou

ueau Empercutzôt cô-
me il futempel’ché par

impullion diuine. 369.
hg- s4

Vel’pafien tire en Indée:
8: conquell’c deux To-
parchies,à l’çauoir de
Gophnis 8c d’Acraba-

te. 379.16Vel’pafien aptes auoir ga-
llé le pais d’alentour

Hierulalem, de retour-
nant en Cefarée fut ad.

uerti que Vitellius e-.
lioit éleu Empereur.
579 1 r

chpafien grandement
tourmentévoyant Vi-
tcllius elleué à la digni-

té imperiale. 379.16
Vcl’palien el’crit à Tibe-

tius Alexandre Gou-
uerneur d’Egypte de
d’Alexandrie. 383.6

toutes chofcs fauoril’ent à

Vel’palien. 383.39
Vcl’palien met Iol’cphc en

liberté pour l’e l’ouue»

a nir de l’a prophetie.

384-23
Vcl’palien emmy: Mutia-

nus en Italie auec gtâd

compagnie de gens de

cheual. 383.8Vel’palicn eliant venu en
Alexandrie,reçoit nou-
uelles de ce qui auoir
ellé fait à Rome.
987.32

Vcl’palicn monte litt vne
nauire marchande, 81
va iul’ques à Rhodes,
527-4

Vefpafien offrit lactilices
à l’es dieux domclli-

ques. 933.17Vel’palien came par pro-
uidence diuine el’crit à

Petilius Cerealis. 934.
llg. 185

Vel’palien fait vne bricfue
harengue aux Soldats,
81 les cnuoye au ban-

quet. 938.40Vel’pafien fait ed’ Y’
temple a la dcé e Paix.

54m 4 ’ 4chpafié Empereur el’crit

à Liberius Maximus,
pour védrela terre des

Iuifs. 948.24Vcl’palien ne veut l’oufftit

qu’on luy ameinc le
Roy Antioehus. lié.
990.40

Vclpafien abf0ut Iol’ephe

auteur de celle billoi-

re. 979.24le Vin 81 l’huile l’acrée du

Temple dil’tribuée aux

peuple. - 46 .10
Vifion d’vne elloille fîm-

ZZ
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I’blable à vne efpée; de 1 Rome. 389 7d’vne Comctc veuël’c- Vel’paliep declaré Empe-

(pace d’vn au entier.

909.10 VVifions terribles appatu’e’s

en Hicrul’alcm. 90.6.4-
Vitellius met l’es endar-

mes par les marlous de
Rome, 81 pille les ri-
chell’es des Romains.

579-14
Vltcllius l’or: yurc de l’on

palais,& fut trainé par
e peuple , 81 à la lin

cliranglé au milieu de

la ville. 387.12
Vologel’cs Roy des Pattes

reçoit auec honnorable
recueil les fils d’Antio-

chus. 990.33Yolomnius chef de la ge-
darmerie d’Hetodes ,
fion; le proces de l’es

15 I. Lent. n°76,;
Vcl’palien donne l’olucion

a aucunes requelies à
luy prefentees pour fai-
re punit Iol’cphe. 1.89.
36

Vel’palien n’adioute fey

du premier cou aux
paroles de IolëpEe.

1.89.3 vVel’plalien ennoya eus de

c eual&de pie en la
, ville de Ioppe. 2.90.19

a -Vcl’ alleu eut delitde vi-
rer le royaume d’A-

grip a. 293.9Viteuiii; trouble tout a’

I

rent en Orient. 383.23
X

Y 1. o r H o R 1 a s ,
felle des Iuifs.

207.8
Z

Anvton belle 81
fortevillc de Gali-

lés,brullée par Celtius.
219.19

Zacharie abl’ous par les
feptante luges ,eu lin
fut tué par les Zela-

teurs. 4 390.26les Zelateuts l’e retirent
auTemple eltans trop
prell’ez de leurs enne-

mis. 332.2les Zelateurs aduertis. par
lean traître de tout les
l’ecrers du peuple.
sin-Mr

les Zelateurs eltoyEt plus
fafchez de l’ennuy des
Iduméens , que de leur
propre dangicr ou ils
elloycnt. . 343.12.

les Zelateurs el’criuét aux

Iduméens pour auoir
l’ecouts cotre Ananus.

335-:
les Zelateurs prennent les

Scies du temple à li-
incuries verroux pour
ouurir la porte aux ldu
méens. 344.4

les Zelateurs ennemis de ,
vertu mettent a’ mort

* les



                                                                     

DES PRINCIPALES MATIÈRES.
les hommes vertueux.

un;
les Zelnteurs fée fi cruels,

Êu’ils ne permette: eu-

euelir les corps des

morts. ;;6.2.les Zelateurs f: moquent
des Propheres. 355.16

les Zelateurs empcfçhent
les habitans de Hieru-
[alem de fouir. 36844

les Zelateurs prennent la

femme de Simon.
.74.

les Zelateurs efrayez des
menaces de Simon,luy
reuuoyenrfz femme.
374.5;

Zenodore enuOye des vo-
leurs 8: brigâs au pa’r’s

de Trachon. 77.1.4.
chodore depofiedé de fa

terre:laquelle Augufle
bailla à Hcrodes. 77.35
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